
Jacques Mesrine abattu à Paris
L'ennemi public No 1 a été criblé de balles
dans une embuscade tendue par la police

Jacques Mesrine, le tueur qui jus-
tifiait sa violence en invoquant cel-
le de la société, a péri criblé de
balles dans une embuscade qu'a-
vaient tendue samedi les policiers,
place de la Porte de Clignancourt,
à Paris.

Le gangster, qui s'était illustré ré-
cemment par une agression con-
tre le journaliste de « Minute » Jac-
ques Tillier, et par l'enlèvement du
milliardaire Henri Lelièvre (6 mil-
lions de francs français de rançon),
n'a apparemment pas eu le temps
d'utiliser ses armes, un Smith et
Wesson de 9 mm., et deux grena-
des défensives, au moment où les
policiers ont immobilisé à 15 h. 20
sa voiture en plein centre du terre-
plein de la Porte de Clignancourt,
juste au-dessus du souterrain des
boulevards extérieurs.

PRIS DE COURT
Jacques Mesrine, qui conduit lui-

même sa grosse BMW gris métallisé,

immatriculée à Paris, est pris de
court. Aussitôt, une volée de balles
extrêmement dense s'abat sur le
pare-brise qui porte la trace de 21
impacts. Le gangster, touché à la tête
et au ventre, est fauché sur place.
Son amie, la « belle Italienne » Syl-

Mireille Balestrazzi, la commissaire
de police, qui menait la poursuite
de Mesrine en France, (bélino AP)

vie Jeanjacquot , 29 ans, qui se
trouve à ses côtés, est elle-même
grièvement blessée à la tête et doit
être évacuée. Quant au caniche nain
qui se trouvait sur le siège arrière, il
est également tué.

Une heure après la fusillade,
Mesrine gisait toujours au volant de
la voiture, le torse légèrement in-
cliné sur la droite. Une perruque
qu'il portait vraisemblablement au
moment de la fusillade était déposée
sur le capot.

> Suite en dernière page
Un inspecteur de la police montre les impacts des balles sur le pare-brise

de la voiture du bandit, (bélino AP)

Plusieurs incendies
A La Chaux-de-Fonds, le même soir

Lire en page 23

M. Schlumpf ou M. Martignoni?
OPINION 

Qui succédera à M. Rudolf Gnaegi
au Conseil fédéral ? Le Grison Léon
Schlumpf ? Le Bernois Werner
Martignoni ? Ce sont eux, les deux
finalistes.

Le Thurgovien Hanspeter Fischer,
qui accédera à la présidence du
Conseil national à la fin de ce mois,
devra se contenter de cet honneur-
là. Les inimitiés qu'il a suscitées
dans le camp démocrate-chrétien
lors de l'enquête sur la Furka — il
était président de la commission —
et de récentes prises de bec avec les
socialistes lui ont ravi ses derniers
espoirs. Les autres Bernois en lice
ont été écartés par leur section. Ils
ne s'imposaient pas au point d'avoir
des chances d'être repêchés.

Bernois, M. Martignoni l'est
depuis quelques mois seulement.
Pressentant ses chances d'être as-
piré vers le haut, il s'est vite délesté
de sa citoyenneté saint-galloise.
Celle-ci aurait tué ses espoirs dans
l'œuf. Car le Conseil fédéral compte
déjà un Saint-Gallois en son sein,
M. Furgler. Tour de passe-passe 1
Mais non ! M. Martignoni est un en-
fant de Berne. Il y a fait ses écoles.
Il y a fait sa carrière politique. Son
certificat d'origine est à toute
épreuve.
• MM. Schlumpf et Martignoni ont
encore un obstacle à franchir, avant
d'affronter l'Assemblée fédérale, le
5 décembre : celui du groupe de
l'Union démocratique du centre au
Parlement. C'est à lui qu'il incombe
de désigner le candidat officiel à la
succession de M. Gnaegi. Il le fera
le 27 novembre.

Disons-le d'emblée : on voit mal
ce groupe évincer M. Schlumpf ,
dont la popularité au Parlement est
considérable. Ce serait prendre le
risque d'être désavoué par la suite.

D'un autre côté, les Bernois, qui
forment le plus gros contingent du
groupe — 11 membres sur vingt-
huit — n'accepteront pas d'être éli-
minés de la course sans coup férir.

On peut même s'attendre a un cer-
tain acharnement de leur part. Ils
invoqueront le fait que Berne est
représenté à l'exécutif central sans
discontinuer depuis les débuts de
l'Etat fédéral, en 1848. Ils diront
que le moment est mal choisi de
mettre ce canton à l'écart. Les coups
qu'il a dû encaisser dans l'affaire
jurassienne, expliqueront-ils, son
rôle de pont entre la Suisse roman-
de et la Suisse allemande à l'heure
où le fossé entre les langues s'élar-
git commandent de maintenir la re-
présentation bernoise, d'autant que
socialistes et radicaux bernois
n'auront guère de candidats à pro-
poser lors d'une prochaine vacance
et que l'éviction de ce canton risque
de durer longtemps.

Les II agrariens bernois pousse-
ront peut-être aussi la perfidie jus-
qu'à rappeler que l'udc bernoise a le
vent en poupe, ce qu'on ne peut pas
dire de l'udc grisonne, qui a enre-
gistré un sévère recul aux dernières
élections.

Avec un peu d'éloquence, ils arri-
veront à sauver la tête de M. Marti-
gnoni, mais pas à faire condamner
M. Schlumpf. Au mieux, ils peuvent
amener le groupe à présenter une
double candidature.

Ce sera alors au Parlement de
trancher. Et là, M. Schlumpf partira
gagnant. Il appartient aux Cham-
bres fédérales depuis 13 ans. Il a
maintes fois fait la preuve de ses ta-
lents. Au Conseil des Etats, il n'a
que des amis. Et on sait que le
Conseil des Etats a un esprit de fa-
mille très développé. M. Schlumpf
est également connu pour son
activité passée à la tête de la sur-
veillance des prix. Son humour, sa
vivacité d'esprit , ont achevé de le
rendre populaire, bien au-delà des
milieux politiques.

Denis BARRELET

t> Suite en dernière page

Le Tribunal fédéral blâme le
Conseil d'Etat neuchâtelois

Achat de l'immeuble Dubied

Le Tribunal fédéral ne badine pas en matière de respect des droits poli-
tiques et du principe de la séparation des pouvoirs. Le gouvernement neu-
châtelois en a fait, hier matin, l'amère expérience. C'est en effet, à l'una-
nimité, que la deuxième Cour de droit public, présidée par M. Kaufmann,
a admis le recours interjeté par une jeune citoyenne de Fleurier qui se plai-
gnait que le Conseil d'Etat avait procédé à l'achat de l'immeuble Dubied,

à Neuchâtel, sans ratification du Grand Conseil ni vote populaire.

Avant d'examiner plus en détail les
considérants secs et sonnants des juges
fédéraux, il y a lieu de reprendre
quelques éléments de fait. Le 5 janvier
1979, le Conseil d'Etat décidait , par
arrêté non publié, d'acquérir de l'entre-
prise Dubied SA à Couvet, l'immeuble
— l'ancien Hôtel Bellevue — qu 'elle
possédait sur la place du Port , à Neu-

par Bertil COTTIER

châtel. A cet achat, une raison majeure :
les besoins de l'administration
cantonale qui manquait de locaux pour
accomplir ses tâches. Besoin d'autant
plus impérieux qu'une partie des

services cantonaux risquaient de se re-
trouver à la rue, la reconduction de
certains baux, notamment celui de l'im-
meuble de Pury, sis à l'escalier du
Château, n'étant pas garantie.

D'UNE PIERRE DEUX COUPS
Ainsi, en achetant pour 4.750.000

francs l'ancien Hôtel Bellevue, le
Conseil d'Etat était persuadé d'avoir
fait une bonne affaire. D'une part , il
regroupait, à bon prix , sous un seul
toit , les divers services, auparavant dis-
persés, du Département des finances.
D'autre part , il assurait des liquidités à
une entreprise qui joue un rôle impor-
tant dans l'économie neuchâteloise.

? Suite en page 7

Un commissariat attaqué par des guérilleros
A Soweto, dans la banlieue de Johannesburg

Des guérilleros ont attaqué, dans
la nuit de jeudi à vendredi, un com-
missariat de police de Soweto, la
grande cité noire de la banlieue de
Johannesburg. Deux policiers noirs
ont été tués, et un autre policier et
un civil noirs ont été blessés par
les assaillants, qui ont utilisé des
grenades et des fusils de fabrica-
tion soviétique.

Un autre commissariat de police
de Soweto avait déjà été attaqué
par des guérilleros il y a six mois,
le 3 mai. Cette opération avait fait
un mort et cinq blessés.

Selon un des chefs de la police
sud-africaine, le -. général Victor

Verster, un groupe de Noirs, qui
étaient peut-être quatre, a attaqué
le commissariat d'Orlando peu après
minuit en tirant à l'arme automa-
tique, tandis que derrière le bâti-
ment d'autres assaillants lançaient
quatre grenades.

Selon la police, l'attaque n'a duré
que quelques minutes, et ses auteurs
ont pris la fui te  en voiture. Les deux
policiers sont décèdes à l'hôpital. Le
troisième policier a été blessé à
une jambe.

MULTD7LES PERQUISITIONS
D'importants renforts de police

ont été envoyés de Johannesburg et

de multiples perquisitions ont été
opérées dans Soweto, mais elles n'ont
rien donné. Les guérilleros n'ont pas
laissé de tracts sur place. En mai,
l'opération avait été revendiquée par
le Conseil national africain (ANC),
une organisation clandestine.

Le secrétaire général du Conseil
sud-africain des Eglises, Mgr Des-
mond Tutu, a déclaré que cette at-
taque démontrait que « d'innombra-
bles milliers de Noirs deviennent
désespérés à cause des conditions
inhumaines et répressives dans les-
quelles les lois de l'apartheid les for-
cent à exister ».

En juin 1976, la cité de Soweto,
où habitent environ un million et
demi de Noirs, avait été le théâtre
de sanglantes émeutes, qui avaient
fait  des centaines de morts, (ap)

APRES UN VIOL A BOUDRY
Satyre arrêté

A FLEURIER

Inauguration
d'une entreprise

Lire en page 7

HOLD-UP DE MOUTIER

Les auteurs arrêtés
Lire en page 9

EN ARGOVD3

Femme assassinée

ÉCONOMIES D'ÉNERGffi

Un bilan difficile
Lire en page 11



Plein feux sur le cinéma allemand aux rencontres de Pontarlier avec
Volker Schlôndorff et Margerethe von Trotta

Volker Schlôndorff et Margerethe
von Trotta sont avec Jean-Marie
Straub, Alexander Kluge et Peter
Fleischmann les cinéastes importants
du nouveau cinéma allemand qui se ca-
ractérise par une volonté d'analyser la
société contemporaine et surtout d'ceu-
vrer pour la défense des droits de
l'homme dans une société plus juste.

Pour traiter de la répression ou de
l'aliénation dans notre société, Schlôn-
dorff et von Trotta utilisent soit des ou-
vrages littéraires célèbres « L'honneur
perdu de Katharina Blum » (1975) et
« Le tambour » (1979) d'après Heinrich
Bôll , « Les désarrois de l'élève Tôrless »
(1965) d'après Musil , « Le coup de grâ-

ce » d'après M. Yourcenar. « Il faut
trouver la voie à la fois d'un cinéma
qui rende compte de la réalité et qui
puisse toucher le grand public » cette
déclaration résume bien la volonté et
les intentions des auteurs, et l'on res-
sent à chaque film ce désir à travers
toute l'œuvre marquée de diverses
étapes.

Pour sa démonstration Schlondroff
adopte des méthodes efficaces sacri-
fiant parfois au style pour mieux faire
passer son message. Les gens qu'il met
en scène sont généralement des per-
dants , et il adopte le point de vue
brechtien de la démonstration par re-
tournement, cette méthode étant certai-
nement le mieux à même de convaincre
le spectateur et de le conduire à l'ana-
lyse et à la réflexion sur la société dans
laquelle il vit.

mouvement populaire intérieur. On ne
peut donc pas parler d'une rupture
consciente et délibérée.

Après la guerre, les Allemands ont
fait table rase du passé et reconstruit
une société qui ne voulait rien savoir
de sa propre histoire et qui niait ses di-
visions et ses antagonismes intérieurs.
On se comportait comme si chacun était
embarqué dans le même bateau pour la
reconstruction de la société. Cette illu-
sion se maintint tant que dura la pério-
de de redressement. A ce moment-là,
on dut se rendre compte qu 'il existait
des classes sociales, des antagonismes,
des contradictions. Mais ces contradic-
tions ne pouvaient s'exprimer et s'arti-
culer parce que le pays était divisé...

Il n'y a donc pas eu moyen pour les
dissidents de se regrouper et de s'ex-

primer , de trouver un ancrage dans un
groupe politique, syndical ou autre.

La première explosion à laquelle on
assista , ce fut la révolte étudiante de
1965-66 , qui se poursuivit jusqu'en 68.
En réaction contre celle-ci se développa
un véritable climat d'hystérie. L'atmos-
phère générale incitait tellement à des
solutions extrêmes que Bôll estima
nécessaire de s'adresser au peuple alle-
mand ».

C'est donc une fois de plus à la dé-
couverte en profondeur d'une œuvre
attachante que nous convient les anima-
teurs des Rencontres de Pontarlier,
avec la projection également de quel-
ques inédits comme « Baal » (1969) « Le
Fléau du Bonheur » (1979) et en avant-
première « Le Tambour » (1979) Grand
Prix de Cannes 1979. J.P. Brossard

Bien que les thèmes qu il aborde
soient universels, il y a pourtant chez
Schlôndorff une volonté d'enracine-
ment dans l'Allemagne contemporaine
et son histoire (la première guerre dans
« Le coup de grâce » — la seconde dans
« Le tambour »). Il s'est exprimé sur la
situation particulièrement de l'Allema-
gne Fédérale et ses propos éclaireront
un peu la personnalité d'un homme qui
s'exprime en tant que conscience vi-
vante du peuple allemand (au même ti-
tre que Heinrich Bôll l'écrivain) .

« L'Allemagne n'a pas connu son
1789. Elle n'a jamais eu de révolution
bourgeoise: on s'est débarrassé de la
monarchie à la fin de la première guer-
re, à la suite d'une défaite, mais en fait
il n'y a jamais eu de rupture historique.
De la même façon il n'y a pas eu de
rupture avec le fascisme: le régime nazi
est tombé parce que l'Allemagne avait
perdu la guerre, non par suite d'un Hôtes de Pontarlier : Volker Sohlôndorff et Margerethe von Trotta

Apocalypse now et le respect du public
(Suite, helas)

Francis F. Coppola aura modifié son
film jusqu'au dernier moment, la bande
son et le montage, la fin en particulier.
Dans une première version, Willard ,

après avoir tue Kurtz, prenait sa place ,
c'était dans la parfaite logique de cette
tragédie. Mais cette version ne résista
point aux « prévenu s » américaines, le

public faisant part de son désarroi. Vint
une autre version, plus conformiste:
Willard reprenait le bateau avec
l'unique suruiuant de l' expédition et
faisait demi-tour, vers les « honneurs »
internes de la CIA, mission accomplie.

F. F. Coppola, pourtant cinéphile
exigeant (ne cite-t-il pas directement
« Aguirre ou la colère de Dieu » de W.
Herzog, dont il produira prochainement
un f i lm) ,  a, drôle d'idée, placé son
générique à la f i n , sur une scène fo r t
importante. Coppola sait que les
spectateurs se lèvent quand ils doivent
lire. Il devrait savoir que les projec-
tionnistes décidés à terminer leur
travail le plus rapidement possible
allument la salle quand apparaissent
les lettres d'un générique de f in .  C' est
en tous cas ce qui s'est passé lors de la
projection à laquelle j' ai assisté à
Neuchâtel , qui reste ici mon élément de
référence. Les trois-quarts des specta-
teurs quittent la salle. Les autres
restent quand ils entendent à nouveau
la musique. Et ils continuent de
regarder. Pour ceux qui auraient été
victimes de ce manque de respect du
public (mettre f i n  à un f i lm  avant sa
dernière image) il vaut la peine de
raconter la version mise au point par
Coppola.

Willard , ef fect ivement , repart , le
bateau faisant  demi-tour. Mais un
nouveau bombardement au napalm
commence, dans ces tons rouges - oran-
ges , marqués de f e u  dans tout le f i l m ,
par opposition aux verts - bleus de la
guerre , aux éclats rouges du sang. Les
images sont déformées , ultime fol ie .  Le
temple et le repaire de Kurtz subissent
la destruction finale , en une scène
prodigieuse aussi sur le plan esthétique.
Et , c'est de plus un rappel encore de
l'histoire récente. « Apocalypse Now »
se déroule en 1969. En 1970 , Nixon et
Kissinger prirent la décision de fa i re
bombarder ce que l'on nommait le
sanctuaire cambodgien , où se ré fu -
giaient les Vietcongs à l'abri de la fron-
tière. La f i n  du f i lm  annonce cette
violation des frontières du Cambodge.

Willard est effectivement devenu
Kurtz. Mais il repart. Le sanctuaire
cambodgien de Kurtz est détruit. La
guerre continue sur un autre territoire.
Même si Coppola a hésité, choisi une
mauvaise solidion pour placer son
générique, le spectateur devrait pouvoir
assister à la projection intégrale de son
œuvre.

Freddy LANDRY

Dans les cinémas
de la région
La Chaux-de-Fonds
6 Apocalypse Now
Corso. — Prol. 3e semaine. Un film
remarquable de Francis Ford Coppola ,
sur la folie qui peut surprendre cer-
tains guerriers modernes. (Voir texte
dans cette page et les « Pages 2 » de ces
deux derniers samedis.)
© La femme qui pleure
Corso. — Guilde du Film. Samedi et
dimanche en fin d'après-midi. De
Jacques Doillon, une œuvre bourrée de
qualités. (Voir texte dans cette page.)
© Clair de femme
Eden. — Dès 16 ans. Avec Yves
Montand et Romy Schneider, un film
de Costa-Gavras d'après le roman de
Romain Gary racontant la rencontre de
deux êtres frappés par l'épreuve. (Voir
texte dans cette page.)
# Cuissardes
Eden. — Dès 20 ans révolus. Samedi en
nocturne, en fin de soirée dès lundi.
Erotisme à haute dose pour public très
averti.
# La grande menace
Plaza. — Dès 16 ans. Lino Ventura et
Richard Burton dans un « policier » aux
étonnants rebondissements.
# Alien
Scala. — Dès 16 ans. Prolongation
deuxième semaine. Drame et terreur
dans l'espace. (Voir « Page 2 » L'Impar-
tial du 27 octobre.)
9 Le privé de ces dames
Scala. — Dès 16 ans. Samedi et diman-
che en fin d'après-midi. Avec Peter
Falk — qui fut Colombo à la télévision
— une aventure policière pas piquée
des vers.
# Ce gamin-là
Centre de rencontre. — Lundi en
soirée. De Victor, tourné en 1978, un
film à la poésie particulière.

Le Locle
© Moonraker
Casino. — Dès 12 ans. Samedi et
dimanche en matinées et en soirées.
Avec Roger Moore, un James Bond
futuriste et des poursuites dans
l'espace.

Neuchâtel
Voir mémento en page neuchâteloise.

Couvet
Voir mémento en chronique Val-de-
Travers.

Bévllard
9 Oliver's Story
Palace. — Samedi et dimanche en
soirée. Une belle et douce histoire
d'amour.
G Bruce Lee n'a pas de rival
Palace. — Dimanche en matinée, puis
mercredi en soirée. Du karaté de
grande classe pour une histoire un peu
mince.
# Sonate d'automne
Palace. — Ciné-Club. Lundi en soirée.
La difficile communication entre une
artiste souvent absente et sa fille bien-
aimée...

Tramelan
$ Et la tendresse, bordel !
Samedi en soirée. — Avec Jean Luc
Bideau et Evelyne Press, une comédie
pleine de bonne humeur.
C Le Beaujolais nouveau est arrivé
Dimanche en soirée. — Avec Jean
Carmet, Michel Galabru , Pascale Ro-
berts, une plaisante comédie au ryth-
me entraînant.

Le Noirmont
$ Peter et Elliot le dragon
Samedi et dimanche en matinées pour
enfants, samedi en soirée pour les adul-
tes. Des studios Walt Disney, de nou-
veaux personnages pleins de bonhomie
et fort drôles...

La meilleure réussite du nouveau cinéma français

Si l'on cherche quelques noms de
réalisateurs « nouveaux » c'est-à-dire
qui ont apporté des idées, une réalisa-
tion, un style inédit dans le cinéma
français récent, il n'y a pas beaucoup
d'auteurs à citer, mis à part Claude
Miller, Cl. Faraldo, ou Luc Béraud et
surtout Jacques Doillon qui dès « L'an
01 » (1972), avait su allier une mise en
scène désinvolte, mais efficace à un
travail de direction d'acteurs parfait.

Ces quelques « signes » déjà visibles
dans « Les doigts dans la tête » (1974),
« Un sac de billes » (1975) sont particu-
lièrement évident dans « La femme qui
pleure » (1978) et « La drôlesse » (1979).

Dans ses premiers films, Doillon s'é-
tait plus intéressé aux milieux sociaux
marginaux, puis avait glissé gentiment
du politique au psychologique. Les pro-
tagonistes de « La femme qui pleure »
ont dans la trentaine, ils étaient adoles-
cents en mai 68 et ont grandi et évolué
dans le doux ballotement des vagues
successives à la recherche d'un utopi-
que monde meilleur.

Il se retrouve dans une belle vieille
maison dans les vignes du Vaucluse,
couple moderne et tolérant, fillette très
chouette; le type même d'ambiance et
de vie naturelle qui devrait susciter
créativité, réalisation des désirs et ou-
verture personnelle, mais, le mais c'est
toujours le petit grain de sable qui
influence la machine. Si la quête de la
recherche du plaisir se fait en dehors
du couple, et que par hypocrisie on
veut cacher la jalousie, il y a quelque
chose de détruit , même dans le meilleur
des couples qui croira avoir trouvé
« le » style de communication libéré.

Mais où intervient tout l'art du ci-
néaste c'est quant il articule remarqua-
blement le jeu des comédiens mis en
situation. L'interprétation et l'interpé-
nétration de cette approche psycho-
dramatique devient littéralement phy-
sique.

Il y a Dominique Laffin , parfaite en
oiseau blessé, errante à la recherche
d'un bonheur perdu , mais violente et
perfide quand elle se rend compte que
rien ne pourra satisfaire son propre

désir. Haydée c'est l'intruse en quête de
bonheur, au corps pulpeux et profondé-
ment erotique. Jacques n'est qu'un élé-
ment dans ce jeu sans règles établies,
clans lequel les paroles échangées de-
viennent inutiles, car plus on s'expli-
que, plus tout ce complique.

L'intrigue s'installe et s'organise
autour d'une intensité émotionnelle très
forte.

On peut également se demander com-
ment et pourquoi l'auteur à mis une
telle part de sa propre existence per-
sonnelle dans le film ; car il ne faut pas
s'y tromper: sous des aspects fiction-
nels, c'est la propre histoire de Doillon
que nous vivons « de l'intérieur ».

Il est pessimiste sur les possibilités
de remise en question de sa génération
(qui a maintenant dans la trentaine),
puisqu'il met en film « sa » propre
déconvenue et l'érigé en faillite idéale
d'une catégorie d'âge.

L'essentiel reste que le film est effi-
cace puisque symptomatique du climat
social de ceux qui avaient cru à l'uto-
pie. Jean-Pierre BROSSARD

La femme qui pleure de J. Doillon:

de Costa-Gavras

« Clair de femme » est maladroit
comme un premier film trop ambitieux.
Costa-Gavras, il est vrai, s'est spéciali-
sé dans le film politique efficace et gé-
néreux qui raconte une histoire selon
les normes du suspens à l'américaine.
Le voici qui s'embarque dans une sorte
de science-fiction sentimentale, une
« Love story » entre quinquagénaires
riches et parisiens. Michel (Yves Mon-
tand) promène sa solitude de maisons
en aéroports, toujours en partance,
jamais parti: Sa femme, malade incu-
rable, vient de se suicider avec son
accord. Et ils se sont promis une sorte
de fidélité au-delà de la mort. Lydia
(Romy Schneider) se retrouve isolée,
elle aussi, mais affublée d'un mari qui
ne sait plus ni parler ni vivre après un
accident de voiture dans lequel est
morte leur fillette.

C'est la rencontre, cassée, reprise,
avec passage obligé dans un chaste lit
partagé. C'est la découverte par étapes
de l'univers et de la fêlure de l'autre.
Aucun problème d'argent: Michel peut
changer de billets de fusée, Lydia a sa
propre voiture, deux appartements. On
peut donc se consacrer aux états d'âme,
voir les signes de la mort dans le mon-
treur de chiens qui décède avant sa
partenaire.

Malheureusement, Costa-Gavras rate
complètement sa mise en scène. En
deux occasions, il place des signes d'un
monde futur, présence de Martiens an-
noncée par un journal, voyage en fusée
qui remplacent les avions. Mais on
reste bien dans le Paris de nos jours.
Aucun effort n'est fait pour créer la
désorientation dans le temps. Des per-
sonnages sont parfois bizarres, cyniques
ou drôles, dans une soirée avec des
Russes par exemple, ou le montreur
d'animaux. Cet humour morbide de
« café-concert » détonne. Daniel Mes-
guish joue les commissaires de police: il
reste le Napoléon de « Joséphine os la
comédie des sentiments ». Michel Robin
en médecin ressemble trop au Pipe des
« Petites fugues ». Romy Schneider et
Yves Montand se croisent sans se re-
garder, comme s'ils avaient tourné la
grande majorité du film seuls. Ils res-
tent étrangers l'un à l'autre. C'est là un
problème de direction d'acteurs.

Or ce film rencontre un assez grand
succès, ce qui est même compréhensi-
ble. Il y a d'abord deux acteurs qui
attirent. Et cette histoire d'amour inso-
lite en forme de roman-feuilleton triste
pour esprits sentimentaux et rêveurs de
richesse inaccessible, celle de ces Pari-
siens brillants qui parlent si bien... (fi)

Clair de femme
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«Pro Ju»: de beaux timbres devoir...
Ecoliers de porte en porte : pour la bonne cause !

Dès la semaine prochaine, les habi-
tants du district de La Chaux-de-Fonds
entendront sonner à leur porte des
écoliers qui leur proppseront timbres;
cartes, étiquettes: ce sera la
traditionnelle vente d'automne de PrcT
Juventute. Dans la gamme, considéra-
ble il faut bien le dire, des sollicitations
publiques à l'entraide, celle de « Pro
Ju » est sans doute l'une des plus
connues. Mais pas forcément des
MIEUX connues. Il vaut donc la peine
de préciser quelques points.

Comme son nom latin l'indique, Pro
Juventute est une fondation privée
d'aide à l'enfance et à la jeunesse.
Organisée sur le plan suisse, elle est en
fait formée de 199 organisations de
district parfaitement autonomes.

ARGENT D ICI
POUR GENS D'ICI

Chaque organisation de district —
dont celle du district de La Chaux-de-
Fonds — utilise au profit de la popu-
lation qu'elle dessert les bénéfices de la
vente qu'elle mène sur son territoire,
(en 1978: 43.000 fr.). Autrement dit: en
achetant timbres et cartes Pro Ju, on
fait œuvre d'entraide très directe à des
enfants, à des jeunes, à des familles
tout proches.

L'aide apportée par « Pro Ju » peut
être de type direct ou indirect. Directe:
coup de main financier à des familles
en difficulté, sous forme d'une prise en
charge ponctuelle de telle ou telle dé-
pense généralement pour les enfants
(facture de dentiste, achat de
vêtements, colonie de vacances, cours
ou traitement spéciaux, etc.). Indirecte ,
sous forme de dons épisodiques ou de
subventions régulières à des organisa-
tions ou institutions œuvrant au service
de la jeunesse dans la région (Foyer de
l'écolier, Bibliothèque des jeunes,
Auberge de jeunesse, MJSR, etc.). De
plus en plus, à cause de l'évolution éco-
nomique, « Pro Ju » doit augmenter son
a:de directe à des familles dans le

besoin. Les demandes peuvent lui être
adressées directement et sont toujours
examinées avec une discrétion maxi-
mum et las plus grande ouverture d'es-
prit. Ou alors, c'est un autre service
social qui sollicite un coup de pouce
dans un cas particulier, pour quelqu'un
qui en a besoin.

LA PAUVRETÉ
EXISTE ENCORE

On aurait tort de croire, en se fiant à
des apparences de prospérité générale
et à des signes extérieurs (« Y sont pas
si à plaindre que ça, ils ont la télé cou-
leur »...) que la pauvreté est éliminée de
notre société, de notre ville. Elle n'a
plus les formes « traditionnelles » de la
misère, c'est vrai. Mais à l'échelle de
notre monde, du type d'existence que
nous menons, elle est très réelle, et
choquante. Que dire d'une mère de
deux enfants dont le salaire n'est que
de 1200 fr. et qui doit « tourner » avec
un loyer de 400 f r. par mois ? Que dire
d'un père de trois enfants, dont la
femme est hospitalisée, et qui gagne
1700 fr. par mois ? Les cas de ce type
sont nombreux, beaucoup plus
nombreux qu'on croit. C'est pourquoi
l'intervention discrète, efficace, de
« Pro Ju » pour payer ici une facture
d'orthophonie, là des leçon de soutien,
là encore un loyer, a une grande im-
portance. Elle ne remet certes pas à
leur juste et digne place des citoyens
insuffisamment rétribués, elle ne
répare pas des injustices sociales qu'on
voudrait voir disparaître. Mais au
moins constitue-t-elle un ballon d'oxy-
gène pour ceux qui en bénéficient , un
encouragement à « tenir » dans une
situation précaire qui pourrait souvent
conduire au désespoir. L'importance est
peut-être autant psychologique qu'é-
conomique, surtout que l'état d'esprit
est bien celui d'une aide « juste et
normale », et non celui d'une charité
dégradante.

Les animateurs de « Pro Ju »
travaillant bénévolement, les frais sont
réduits au minimum. Et comme l'orga-
nisation récolte ses fonds grâce à un
merveilleux « support-prétexte », les
timbres-poste toujours prisés et utiles,
la population n'a pas trop à se forcer
pour l'aider à aider ! L'originalité, à La
Chaux-de-Fonds, tient à la vente par
les écoliers. C'est historique: MM. J.
Rochat et E. Wasserfallen qui ont fondé
l'organisation de district en 1912 étaient
respectivement secrétaire et directeur
des écoles, et ils ont estimé qu'il n'était

pas mauvais que, symboliquement, les
jeunes aident les jeunes, par l'intermé-
diaire de leur travail de vendeurs ! Le
principe n'est pas remis en cause.

SOLLICITATIONS
A LA PORTE: IL Y A PIRE...

Signalons simplement que cette vente
est la seule, avec celle des oeillets en
faveur des paniers de Noël pour les fa-
milles défavorisées, qui soit officielle-
ment faite par les écoliers. S'y ajoutent ,
à l'Ecole primaire, deux ventes facul-
tatives, celle de l'Ecu d'or du
Heimatschutz et celle du Secours suisse
d'hiver. Pour diverses raisons, on ne
peut pas éviter que certaines de ces
opérations soient parfois bien rappro-
chées. Ni que le zèle des écoliers en
fasse sonner plusieurs aux mêmes
portes. En définitive, personne n'est
obligé de vider son porte-monnaie à
chaque fois, et il n'est jamais mauvais
de se souvenir non plus qu'il nous
arrive fréquemment de dépenser plus
mal notre argent, et de rencontrer de
moins sympathiques solliciteurs sur nos
paliers !

Pour demandes ou renseignements:
secrétariat de l'Ecole primaire, Serre 14
(M. L. Louradour, responsable de la
vente, ou M. G. Devenoges, secrétaire
« Pro Ju » de district).

MHK

Impôts : le maximum « provisoire » sera définitif...
Prochaine séance du Conseil général

Comme beaucoup de mesures « pro-
visoires », celles prises en matière de
fiscalité par le canton et la commune
pour combattre en partie les effets de
la récession, en 1975, deviennent défini-
tives. C'est en tout cas ce que le Conseil
communal propose au Conseil général
de ratifier, snivant en cela le gouver-
nement cantonal.

Il s'agit surtout de la nouvelle échelle
fiscale: en 1975, pour les années 76 et
77, l'Etat avait autorisé les communes,
à titre provisoire, à hausser d'un pour
cent le taux maximum d'imposition du
revenu et de le faire passer de 12 à 13
pour cent. La ville avait fait usage de
cette possibilité. En 1977, la mesure
avait été prorogée pour les années 78 et
79. Maintenant, le Conseil communal
propose d'inscrire définitivement ce
taux maximum relevé dans le
Règlement communal, le Grand Conseil
ayant franchi le même pas.

Tant qu'à modifier le règlement en
cette matière, le Conseil communal
propose en outre au Conseil général
d'adopter deux autres modifications
sanctionnant d'ailleurs la pratique:
d'une part aligner sur la législation
cantonale le délai d'échéance des bor-
dereaux d'impôts (30 jours au lieu de
45), et d'autre part supprimer la réfé-
rence au paiement par timbres-impôts.
Ces timbres, répondant à un besoin
lorsqu'ils ont été lancés dans des temps
encore plus difficiles que maintenant,
n'étaient presque plus demandés, et

leur vente avait été stoppée il y a près
de deux ans déjà.

Le rapport de l'exécutif à l'appui de
ces modifications figure à l'ordre du
jour de la prochaine séance du législa-
tif communal, à côté d'un second, rela-
tif à une transaction immobilière
mineure (un échange de terrain de... 8
m2) mais impliquant une réalisation
intéressante, puisqu'elle doit favoriser
la construction, par le propriétaire du
terrain non construit jouxtant les an-
ciens Bains publics, au début de
l'avenue Léopold-Robert, d'un immeu-
ble avec garage souterrain. Un terrain
vague va donc disparaître...

Pour le reste, l'ordre du jour de cette
prochaine séance, convoquée le mardi
13 novembre à 20 heures, reprend la
série des motions et interpellations non
encore traitées. (K)

La direction et les responsables
1 des différents départements de l'Im-
; primerie Courvoisier - Journal
j « L'Impartial » étaient réunis ven-
i dredi matin pour fêter M. André

j Bourquin , qui compte aujourd'hui
25 ans de fidélité à l'entreprise. En-
tré en 1954 en qualité de composi-
teur-typographe au département des j
annonces, M. A. Bourquin passait
ensuite avec succès ses examens
pour l'obtention du diplôme de lino- ;

I typiste. Depuis plusieurs années, il j¦ occupe un poste d'opérateur sur les
j machines « Continenta » et fait par-

tie de l'équipe de nuit de notre jour-
nal.

Nouvel avocat
La chancellerie d'Etat communi-

que: dans sa séance du 30 octobre t
1979, le Conseil d'Etat a admis au j

I
rôle officiel du barreau Me Jean- i
Philippe Kernen, licencié en droit ,

i originaire de Reutigen (BE), domici-
;j lié à La Chaux-de-Fonds.

j Un quart de siècle
I de fidélité

Les retaillons de la semaine
Montgol f ière  à domicile ?

Beaucoup de Chaux-de-Fonniers
ont été déçus d'avoir raté le specta-
cle de la montgolfière géante « Bébé
d'or », jeudi. Pour cause d'incidents
ailleurs (comme on sait, ce sont les
Biennois qui ont eu tout le specta-
cle, y compris des suppléments de
programme !) il faudra que nos con-
citoyens qui s'intéressent (et il y a
de quoi) aux évolutions des ballons
à air chaud se déplacent cet après-
midi à Neuchâtel. Mais cela ne
conviendra certes pas à cette brave
Chaux-de-Fonnière qui, l'autre jour ,
téléphonait à M. Mayer-Stehlin ,
responsable local de cette campagne
des bijoutiers:

— Dites voir, j' ai vu votre récla-
me, là , pour le ballon. Ca
m'intéresserait bien. Vous pourriez
pas le faire passer près de mes fenê -
tres ?

Un accessoire
vous manque,
et tout est déf oncé

L'autre jour , la place du Marché ,
une conductrice recule pour sortir
de sa case de stationnement. Et
errrac ! elle accroche et érafle une
autre voiture, conduite elle aussi par
une dame. Emoi, discussion. Le ton
monte, on s'énerv e, puis on se
calme. Pour finir, la conductrice
maladroite déclare candidement à
l'autre:

— Je ne sais pas ce qui s'est passé:
je ne suis pas fatiguée , je  ne suis
pas énervée... mais j' ai oublié de
mettre mes lunettes !

Invasion
De plus en plus , on aperçoit sur

les autos les plaques d'immatricula-
tion du nouveau canton du Jura.
Elles ne sont pas encore familières à

tout le monde. En tout cas pas à ce
pêcheur qui, l'autre jour à Goumois,
s'arrête pile en avisant, parquée ,
une voiture arborant sur ses plaques
les fameuses lettres JU:

— Merde alors ! Des Yougosla-
ves !

Courte course
L'histoire n'est pas de la semaine

(pour être franc , tous les retaillons
ne le sont pas: il en est qui gardent
leur fraîcheur !) mais il serait
dommage de la perdre.

L'autre samedi, une nouvelle fois ,
les habitants du quartier de la place
du Bois offraient , nous l'avons dit ,
une course à leurs aînés, grâce au
bénéfice de la dernière fê te  de
quartier. Tous les retraités parti ci-
pant et tous les automobilistes béné-
voles s'étaient donné rendez-vous
place du Bois en début d'après-midi.
On avait aligné les voitures le long
du trottoir, et quelques personnes
s'affairaient à les décorer pendant
qu'on répartissait les passagers dans
chaque véhicule. Puis la colonne se
mit en route. Arrivée au Saut-du-
Doubs, la cohorte se compta. Et
s'aperçut qu'il manquait deux
vieilles dames. Après quelques in-
terrogations et réflexions , il s'avéra
que ces deux participantes avaient
bien été embarquées dans une auto
stationnée dans la f i le , place du
Bois, auto qui avait été décorée
comme les autres mais... qui ne fai-
sait pas partie de l'expédition ! Les
deux aïeules ont attendu un mo-
ment leur improbable chauffeur ,
quand le reste des voitures est parti .
Puis, comprenant la méprise dont
elles avaient été victimes, sont ren-
trées chez elles. Les organisateurs
allèrent, le lendemain, s'excuser et
fleurir les malchanceuses, qui
eurent l'humour de prendre la chose
avec le sourire.

MHK

Heureuse fin pour une longue histoire

A l'Ecole de commerce, c'était hier
l'inauguration de la nouvelle halle de
gymnastique; à la fois l'épilogue d'une
longue histoire et l'occasion d'un ultime
soupir de soulagement. On se souvient
en effet que la construction de ce bâti-
ment a été l'objet d'un chassé-croisé
long de dix ans entre la commission de
ladite école, le Conseil général et les
instances compétentes, et fut le sujet de
nombreuses controverses et déclara-
tions vindicatives. On s'est longuement
posé la question de la nécessité d'une
telle construction et surtout de son em-
placement et de son intégration au
vieux bâtiment de l'Ecole de commer-
ce.

Le temps qui - a passé et l'évolution
qu'il a permis d'enregistrer dans la so-
ciété a finalement fermé la boucle et
imposé l'idée que d'une part cette
amélioration de l'équipement sportif de
cette école en particulier et de la ville
en général était nécessaire et que

d'autre part , le premier site choisi, soit
le dégagement à l'aile ouest du vieux
bâtiment, était l'endroit le moins mau-
vais possible.

C'est un peu là, en substance, ce que
les orateurs de la cérémonie officielle
ont évoqué tour à tour. Le directeur, M.
Jean-Jacques Delémont, dans un histo-
rique détaillé a rappelé les différentes
péripéties, se plaisant à relever que,
grâce aux efforts et aux recherches
conjugués, « cette verrue tant crainte »
ne présentait finalement que des cica-
trices dont on allait rapidement se con-
soler, comparer à l'apport positif de ce
nouvel équipement nécessaire à un en-
seignement équilibré.

Quant à M. F. Matthey, conseiller
communal, sa satisfaction tenait du
même soulagement et il se plut à
relever la diligence des travaux préli-
minaires auprès des instances à
subventionnement — la confédération

et le canton — et de la construction
elle-même qui permet de voir ce bâti-
ment terminé avant l'hiver. De plus,
comme l'avait formellement demandé
le Conseil général, dans la séance de
vote positif du 12 avril 1978, l'architec-
ture de l'ancien bâtiment ne souffrira
pas trop de cette adjonction de même
style, et le budget a été scrupuleuse-
ment respecté. Rappelons qu 'il se mon-
tait à 1 million 600 mille francs, pris en
charge à 65 pour cent par l'Etat et la
Confédération.

Il est intéressant encore de relever
que cette halle de gymnastique, dont
d'aucuns se prenaient encore à douter
de la nécessité, est occupée tous les
jours à plein temps par les élèves et
tous les soirs par diverses sociétés. La
petite et ancienne salle de gymnastique
demeure également utilisée large-
ment.

Les invités avaient déj à pu juger de
la qualité fonctionnelle du local lors de
démonstrations de divers jeux d'équipe.
Le maître de gymnastique compléta
cette information par la description et
les possibilités d'utilisation des divers
engins et accessoires, donnant des pré-
cisions sur le matériel moderne et re-
marquable dans ce domaine. Et en
effet, pour une émulation harmonieuse,
sans vouloir créer des champions, c'est
un outil indispensable et particulière-
ment bien conçu, permettant des leçons
profitables et intéressantes. L'aspect
sanitaire a également bénéficié de cette
attention.

On reconnaissait dans l'assemblée,
outre les orateurs cités, MM. Jean-
Philippe Vuilleumier, chef du Service
de l'enseignement secondaire, W.
Mischler, de l'Office cantonal des
sports, représentant le canton, ainsi que
divers conseillers communaux et le
maire de la ville, des directeurs d'école,
des membres du corps enseignant, des
représentants des sociétés sportives,
entre autres.

(ib - photos Impar-Bernard)

Inauguration de la halle de gymnastique de l'Ecole de commerce

fête de
la déformation

CE SOIR à 20 heures
TEMPLE FAREL

calvîn
Un procès sans cesse recommencé

Conférence de M. Gabriel Miitzenberg
Alliance évangélique

entrée libre
P 25425

A 
Monsieur et Madame

Alberto BERTAZZONI-PACI

ont la grande joie d'annoncer
la naissance de leur fils

Francesco
le 1er novembre 1979.

Maternité Cerisier 44
La Chaux-de-Fonds

• — »j

a ifcww s yiW;<s ii'SH'btëlH"H5B 1 ft^Wti i iLH WA i) Dé actifli »i»i 1 DLW»i ¦ FA\IK  ̂M SH &tM Ht



mémento - mémento - mémento
Bois du Petit-Château: Parc d'accli

matation, 6 h. 30 à 18 h.

Musée international d'horlogerie: 10
à 12 h. et 14 à 17 h.

Musée des Beaux-Arts: 10-12 h.,
14-17 h., expos. François Ar-
nal, vem. samedi, 16 h.

Musée d'histoire naturelle: samedi,
14 à 17 h.; dimanche, 10 à 12 h.;
14 à 17 h., La forêt tropi-
cale. Expos. WWF.

Musée d'histoire et médailler: same-
di, 14-17 h., dimanche, 10-12,
14-17 h.

Musée paysan : expos. La dentelle
neuchâteloise, 14-17 h.

Vivarium: 10 à 12 h., 14 à 17 h.
Galerie Club 44: expos. Ermanno

Leinardi , samedi.
Galerie Cimaise : expos, peintures,

samedi , vern. 17 h., dimanche,
14-17 h.

Galerie Manoir: expos. D. Lévy et
A. Siron, 15-19 h. Dimanche
10-12 h.

Bibliothèque de la ville: samedi 9-12 h.,
13 h. 45-16 ,

Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30 -
16 h. samedi.

Cabaret Rodéo: Dancing-attrac, samedi
La Boule d'Or: Bar-dancing, samedi.
La Corbatière: Bonne-Auberge (sam.).
Le Scotch: Bar-dancing.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
Club 55: Dancing.
Dany's bar: discothèque.
Pharmacie d'office : Coop 3, L.-Ro-

bert 108. Samedi jusqu'à 21 h., di-
manche de 10 à 12 h. 30, de 17 h.
à 21 h. en dehors de ces heures, le
numéro 22 10 17 renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
tél. 22 10 17 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38.

Non-réponse, tél. 23 20 16, (samedi).
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Drop-in (Industrie 22) : tél. 23 52 42 ou

31 74 35.

Permanence de jeunes: 9-21 h.
Alcooliques anonymes AA: tél. 23 75 25.
SOS alcoolisme: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Télébible: tél. (039) 26 94 35.
Pour les cinémas, voir pages 2 et 18,
SAMEDI
Patinoire, 20 h., La Chaux-de-Fonds -

Kloten.
Temple St-Jean, 20 h. 15, concert spi-

rituel.
DIMANCHE
Grand Temple, 17 h., Concert de la

Réformation.
Théâtre, 20 h. 30, Le Préféré , avec Jean

Piat.

Les services religieux - Les services religieux
Eglise réformée évangêllque. —
GRAND-TEMPLE: 9 h. 45, culte des

familles, M. Molinghen; sainte cène.
Vendredi , 15 h. 45 groupe d'enfants et à
18 h. culte de jeunesse au Temple.

FAREL: 9 h. 45, culte des familles,
M. Perrenoud. Les enfants et les jeunes
du culte de l'enfance et du culte de jeu-
nesse sont invités à accompagner les
parents à l'église. Vendredi 15 h. 30
culte de l'enfance au Presbytère.
Samedi: conférence, 20 h., au Temple,
de M. Gabriel Mutzenberg.

CHAPELLE DE L'HOPITAL: 9 h. 50,
culte, M. Rosat; sainte cène, chœur de
l'hôpital.

ABEILLE: 9 h. 45, culte, M. Beljean;
sainte cène, chœur mixte. Jeudi 19 h.
office à Paix 124. Vendredi 16 et 17 h.
culte de l'enfance et à 18 h. culte de
jeunesse au Temple.

LES FORGES : 9 h. 45, culte des fa-
milles; 20 h. culte; sainte cène.
Mercredi 19 h. 45 prière. Vendredi 17 h.
rencontre d'enfants.

SAINT-JEAN: 9 h. 45, culte, M.
Bauer; sainte cène. Mercredi de 19 h. 45
à 20 h. 15 prière. Vendredi à 16 h. culte
de l'enfance et à 18 h. culte de jeu-
nesse. Samedi, 20 h. 15 au Temple,
concert spirituel.

LES EPLATURES: 9 h. 30, culte, M.
Montandon; sainte cène. Garderie
d'enfants à la Cure; 10 h. 45 culte de
jeunesse à la Cure.

LES PLANCHETTES: 10 h., culte au
Temple pour les deux foyers, M. Lien-
hard; sainte cène. Chœurs mixtes.
Collation à la salle de paroisse. Lundi 5
à 9 h. à la Cure, prière.

LA SAGNE: 9 h. 50, culte, M.
Pedroli; sainte cène. Tous les mercredis
à 15 h. 30 culte au foyer de La Sagne.
Jeudi 17 h. 15 culte de jeunesse à la
salle des sociétés. Ecole du dimanche : 9
h. 30 à la Cure et Crêt , 10 h. Les
Coeudres, 10 h. 15 Les Roulets.

Deutschprachige Kirchgemeinde. —
Kein Gottesdienst, 9.45 Uhr, Sonntags-
schule. Mittwoch, Bibelarbeit, 20.15
Uhr.

Evang. Stadtmission (Musées 37). —
Sonntag, 9.45 Uhr, Gottesdienst mit

Abendmahl - Reformationskollekte.
Dienstag, 6.00 Uhr , Gemeinsamer Ta-
gesbeginn ; 14 .30, Couture. Mittwoch,
20.15 Uhr , Jugendgruppe. Freitag, 20.00
Uhr , Bibelabend und Chorsingen.

Paroisse catholique romaine, SACRÉ-
COEUR : Samedi , confessions de 16 h.
30 à 17 h. 45; 18 h., messe. Dimanche,
8 h., messe; 9 h., messe en italien; 10 h.
15, messe (chorale) ; 11 h. 30, messe en
espagnol ; 20 h., messe.

CHAPELLE DE LA MISSION ITA-
LIENNE (Parc 47) : Samedi , 18 h., mes-
se avec partage d'évangile.

CHAPELLE DE L'HOPITAL : Di-
manche. 8 h. 55, messe.

LA SAGNE : samedi, 19 h., messe.
NOTRE-DAME DE LA PAIX : Sa-

medi, confessions de 16 h. 30 à 17 h. 15;
18 h., messe ; dimanche 9 h. 30, messe ;
11 h., messe ; 18 h., messe avec partage
(grande salle); 15 h., au cimetière, prière
pour les défunts.

Eglise catholique chrétienne. Eglise
SAINT-PIERRE (Chapelle 7), — Di-
manche, 9 h. 45, grand-messe.

Première Eglise dn Christ Seientiste
(9 bis, rue du Parc). — Dimanche, 9 h.
45 , culte et école du dimanche. Mer-
credi , 20 h. 15, réunion de témoignages.

Eglise adventiste (10, Jacob-Brandt).
— Samedi, 9 h., étude biblique ; 10 h.
15, culte. Mardi, 20 h., cercle d'études.

Communauté israélite (synagogue).
(Parc 63). — Vendredi, 17 h. 45, culte
et prédication. Samedi, 9 h. 15, culte.

Eglise Neo-Apostolique (chapelle
Combe-Grieurin 46). — Dimanche, 9 h.
et 20 h., services divins.

Témoins de Jéhovah (Locle 21). —
Samedi, 18 h. 15, discours public ; 19 h.
15, étude de la « Tour de Garde ».
Mardi , 20 h. 15, étude biblique. Jeudi,
19 h. 15, étude du ministère théocrati-
que.

Eglise mennonite (chapelle des Bul-
les). — Dimanche, 10 h., culte de la
Réformation ; école du dimanche.

Evangélisation populaire (Jaquet-
Droz 25). — Dimanche, 9 h. 45, culte ;
20 h. 15, réunion de louange. Jeudi ,
20 h. 15, étude biblique.

Eglise évangélique libre (Parc 39). —
Dimanche, 9 h. 30, prière; 10 h., culte,
M. L. Borel , école du dimanche. Ven-
dredi , 20 h., étude biblique, M. R. Pia-
get, de Paris.

L'Eau Vive (Eglise chrétienne indé-
pendante) , Chapelle 4. — Prédication
de l'Evangile et prière pour les mala-
des : mardi, 20 h., Edification et ado-
ration : dimanche, 20 h., pasteur F.
Fait.

Eglise évangélique de Réveil (Pro-
grès 48). — Dimanche, 9 h. 30, culte
avec sainte cène et école du dimanche.
Mercredi, 20 h., veillée de prière et de
partage.

Armée du Salut (Numa-Droz 102). —
Samedi , 13 h. 30, l'heure de la Bible
pour les enfants. Dimanche, 9 h. 15,
prière ; 9 h. 45, culte ; 20 h., réunion
de salut.

Action biblique (Jardinière 90). —
Dimanche, 9 h. 45, culte, M. R. Po-
lo. Mercredi , 14 h., Club Toujours
Joyeux ; 18 h. 15, Groupe JAB. Jeudi ,
20 h., cours bibliques à la Salle du
Musée du Locle, M. J.-J. Dubois. Ven-
dredi , 20 h., nouvelles missionnaires et
prière.
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L'Association nationale des anciens
combattants français et italiens et le
Comité du 1er Août commémoreront les
soldats décédés pendant les guerres
1914-1918 et 1939-1945, dimanche : 9 h.
30 rassemblement au parc du Musée,
rue de la Loge, dépôt une couronne
française et une italienne au Monument
aux morts suisses; cimetière, 10 h. 15 -
10 h. 45, sainte messe en la chapelle du
cimetière; 10 h. 45, pose d'une couronne
au Monument aux morts italiens ; 11 h.,
pose d'une couronne au Monument aux
morts français; 11 h. 30, apéritif au
Cercle français (1er étage).

Musée des Beaux-Arts: La Société
des Amis des Arts inaugurera aujour-
d'hui l'exposition: « Deux aspects de la
peinture de François Arnal » .
Appartenant à l'Ecole de Paris
(appellation qui désigne un lieu et non
une esthétique) l'artiste se distingue
par une originalité qui le rend inclas-
sable. Ainsi , le Musée des Beaux-Arts
de La Chaux-de-Fonds remplira une
fois de plus son rôle d'informateur de
l'art actuel, au niveau, toujours
contrôlé, de la qualité.

Fête du pop: Maison du Peuple,
aujourd'hui, 20 h. 30: Catherine Sau-
vage. Danse avec l'orchestre Pier
Nieder 's.

Restaurant des Endroits: Ce soir
grand bal , avec l'orchestre Les
Dragons. Organisé par Jeunesse Rurale.

communiqués

MERCREDI 31 OCTOBRE
Promesses de mariage

Bovet Jean-Claude Christian René et
Tétaz Michèle Dominique.

VENDREDI 2 NOVEMBRE 1979
Naissances

Gogniat Rachel Dominique, fille de
Henri François et de Margrit Maria ,
née Unternàhrer.

Décès
Scheidegger Paul Maurice, né le 31

mars 1907, époux de Jeanne Laurette,
née Donzallaz. — Cavin, née Guedoz,
¦Cesira , née le 11 juin 1914, épouse de
Cavin André Frédéric.

y.y.y.v.y.y.v. >7*"?I *™ *r * ' . '•' ' '•'•••'
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y
de type McPherson, essieu arrière à voie et Accès aisé aux sièges confortables. Habitacle et • Equipement proposé en trois variantes : équipement de la bonne décision. ^™̂
carrossage constants. compartiment à bagages convertibles. base, Spécial et Berlina. T A QV TTC TF'ÏTWP'' IVft Pî'T
Sur toul les modèles: le progromme de sécurité en 24 points et la garantie Opel: 1 année sans limitation de kilomètres. Crédit ou leasing auprès de la GMAC Suisse S.A.

CLa 
Chaux-de-Fonds: Garage et Carrosserie du Collège, Maurice Bonny S. A. — Le Locle: Garage du Rallye — Saint-lmier: Garage R. Gersfer — Les Verrières: \

Garage Carrosserie Franco-Suisse I
et les distributeurs locaux à: Couvet: Garage et Carrosserie du Crêt-de-l'Eau P. Currit — La Sagne: Garage de la Vallée — Sonceboz: Garage P. Hûrzeler. S



Auto contre un arbre: trois blessés
Entre Les Ponts-de-Martel et La Grande-Joux

Hier à 1 li. 15, un automobiliste du
Locle, M. M.P. circulait sur la route
principale des Ponts-de-Martel à La
Grande-Joux. Arrivé à une centaine
de mètres de la ferme Humbert-Droz,
il a perdu la maîtrise de sa machine
qui a violemment heurté un arbre sis
en bordure de la route avant de ter-
miner sa course dans le pré, dans un
piteux état ainsi que le montre notre
photo. Seuls les passagers de l'auto M.
P. ont été conduits à l'Hôpital du Locle
par un automobiliste complaisant. Il
s'agit de Marcel Bel, 53 ans, Egidio
Petrossi, 50 ans, et Charles Rothen,
59 ans, tous du Locle. Le véhicule est
démoli, (photo Impar-rm)

Vers une importante réalisation

De droite à gauche, Mmes Bluette Chabloz et Madeleine Cart, présidente, qui
représentent la Fondation des Billodes ; Me Faessler et MM. Willy Pingeon
et Marcel Bouverat, président et caissier de la Fondation de La Résidence.

Après de longs pourparlers dont
l'issue était subordonnée à des autori-
sations fédérales et cantonales, les actes
ont été signés hier matin, en présence
de Me Pierre Faessler, notaire, pour la
vente à la Fondation de La Résidence
du vieil immeuble du Foyer des
Billodes et des terrains qui l'avoisinent.
C'est un premier pas vers la réalisation
d'une œuvre indispensable à l'équipe-
ment hospitalier de notre région,

s'agissant de la construction d'un home
médicalisé de 108 lits.

Et sous peu, dans une deuxième
étape, les 12.800 m3 de cette maison
historique tomberont sous la pioche des
démolisseurs.

Nous aurons l'occasion, prochaine-
ment, de revenir sur cet important pro-
jet qui a fait l'objet d'une longue étude,
menée de front par le comité de La
Résidence et son directeur, M. Charles
Maillard, (rm)

C'est fait, les actes sont signés!

Musique de chambre à la cour de Frédéric le Grand
par l'ensemble «Musica pratica » de Berne

Annoncé au temple de La Chaux-du-Milieu

Un concert de musique baroque de
grand intérêt est proposé à l'attention
du public de nos régions. Il  sera donné
dimanche soir au temple de la Chaux-
du-Milieu par l'ensemble « Miisica
pratica » de Berne.

Le programme rassemble des sonates
de Johann Quantz, Frédéric le Grand ,
Cari Philippe-E. Bach, Christoph
Schaf frath , Carl-H. Graun qui toutes
ont pu sonner avec vraisemblance à ta
cour de Frédéric le Grand. Chefs-
d'œuvre délicats pour trio, duo ou pour
clavecin, l'auditeur aura plaisir à saisir
cette forme musicale que les composi-
teurs reprenaient, chacun y faisant va-
loir ses thèmes, ses variations, ses
nuances car à cette époque la « sonate »
n'a pas encore acquis sa structure
classique, mais elle se dif férencie déjà
nettement de la suite de danse dont elle
est issue.

Ce programme sera défendu comme
il le mérite par des interprètes spéciali-
sés dans ce genre de musique. Oskar
Peter, f lû te  traversière baroque,

Richard Erig, hautbois baroque, Jean-
Claude Zehnder, clavecin et Ferenc
Szedlak , violoncelle baroque, forment
une équip e idéalement unie p ar les
liens de la musique ancienne. Tous
quatre ont fai t  de hautes études musi-
cales et enseignent à la Schola
cantorum de Bâle ou au Conservatoire
de Berne.

L'entrée au concert est libre !
_ D. de C.

Décès de
M. Edouard Favre
instituteur retraité

Alors qu'il s'était installé chez sa
fille, à Riehen, il y a quelques semaines
seulement, M. Edouard Favre, institu-
teur retraité, y est décédé le 28 octobre
1979, dans sa 88e année.

Après quelques années passées aux
Petits-Ponts, c'est au Locle, dans le de-
gré moyen, qu'il a accompli toute sa
carrière. Ferme, mais d'une grande
amabilité, il s'était spécialisé dans les
travaux manuels qu'il enseignait à
l'Ecole secondaire et au degré moyen de
l'Ecole primaire.

Durant toute son activité scolaire, il a
fait partie de la Société pédagogique
neuchâteloise, en occupant notamment
le poste de caissier au sein du comité
de la section locloise.

Sa bonne humeur, et ses plaisanteries
étaient légendaires et parce qu'il aimait
le chant, il encourageait ses élèves à
chanter en les accompagnant à
l'harmonium.

De nombreuses volées d'élèves se
souviendront longtemps encore de cette
figure bien locloise et de cet instituteur
enthousiaste et dynamique, (sp)

mémento
Le Locle
Grand-Cachot-de-Vent: expos. Tradi-

tions artisanales du Chili, 10 h. 30-
17 h. 30

La Grange : samedi , 20 h. 30, Louis
Crelier quartette.

Cinéma Casino : samedi, 17 h., 20 h.
30, dimanche, 14 h. 30, 17 h., 20 h.
30, Moonraker.

Le Perroquet: bar-dancing.
Le Dragon d'or: bar-dancing.
Pharmacie d'office: Coopérative, same-

di jusqu'à 21 h., dimanche de 10 h.
à 12 h. et de 18 h. à 19 h. Ensuite
le No 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant, tél. No 117 ou

service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire: tél. No 117 ren-
seignera.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consultations conjugales: (038) 24 76 80.
Service aide-familiale: tél. 31 41 44

(heures repas) ou 31 49 70.

MARTEL-DERNIER
Collège, expos, art et artisanat, samedi,

dimanche 13-21 h.

LA CHAUX-DU-MILIEU
Au Temple, dimanche, 20 h. 15, con-

cert de musique ancienne, par l'en-
semble Musica Practica, de Berne.

Tout est grâce
Propos du samedi

« Tout est grâce ». En ces jours où,
chez les protestants, l'on commémo-
re le grand et puissant mouvement
de rénovation et de purification
dans l'Eglise européenne du XVIe
siècle, il faut rappeler ce priniepe
fondamental de l'Evangile, remis à
l'honneur par les Réformateurs.
« Tout est grâce » : l'homme ne peut
acheter le pardon de Dieu ; il ne
saurait pas davantage mériter son
salut, ni par ses biens ni par ses
œuvres. Ou plutôt : il est absurde de
se demander si et dans quelle
mesure l'homme est par lui-même
solvable à l'égard de Dieu, puisque
tout ce qui constitue l'homme — sa
vie, sa personne, ses forces, ses
possibilités — est don de Dieu.
« Qu'as-tu que tu n'aies reçu ? »
L'espérance qui m'habite, qui me
permet de regarder ma vie comme
ma mort avec confiance, qui me
rend d'autant plus heureux de vivre
maintenant que je sais que mon
« aujourd'hui » s'épanouira pleine-
ment dans un « demain » et un
« après-demain », mon espérance, je
ne me la suis pas créée, je l'ai reçue.
Ma toi, je la reçois, comme un pur
privilège ; ma réponse même à
l'amour de Dieu, dans la louange et
la prière, je la reçois comme un don
du Seigneur.

Tout est de Dieu. Tout est don.
Taut est grâce. Tout est miracle.

Quand on parle de miracle, beau-
coup peuvent sourire ; avec
beaucoup d'autres, j' ai plutôt envie
de rire, rire de joie... Car ma vie est
miracle, et en ce sens-là, chacun
pourrait célébrer l'anniversaire de
sa naissance comme une fête
religieuse. Un chemin qui s'ouvre
alors que toute piste semblait
effacée, c'est un miracle. Un visage
qui surgit comme un trait de
lumière, à contre-courant d'une
tristesse et d'une solitude apparem-
ment sans issue, c'est un miracle. De
tout et de tous, de chacun de nous et
en chacun de nous, Dieu peut faire
des miracles.

La Réformation fut elle aussi un
miracle : miracle de la fidélité
paternelle de Dieu à l'égard de toute
son Eglise. C'est pourquoi il est
légitime de célébrer cet événement
de l'Histoire comme une fête
religieuse.

« Tout est grâce » : c'est l'un des
centres nerveux du message
réformateur. Celui de qui vient
toute chose nous donnera tout en
abondance : c'est l'espérance. Notre
destin — comme celui du monde —
n'est pas entre nos mains, mais
entre celles du Dieu d'amour ,
totalement : c'est notre assurance et
notre confiance.

R. T.
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VENTE - EXPO
ARTISANAT DU BRÉSIL

AUJOURD'HUI ET DEMAIN
HOME ZÉNITH

Hôtel-de-Ville 3 - Le Locle
Mouvement Populaire des Familles

Entrée libre P 24710

Le mercredi 31 octobre, vers 6 h. 40,
des dégâts matériels avaient été causés,
au Pied-du-Crêt, à une signalisation
lumineuse. L'auteur, M. E.L., domicilié
à La Chaux-de-Fonds, s'est annoncé à
la police cantonale du Locle. Il déclare
s'être arrêté sur les lieux sans remar-
quer les dommages causés à cette signa-
lisation.

Après un accident

Il faut lutter contre
la faim et la misère

Jeudi dernier , en présence de MM.
J.-A. Haldimann, préfet des Monta-
gnes neuchâteloises, Gilbert Jeanne-
ret, président du Conseil général ,
Henri Eisenring et Frédéric Blaser,
conseillers communaux, et d'un très
nombreux public, M. Jean-Maurice
Maillard a procédé au vernissage de
l'exposition-vente organisée par le
Mouvement populaire des familles
au Home Zénith. Nous avons abon-
damment parlé de cette manifesta-
tion dans notre édition du 1er no-
vembre 1979, si bien que nous limi-
terons notre propos de ce jour aux
buts essentiels qui ont fait l'objet du
discours de M. Maillard.

Il s'agit d'abord, a-t-il déclaré,
d'écouler les produits typiquement
brésiliens fabriqués dans une coopé-
rative d'artisans, fondée à Récife
par le Mouvement populaire des fa-
milles. Parallèlement, il faut sensi-
biliser l'opinion mondiale, en parti-
culier la population des pays nantis
en attirant leur attention sur la mi-
sère régnant dans les pays du tiers-
monde et plus encore, sans doute,
dans le triangle de la faim qui se si-
tue au nord-est du Brésil. Un vaste
éventail d'objets est présenté au
Home Zénith jusqu'à dimanche soir,
le produit de la vente étant consacré
entièrement à l'œuvre poursuivie
par le Mouvement populaire des fa-
milles, s'agissant de sortir du dénuer
ment et de la spus-alimenfation des
milliers de miséreux. - (m)

Début d'incendie
Hier à 5 h. 30, un début d'incendie

s'est déclaré rue de l'Hôtel-de-Ville
dans l'appartement occupé par la
famille Mollier. Ce début de sinistre
est dû à une bougie qui est restée
allumée et qui a communiqué le feu
au mobilier de la chambre à coucher.
Dégâts matériels.

Collision
Jeudi à 21 h. 10, au volant d'un

tracteur agricole, auquel était ac-
couplé un tonneau à pression, M.
W.R. du Locle quittait le parc à
véhicules du Café du Stand sans
prendre toutes les précautions d'u-
sage. De ce fait, il coupa la route à
l' auto conduite par M. P.A.G. du
Locle qui circulait sur la route prin-
cipale en direction de La Chaux-
de-Fonds. Dégâts matériels.

Fidélité récompensée
Le Conseil communal de la ville

du Locle, récemment, a exprimé ses
remerciements et ses félicitations à
M. Raymond Piguet, secrétaire de
police, qui a célébré le 25e anniver-
saire de son entrée au service de la
commune.

Graines de soleil
Sous ce titre original et sortant

des sentiers battus, M.  Gérard Gals-
lar a réalisé un spectacle audio-vi-
suel sous forme d'un diaporama
d' une extraordinaire qualité. Il est
présenté jusqu 'à dimanche soir au
collège Jehan-Droz, dans le cadre de
l' exposition du Photo-Club des
Montagnes neuchâteloises. (m)

Aux Ponts-de-Martel

Hier soir il a ete procède au vernis-
sage de l'exposition de peinture de M.
André Schumacher, peintre local.

Ainsi, au moment où l'exposition de
Martel-Dernier se termine, un autre
artiste local prend la relève, quelques
jours à peine après la semaine musica-
le.

M. Schumacher parcourt inlassable-
ment les pâturages et le marais af in  de
trouver les meilleurs emplacements

pour peindre ses toiles. C'est un vérita-
ble hymne à la nature. Il s'aventure
parfois dans la région des Brenets pour
donner de l'éclat à cette rivière en-
chantée qu'est le Doubs.

Cette exposition est prévue pour au-
jourd'hui et demain au Collège des
Ponts-de-Martel. Le publie pourra ad-
mirer une cinquantaine de toiles où les
paysages jurassiens sont à l'honneur,
peints avec amour, cet amour du pays
qui se retrouve sur chaque toile. ' ( f f )

Encore une manifestation culturelle

Le Locle
Eglise évangélique réformée. —

Dimanche, 8 h. 15, culte matinal; 9 h.
45, culte de la Réformation, M. N.
Mfwilwakanda (dès 9 h. 30, garderie
d'enfants à la cure) ; 20 h., culte du
soir avec sainte cène.

CHAPELLE DU CORBUSIER: 9 h.
15, culte.

SERVICE JEUNESSE: à la Maison
de paroisse, 9 h. 45. culte de l'enfance
et culte des petits. Vendredi, 16 h. 45,
culte de jeunesse pour les moyens ;
17 h. 45, culte de jeunesse pour les
grands.

MONTS : 9 h. 30, culte de l'enfance.
LES BRENErS : Dimanche, 9 h. 45,

culte des familles ; anniversaire de la
Réformation ; 8 h. 45, culte de jeunes-
se.

LA BRÉVINE : Dimanche, 10 h. 15,
culte de la fête de la Réformation,
sainte cène, M. Fr.-P. Tiiller ; 10 h.
15, école du dimanche ; 14 h. 30, culte
à Bémont, sainte cène.

LA CHAUX-DU-MILIEU: Dimanche,
9 h., culte de la fête de la Réformation,
sainte cène, M. Fr.-P. Tiiller ; 9 h.,
école du dimanche ; 20 h. 15, au tem-
ple, concert de la Réformation.

LES PONTS-DE-MARTEL: Diman-
che, 9 S. 45, culte de la Réformation,
sainte cène, offrande en faveur des
protestants disséminés, au temple ;
11 h., culte de l'enfance à la salle de
paroisse, les petits à la cure ; 20 h. 15,
culte à Petit-Martel.

Detitschprachige Kirchgemeinde. —
9.45 Uhr, Abendmahlsgottesdienst.
Mittwoch, Bibelarbeit in La Chaux-
de-Fonds, 20.15 Uhr. Donnerstagabend,
Jugendgruppe.

E(liae catholique romaine (Eglise pa-
roissiale). — Samedi, 17 h. 30, première
messe dominicale. Dimanche, 8 h. 30,
messe ; 9 h. 45, grand-messe ; 11 h.,
messe en langue italienne.

CHAPELLE DES SATNTS-APOTRES
(Jeanneret 38 a). — Dimanche, 10 h.,
messe en langue espagnole ; 11 h.,
messe.

LES BRENETS : Samedi, 18 h., pre-

vice divin.
Eglise évangélique libre. — Diman-

che, 8 h 45, prière ; 9 h 30, culte avec
sainte cène et offrande pour la Mis-
sion, école du dimanche ; 20 h., réu-
nion de prière du premier dimanche
du mois. Jeudi, 20 h., salle du Musée,
dernière étude biblique par M. Du-
bois, de l'Action biblique.

Action hiblique (Envers 25). — Di-
manche, 9 h. 45, culte, M. M. Etienne.
Mardi , 16 h., groupe JAB. Mercredi ,
13 h. 30, Club Toujours Joyeux. Jeudi ,
20 h., cours bibliques à la Salle du
Musée, M. J.-J. Dubois. Vendredi , 20 h.,
nouvellles missionnaires et prière.

Armée du Salut (Marais 36). — Di-
manche, 9 h. 45, culte présidé par la
brigadière Robert ; 20 h., réunion d'é-
vangélisation. Lundi, 9 h., réunion de
prière. Mardi , 14 h. 30, Ligue du Foyer.
Jeudi, 19 h. 30, réunion de prière. Ven-
dredi, 16 h. 15, « Heure de joie » (pour
les enfants).

Evangelische Stadtmission (Envers
25). — Sonntag, 20.00 Uhr, Gottes-
dienst mit Abendmahl - Reformations-
kollekte.

mière messe dominicale. Dimanche,
8 h. 30, messe.

LA BREVINE : 8 h. 15, tous les der-
niers dimanches du mois.

LE CERNEUX-PÊQUIGNOT : Same-
di, 19 h. 30, les 2e et dernier diman-
ches du mois. Dimanche, 7 h. 45, (si la
messe du samedi soir n'a pas lieu) ;
9 h. 45, grand-messe chantée (chaque
dimanche).

LES PONTS-DE-MARTEL: Diman-
che, 10 h., messe.

Eglise Apostolique Evangélique (Crêt-
Vaillant 35). — Dimanche, 9 h. 30, cul-
te, M. Gaston Gentizon, ancien mission-
naire au Cameroun. Jeudi, 20 h., étude
biblique et prière.

Témoins de Jéhovah (Envers 55). —
Jeudi, 19 h., service du Royaume ; 20 h.,
école théocratique. Samedi, 18 h. 30,
étude de la Tour de Garde ; 19 h. 30,
discours public.

Eglise Néo-apostolique (Chapelle Gi-
rardet 2a). — Dimanche, 9 h. 30, ser-
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4 JANTES larges 5 Va x 13 pour BMW,
en parfait état. Fr. 120.—. Tél. (039)
26 01 71.
4 JANTES + 4 pneus neige (état neuf)
pour Simca 1000, Fr. 250.—. Tél. (039)
31 44 87 repas.
4 PNEUS ÉTÉ avec jantes Michelin ZX,
dimensions 165 x 13, bon état. Tél. (039)
31 40 32.
PNEUS SUR JANTES pour bus VW dont
4 neige. Tél. (039) 31 63 51.

CUISINHÏRE A GAZ Fr. 100.— et un
petit frigo Fr. 50.—. Tél. (039) 3140 32.

CANON FTB appareil photo, avec étui et
accessoires, état de neuf. Prix avanta-
geux. Tél. (039) 23 64 77.

TABLEAUX sur toile vous sont propo-
sés par Henri Michelis. Tél. (039) 22 50 90.

TAXIS BLEUS
P. Mury
Service jour ^fc ^t â\% _\ â_ \_ _ \et nuit AO yi  yi
Ville et extérieur

ALTERflFlTIVE
SUPER JEANS

SUPER QUALITÉ
SUPER PRIX

fllTERriATIVÉ
BOUTIQUE

Balance 12, La Chaux-de-Fonds
Tél..(039) 22 43 33

^ 
Excursions |
i d'un jour 1
S durant |
A les fêtes f
fk Départs directement depuis %Â__ Neuchâtel et La Chaux-de- W
R Fonds M__ _%fl FêtedeSt-Sylvestre M
ék au Casino de Berne g
/__ Lundi 31 décembre _ W
P| Très joyeuse soirée y compris M

Ë
menu de fête , attractions et M
orchestre 69.- kg

i| Voyage Ù
fft de Nouvel-An g
m dans le blanc g
JS; Mardi 1er janvier
&à y compris dîner de fête et or- £4

 ̂
chestre 59.- {j
! Agréable 2 janvier m
i Mercredi 2 janvier ;
[̂ Très agréable réunion avec mu- M
| sique et danse dans l'Emmental bj t

_̂ y compris menu de fête 48.- 
^

à Voyages de S
g plusieurs jours M
jj& Propositions de vacances à 

^/,| prix avantageux selon notre M
£R programme d'hiver: ., :- ,

i Cures de fango ,
à Abano Terme \j

r j Départs réguliers chaque di- |- .'1
y  ̂ manche ™
A 13 jours depuis 835.- |4

 ̂
Vacances

à Portoroz S^
| sur la côte tempérée de la You- M
¦¦ goslavie
; | 10-17 nov., 24 nov.-ler déc. \W
¦¦ 8 jours seulement 385.- iLà

û Marché du divin SS
& enfant à Nuremberg g?
f^l 

au 
pittoresque marché 

de Noël | J
ra 3 iours: 5-7 décembre
-'/J 13-15 décembre 375.- M
A 4 iours: 2-5 décembre 475.- jyj
|j Salzburger S

Adventsingen S
/ I Cette interprétation chantée et I ;
tf£ jouée de l'Avent est devenue 4̂
J5J une coutume très belle et re- 90
Ék nommée qui attire choque an- jjjjjî
_2 née de très nombreuses per- HR
Wat sonnes.
ÏS 6-10 décembre, 5 jours 620.- ffi

¦ Renseignements, __r£--~- _̂Zmm. WnËJ Ù\wûâ .
F̂  programmes J|Bfl31SHB©'iS?!!l«l?
jK e< inscriptions. MBJsSzzj r- BfefegS 1̂

! Priorité à la qualité! W
£k 2300 La Chaux-de-Fonds
' Avenue Léopold-Robert 84 ™

$ Tél. (039) 23 27 03 $

OCCASIONS
UTILITAIRES

Citroën GS BR 79 19.000 km.
Citroën GS BR 78 30.000 km.
Citroën GS BR 75 63.000 km.
Citroën GS BR 74 66.000 km.
Citroën AK 400 11 13.000 km.
Ford Consul BR 73 revisé
Ford Consul BR 75 62.000 km.
Ford Taunus BR 73 revisé
Opel Kadett BR 76 79.000 km.
Opel Rekord BR 74 revisé
Citroën Bétaillère 75 révisée

EXPERTISÉES
+ 100 VOITURES EN STOCK

4ËF En boîsvéntable, élégant et ^̂ k
ÀWhsBSM ¦™tIl>>n' ^MkgMSÊag&pBi RI parfait. ^3ftuibm
^̂ k Agencements de cuisine JBr

Achète petite

maison
Faire offres avec
prix et situation
sous chiffre AM
24999 au bureau de
L'Impartial.

Feuille d'Avis desMontagnesfcaasasai

A vendre plusieurs

autos
expertisées,
dès Fr. 1500.—

Pierre BENOIT
Tél. (039) 31 52 86.

a
L'annonce
reflet vivant
du marché

dans votre
journal

Apaisez les douleurs d'estomac après un
repas abondant - laissez fondre dans
la bouche 2 pastilles Rennie. En vente
dans les pharmacies et drogueries.

1 8 Ida___________________________________*____________%. __ a pH
¦ Nichôlâ̂ S K̂ ISjpîuSwmSm' Baif™" T- SB'

Rennië agit vite
dans Sè V̂Nl'estomac C_^

?????!tAAiii
FYW-T3

11
LE CONSEIL COMMUNAL
DE LA VILLE DU LOCLE

met au concours le poste d'

ÉLECTRICIEN
DE RÉSEAU

AUX SERVICES INDUSTRIELS

Exigences:

être porteur d'un certificat fédéral de capacité ,
avoir quelques années de pratique

Les postulations manuscrites, accompagnées d'un cur-
riculum vitae et mentionnant les prétentions de salai-
re, seront reçues par la direction des Services Indus-
triels, case postale 39, jusqu 'au 10 novembre 1979.

Pour tous renseignements, prière de s'adresser à M.
Georges Eymann, chef du Service électrique, tél. (039)
31 63 63, interne 313.

GARAGE W. BURKHALTER

Foule 28 • Le Locle
Tél. (039) 31 70 71

aux heures des repas

VW 1300 1970
97 000 km., équipée pour l'hiver

expertisée novembre 1979
Prix Fr. 2300.—

ROVER 3500 1972
AUTOMATIQUE

expertisée fin octobre 1979
Prix Fr. 2300.—

Pour cause de départ
à remettre pour fin décembre, au
Locle, rue Georges-Favre 2

APPARTEMENT
de 2 Vi pièces
tout confort, tapis tendus, TV Co-
ditel , ascenseur, balcon.
Loyer Fr. 383.—, tout compris.
Garage à disposition.

Tél. (039) 31 79 45 aux heures des
J repas.

Jeune famille avec 3 petites filles de 5
2 et 1 ans, habitant une jolie maisoi
dans la vieille ville de Berne, cherchi

JEUNE FILLE
pour s'occuper du ménage (sans cuisiner
et des enfants.
Jolie chambre, samedi après-midi et di'
manche congés. Possibilité d'apprendri
l'allemand et l'anglais qu'on parle à 1;
maison et de fréquenter des cours. Poui
début 1980 ou date à convenir.
Fam. Dr Chr. Caflisch, avocat, Mùhlen
platz 10, 3011 Berne, tél. (031) 22 02 6'
(soir) ou 45 01 41 (bureau).

DAME i

45 ans, seule, désire rencontrer mon-
sieur 45 à 50 ans, libre, gai et spor- '
tif , pour amitié. Mariage si conve-
nance.

Ecrire sous chiffre 93-31059, aux
Annonces Suisses S.A., ASSA, Saint-
Imier.

MARCHÉ DIGA, CERND3R

engagerait

un bouiher-vendeur
et

un bou:her-désosseur
entrée en fonction tout de suite ou è
convenir. Bonnes prestations sociales.

Téléphoner au (033) 53 11 44.

APPRENTI
BOULANGER-PÂTISSIER
trouverait place dans entreprise, moder-
ne. Très bonne formation. Entrée à
convenir.

Se présenter: E. Millier, Côte 9, 2300 La
Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 22 34 58.

¦T ING. DIPL. EPF PUS T ^B
I Reprise maximale

I aspirateur usagé | ;
I à l'achat d'un aspirateur neuf. j
| Demandez nos I
j offres d'échange

SUPER.
i Seulement des marques i

connues, telles que !
i ELECTROLUX, VOLTA, MIELE, i
i HOOVER, ROTEL, SIEMENS, !

Chaux-do-Fonds: JumboTél. 039/26 6865 i
Ht Blenno: 36 Rue Centrale Tél. 032/22 8525 ËH
¦Mft Lausanne, Genève, Eîoy, Vlllars-sur-Glâno J§Bg
TPJJMYI. et 36 succursales ^rfffy

Détective privé
Recherche - Filatures - Enquêtes

Fourniture de preuves
Discrétion assurée

Devis sans engagement
Nombreuses références

à disposition

Ecrire sous chiffre FM 25140 au
bureau de L'Impartial.

Détective privé
cherche

apprenti
collaborateur/trice
dès 18 ans, avec voiture.

Ecrire sous chiffre DV 25222 , en
joignant photo au bureau de L'Im-
partial.

W 

Département
des Travaux Publics

Service des ponts
et chaussées

Soumission
En collaboration avec la Commune de
Couvet, le Service des ponts et chaus-
sées met en soumission les travaux de
reconstruction de la route cantonale 2232,
Couvet, rue St-Gervais.

Il s'agit de:
— reconstruction de la chaussée
— aménagement d'un trottoir
— travaux d'épuration des eaux usées.
Les entreprises qui s'intéressent à ces
travaux sont priées de s'inscrire auprès
du Service des ponts et chaussées, Case
postale 1162, Pourtalès 13 à Neuchâtel, "
jusqu'au mercredi 14 novembre 1979.
Elles recevront ultérieurement toutes
informations à ce sujet.

l'Ingénieur cantonal

HIVERNAGE DE BATEAUX
ENCORE QUELQUES PLACES

Téléphone (038) 42 52 49

i Jantes autos
Jantes pour Ford Taunus, Escort, Capri ,
Opel Rekord II, Fiat, Simca, Audi 60 et

) 75, Austin 1100, Peugeot, Renault
16 et VW Coccinelles.

- Tél. (039) 26 01 71.

! I PUBLICITÉ ACTIVE,
COMMERCE ACCRU!

GARAGE DU CANTON DE NEU-
CHATEL CHERCHE

chef d'atelier
si possible avec maîtrise fédérale
capable de diriger une équipe de
7-8 personnes. Nous offrons place
stable et d'avenir à personne ca-
pable.

Salaire en fonction des capacités.
Faire offres avec curriculum vitae,
photo et références, sous chiffre
28-900260 à PUBLICITAS, Treille
9, 2001 Neuchâtel.

DAME
(éventuellement
gouvernante)
de confiance serait engagé* par
une dame âgée pour rompn sa !

solitude, tenir son ménage et
l'accompagner dans ses sorties.
Chambre confortable à disposi-
tion, meubée ou non.
Tous renseignements seront
fournis aux personnes réelle-
ment intéressées et compétea-
tes.

Veuillez écrire sous chiffre
87-237, aux Annonces Suisses
S.A., ASSA, 2001 Neuchâtel,
fbg du Lac 2.

1 f / Ê m  _ k̂ Restaurant DSR

Bgjfl garçon

1 fille de cuisine
Congé samedi après-iaidi et di-

i manche
Entrée immédiate.
Téléphone (039) 22 1412

Café - Restaurant HOTEL-DE-
VILLE, SEMSALES

désire engager pour date à con-
venir

2 sommelières
pour le double service.

Semaine de 5 jours, nourries,
logées, bons gains et vie de
famille assurés.

Téléphone (029) 8 51 06

A vendre

MANTEAU ASTRAKAN
très beau (Swakara) taille 42, longueur
110 cm., très peu porté, état neuf. Fr.
2600.—. Tél. (039) 22 49 30.

En vue de créer une

COMMUNAUTÉ
D'ACCUEIL
POUR TOXICOMANES
la fondation pour la prévention
et le traitement de la' toxicoma-
nie désire engager

plusieurs personnes
ayant l'expérience
du travail
parmi les toxicomanes
Les candidatures, avec curri-
culum vitae, ainsi que les de-
mandes de renseignements sont
à adresser au

Centre Social Protestant, rue du
Temple-Allemand 23, 2300 La
Chaux-de-Fonds.

Dame seule, dans la quarantaine, cher-
che
APPARTEMENT
2 pièces, tout confort, grande cuisine dé-
sirée, avec balcon et jardin potager, pour
le 1er avril 1980.
Ecrire sous chiffre AB 25293 au bureau
de L'Impartial.

A louer à La Sagne

maison familiale
4 pièces, tout confort, garage. Libre
printemps 1980. Loyer à convenir.

Tél. (039) 31 52 86.

JEUNE FILLE
demandée pour aider à la cuisine.
Nourrie, logée. Entrée immédiate ou à
convenir.

. Restaurant du Cerf , 2724 Les Breuleux ,
tél. (039) 54 11 44.

/fl _ \__t̂ \ En toute saison ,
/^ «̂L'IMPARTIAL
r -̂̂ " wotre compagnon !



Inauguration d'une entreprise à Fieurier

Le laboratoire Gibro ; on y fabrique des produits cosmétiques
(photo Impar - Charrère)

Inauguration sympathique hier soir à
Fieurier de cette fameuse entreprise de
produits cosmétiques qui avait fait cou-
ler beaucoup d'encre l'an dernier. Alors
qu'elle devait être construite à Bove-
resse, un industriel fribourgeois, M.
Boeni, devait renoncer finalement à son
projet vu l'opposition de quelques Gre-
nouillards. A ce moment-là, faisant
preuve d'un dynamisme bien venu, la
Commission industrielle de Fieurier
« récupérait » l'usine qui est maintenant
construite à Entre-deux-Rivières.

Hier soir, une cinquantaine de per-
sonnes ont pu visiter les locaux et
apprécier l'aménagement moderne de
cette petite entreprise qui offrira du
travail à une demi-douzaine de Fleuri-
sans, dans un premier temps.

M. Robert Boeni a précisé au cours
de son allocution les buts de sa fabri-
que: élaborer des produits cosmétiques
(phytobiodermie) nécessaires aux mar-
chés suisse et étranger des clients de
Henri Chenot. M. Bœni qui inaugurait
hier soir la quatrième unité de produc-
tion est maintenant à la tête d'une
grande entreprise. S'il a implanté son
entreprise dans le Val-de-Travers, c'est
par attachement à cette région, où
il fit ses premières armes il y a une
vingtaine d'années.

Prenant la parole à son tour, le pré-
sident de la commune de Fieurier, M.
Junod, s'est réjoui d'accueillir une nou-
velle entreprise au village, la première
depuis de très nombreuses années. Le
chancelier d'Etat Jean-Claude Landry a
félicité également M. Boeni d'apporter
ainsi sa contribution à la diversification
industrielle d'une région qui en a bien
besoin.

Cette inauguration s'est terminée par
le verre de l'amitié, servi aux représen-
tants des milieux politiques et écono-
miques du Val-de-Travers, qui ont pris
le temps d'admirer les installations
techniques dans leurs moindres dé-
tails, (jjc)

Le frifewiial fédéral blâme le
CoBisei! dTEfcif siencliâfeiois

Achat de l'immeuble Dubied

? Suite de la Ire page
Souvenez-vous des difficultés finan-

cières que conaissait l'entreprise
Dubied à l'époque... Bref , pour le gou-
vernement, c'est d'une pierre deux
coups.

TROP DE HATE
Or, dans sa hâte de ne pas manquer

une occasion aussi favorable, le Conseil
d'Etat avait négligé de se conformer à
la procédure légale en matière d'achat
pour le compte de l'Etat, de biens
immobiliers: ni le Grand Conseil, ni le
peuple ne furent consultés. Cette inad-
vertance ne devait pas échapper à une
habitante de Fieurier, qui, criant à la
violation des droits politiques, porta
l'affaire devant le Tribunal fédéral.
Avec succès, puisque, sans hésitation
celui-ci lui a, hier, donné entièrement
raison. Il y a plus, certains juges
devaient parler de « manipulations pro-
pres à éluder des droits populaires » ou
de « politique du fait accompli ».

DEUX DISPOSITIONS
IMPERATIVES TRANSGRESSÉES

En effet, comme l'a relevé le juge
rapporteur M. Imer, le gouvernement
neuchâtelois a volontairement trans-

gresse deux dispositions légales impe-
ratives. En premier lieu, il ne s'est pas
préoccupé de la loi cantonale du 23 juin
1924 sur l'organisation du Conseil
d'Etat (LOCE), dont l'article 77 prévoit
expressément que l'exécutif ne peut
procéder , de sa seule autorité, qu'à l'ac-
quisition d'immeubles dont le prix ne
dépasse pas 5000 francs. Dans le cas
d'un montant supérieur, il doit s'adres-
ser au Grand Conseil et lui faire une
proposition d'achat. Libre alors au
législatif d'accepter ou de refuser le
projet de dépenses.

A cela le Conseil d'Etat rétorque que
l'article 77 LOCE n'a jamais été réelle-
ment appliqué. La preuve: voici plus de
130 ans que la République et canton
existe, et pas une seule fois le gouver-
nement n'a fait ratifier ses acquisitions
par le Grand Conseil. Il y a là une
pratique constante, quasi coutumière,
qui l'emporte sur l'article 77 LOCE.
Réplique de la Cour: on a affaire à une
disposition claire et absolue, dont le
respect s'impose, sans dérogation
aucune. Autrement dit , le Conseil
d'Etat doit se plier à la séparation des
pouvoirs, et dès lors se dispenser de
marcher sur les plates-bandes du
Grand Conseil. Et ce, même si ce der-
nier s'est jusqu'à maintenant toujours
laissé faire.

Deuxième norme violée, l'article 39
de la Constitution neuchâteloise qui
consacre l'institution du référendum fi-
nancier obligatoire. En voici la teneur:
« Les lois et les décrets entraînant une
dépense non renouvelable supérieure à
3 millions de francs (...) sont soumis au
vote du peuple ». Selon le Conseil
d'Etat, cette règle ne saurait être prise
en considération, car, dans le cas
présent, il ne s'agirait pas d'une
« dépense non renouvelable » mais
d'une dépense liée, c'est-à-dire d'un
achat qui entre normalement dans les
tâches de gestion et d'organisation de
l'administration publique auxquelles
doit faire face tout gouvernement.

RAISONNEMENT SPÉCIEUX
Voilà un raisonnement bien spé-

cieux ! s'est alors exclamé M. Imer. Et
celui-ci de rappeler au Conseil d'Etat la
jurisprudence restrictive du Tribunal
fédéral en la matière. Il n'y a de « dé-
pense liée » que si la dépense est
absolument nécessaire à l'Etat, au point
que, sans elle, il ne pourrait accomplir
sa mission dans des conditions accep-
tables. C'est le cas, entre autres, des
achats de machines à écrire ou des
salaires des fonctionnairs. Or, la non
acquisition de l'immeuble Dubied ne
met nullement en péril les activités de
l'administration. Far ailleurs, un achat

n'était pas impérieux ; on aurait pu se
contenter de louer l'immeuble par
exemple. Quoi qu'il en soit, le Conseil
d'Etat n'était pas pris à la gorge, mais
il disposait d'une certaine marge de
manœuvres.

UN CERTAIN SOURIRE
Quant à l'argument qui consistait à

présenter l'acquisition de l'ancien Hôtel
Bellevue, comme une mesure transitoi-
re dans l'attente d'un transfert
ultérieur à un établissement cantonal
doté de la personnalité juridique, il
aura eu le seul mérite de faire sourire
des juges d'ordinaire enclins à plus de
gravité. En effet, selon eux, le Conseil
d'Etat n'est pas parvenu à apporter la
preuve de l'existence, au moment de
l'achat, d'un quelconque projet de
revente. De toute façon, peu importe
les plans d'avenir, le Droit suisse ne
connaît pas la notion de propriété pro-
visoire ou temporaire. Dès lors, l'achat
du bâtiment Dubied ne pouvait, malgré
son caractère urgent, échapper au con-
trôle populaire.

Ainsi le recours de la citoyenne de
Fieurier se devait d'être admis. Partant,
les juges fédéraux ont cassé l'arrêté du
Conseil d'Etat du 5 janvier 1979,
portant ratification de l'achat de l'im-
meuble Dubied.

Bertil Cottier

On vient de le voir, la deuxième
Cour de droit public du Tribunal
fédéral a reconnu le gouvernement
neuchâtelois coupable d'avoir dépas-
sé le cadre de ses attributions léga-
les. Elle a donc logiquement cassé
une décision prise en vertu de pou-
voirs à proprement parler usurpés.
Cela dit, elle n'a pas annulé la ven-
te de l'immeuble Dubied. Première-
ment on ne le lui demandait pas.
Deuxièmement ce n'est pas de sa
compétence. Et la limite de ses com-
pétences, elle ne se fait pas faute de
la respecter, elle.

Reste que le Conseil d'Etat devra
maintenant réparer les pots cassés.
Deux solutions sont envisageables;
ou bien, il va trouver le Grand
Conseil, lui demande l'autorisation
d'acquérir l'immeuble Dubied, et,
en cas de décision favorable, soumet
le tout à l'approbation du peuple.
Si celui-ci accepte, le droit est sauf.
Ou bien le gouvernement cantonal
renonce à toute ratification a poste-
riori. Dans ce cas, comme dans celui
d'un éventuel désaveu du Grand
Conseil ou du peuple, c'est l'épi-
neuse question de la validité d'un
contrat passé par un représentant
sans pouvoir qui se posera. Et l'af-
faire risquerait alors d'aboutir à
nouveau, via le Tribunal cantonal,
devant les juges lausannois. Cette
fois devant la première Cour de
droit civil. A moins que la direction
de Dubied n'accepte de reprendre
l'immeuble, dommages et intérêts à
la clef.

B. C.

Neuchâtel
Stade de La Maladière, samedi, 18 h

15, Neuchâtel Xamax - St-Gall.
Salon-expo du Port: samedi 10-22 h.

dimanche 10-18 h.
Jazzland: samedi, Horace Parlan.
Musée d'ethnographie: expos. Etre no-

made aujourd'hui.
Musée d'histoire naturelle: fermé.
Pharmacie d'office: jusqu 'à 23 heures

Favez, avenue Premier-Mars.
Ensuite, tél. 25 10 17.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 ¦
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINÉMAS
Apollo : 15 h., 20 h. 30, Apocalypse

now ; 17 h. 45, L'oeuf du serpent.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Série noire ;

17 h. 15, Juliette des esprits.
Bio : 15 h., 18 h., 20 h. 45, Le tambour.
Palace : 14 h. 30, 16 h. 45, 18 h., 20 h.

45 (samedi 23 h.), Les héroïnes du
mal.

Rex : 15 h., 17 h. 30, 20 h. 45, La per-
cée d'Avranches.

Studio : 15 h., 21 h., 20.000 lieues sous
les mers.

Val-de-Travers
Couvet, Colisée: samedi 20 h. 30, di-

manche 14 h. 30, 20 h. 30, Vas-y
maman. Dimanche 17, Easy Rider.

Couvet, samedi, salle des spectacles,
20 h. 15, soirée des paysannes ;
22 h. 30, bal.

Couvet, dimanche, 15 et 19 h. Hôtel
central, loto du HC.

Métiers, Musée rég., Musée Rousseau,
samedi, 14-17 h.

Môtiers, samedi, 16 h. et 20 h., Hôtel de
Ville, loto de la SFG.

Château de Môtiers: expos, photos et
tissages, 10-22 h.

Noiraigue, grande salle, samedi, 20 h.,
match au loto de la fanfare.

St-Sulpice, samedi, 20 h. 15, Maison
Jizreel, film.

Travers, samedi, 20 h. 15, salle de l'An-
nexe, soirée SFG. 23 h. baL

La Côte-aux-Fées, samedi, 20 h. grande
salle, soirée du 50e de la fanfare.

Noiraigue, samedi, 16 h. Collège,
vernissage espos. artisanat.

Fieurier, samedi 10 h. - 12 h., Gibro SA,
portes ouvertes.

Fieurier: Le Rancho, dancing.
Hôpital de Fieurier: tél. 61 10 81.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Ambulance: tél. (038) 61 12 00 et 61 13 28
Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 31 81.
Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police (cas urgents) : tél. 117.
Police du feu : tél. 118.
Médecin de service: de samedi midi à

dimanche 22 h„ Dr Morales, Fieu-
rier, tél. 6125 05.

Pharmacie de service: de samedi 16 h.
à lundi 8 h., Bourquin, Couvet,
tél. 63 1113, ouverte dimanche de
11 h. à 12 h.

Centre de secours du Val-de-Travers:
tél. 63 19 45; non-réponse: 63 17 17.

Fieurier, service du feu: tél. 61 12 04
ou 118.

Val-de-Ruz
Médecin de service: du samedi 12 h. au

au lundi 8 h., Dr Mounier, Les Ge-
neveys-sur-Coffrane, tél. 57 16 36.

Pharmacie d'office: samedi dès 16 h.,
dimanche, dès 18 h. 30, Marti , Cer-
nier, tél. 53 21 72 et 53 30 30, ou-
verte dimanche de 10 h. 45 à 12 h.

Hôpital et maternité; Landeyeux: tél.
53 34 44.

Soins à domicile, samedi 8-9 h., tél.
53 15 31.

Ambulance: tél. 53 21 33.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 31 81.
Les Geneveys-sur-Coffrane, Le Grenier

bar-dancing.
Coffrane, restaurant de la Couronne,

dimanche, 14 h., match au loto or-
ganisé par la fanfare L'Harmonie.

Fontainemelon, halle de gym,
aujourd'hui, 20 h., match au loto
du FC Fontainemelon.

IlillllsÉ^

Le parti libéral s'explique...
Après l'élection au Conseil des Etats

On se souvient qu'à la veille du se-
cond tour des élections au Conseil des
Etats, le Parti libéral neuchâtelois, à
la suite de rumeurs faisant état de
négociations entre radicaux et socialis-
tes, avait lancé un mot d'ordre à ses
militants, leur demandant de biffer le
nom de M. Yan Richter. Ces rumeurs
de négociations avaient ensuite été
démenties.

Des lors, le comité libéral restreint,
soucieux d'éviter un procès, a élaboré
le texte suivant d'entente avec M. Clau-
de Frey, président du Parti radical
neuchâtelois:

Durant la semaine qui a précédé le
deuxième tour de l'élection au Conseil
des Etats et dans le climat de nervosité
et de tension qui régnait alors, des ru-
meurs diverses ont circulé prêtant telle
ou telle intention à tel ou tel parti.
Dans cette situation, le Parti libéral
regrette <iue sur la base de renseigne-
ments qui se sont révélés inexacts, une
communication ait été faite aux sec-
tions de son parti selon laquelle M.
Claude Frey, président du Parti radical
neuchâtelois, avait pris contact avec
des représentants du Parti socialiste
pour leur proposer des manœuvres en
vue du deuxième tour de l'élection au
Conseil des Etats.

¦ 

Voir autres informations
neuchâteloises en page 23

Le Vallon
en week-end

Quel week-end ! Pas moins d'une
dizaine de manifestations sont an-
noncées... Commençons par le village
de Noiraigue qui fê te  le 100e anni-
versaire de sa paroisse en conuio7it
les Vallonniers au vernissage d'une
exposition d'art et d'artisanat, cet
après-midi au collège. D'autres ma-
nifestations auront lieu durant la se-
maine au pied de la Clusette. Aux
lecteurs de consulter attentivement
le mémento.

A Travers, la SFG organise ce soir
à l'Annexe, son traditionnel specta-
cle qui remporte généralement un
grand succès. Exercices de gymnas-
tique et ballets sont au programme.

A Couvet, l'Union des paysannes
du Val-de-Travers attirera certaine-
ment un nombreux public à la Gran-
de salle. C'est en e f f e t  la soirée f a -
milière et annuelle de cette sympa-
thique association.

A Fieurier, juste a l'heure de l'a-
péritif,  la nouvelle fabrique de pro-
duits cosmétiques, inaugurée hier
soir, pourra être visitée par la popu-
lation, à l'occasion d'une matinée
« portes ouvertes ».

Gagnons les hauteurs du Vallon
où, à La Côte-aux-Fées, la fan fare
de la Croix-Bleue f ê t e  son 50e anni-
versaire. Une grande soirée aura lieu
aujourd'hui à la Salle des spectacles.
Au programme: un concert, avec la
collaboration de la fanfare  des
Ponts-de-Martel.

Diverses sociétés organisent quant
à elles leur match au loto.

N' oublions pas l'exposition de tis-
sage et de photographies qui a lieu
en ce moment au château de Mô-
tiers.

Qui osera encore dire qu'il ne se
passe jamais rien au Vallon ? - Voir
également mémento Val-de-Travers.

(jjc)

Après une agression
à Boudry

Le dimanche 14 octobre, peu après
minuit, une étudiante française âgée
de 22 ans, qui séjournait à Boudry
pour participer aux vendanges, fut
victime d'un individu qui, après
l'avoir brutalisé, la viola et l'aban-
donna Inanimée dans les vignes. La
police de sûreté a identifié le vio-
leur grâce au bracelet-montre qu'il
avait perdu sur place. Il s'agit de
Simon Z., de Bevaix (NE), âgé de
29 ans, qui a été écrouê à Neuchâtel.
Z. a déjà été condamné plusieurs
fois pour ce genre d'affaire et s'en
était pris, ces derniers temps, à
d'autres femmes de la région.

Les victimes qui n'auraient pas
encore dénoncé leur cas à l'autorité
sont priées de le faire dans les plus
brefs délais en s'adressant soit à la
police de sûreté à Neuchâtel, tél.
(038) 24 24 24, soit au poste de gen-
darmerie le plus proche.

Violeur sous
les verrous

-DE-MTZ

VILLIERS

C'est le 2 novembre que M. Jean
Galli ayant atteint la limite d'âge a
rendu son tablier à M. J. Meixenberger ,
directeur des postes, venu le remercier
de ses précieux services, et qu'il est
lui-même rendu à la liberté que permet
la retraite. Homme de la terre parce
qu'il a vécu son enfance à la métairie
de Morat sur les flancs de Chasserai et
grand ami de la nature, M Jean Galli

- ne quittera pas le coin de pays où il a
été tour à tour paysan et postier. Fidèle
à ses horizons jurassiens, il demeurera
l'herboriste, le mycologue et le chasseur
d'images qu'il a toujours été et, doré-
navant déchargé de ses heures de dis-
tribution et de guichet, pourra encore,
si le temps ne se prête pas aux ran-
données, se consacrer au yodel et à son
accordéon. Avec en plus les nombreux
amis qu'il compte à Villiers, c'est tout
un programme et le gage d'une heu-
reuse retraite.

M. Georges Guerdat, le nouveau titu-
laire, instruit de ses multiples obliga-
tions, assure la pérennité du service
postal dans la localité. C'est une force
jeune au tempérament sportif — il est
skieur émérite — qui reprend la tâche
avec élan. Son souci de desservir au
mieux la communauté lui assurera à
son tour d'être apprécié dans l'exercice
de sa fonction, (comm.)

D'un buraliste
à l'autre
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^M*̂ ^̂ <̂ *«**<*liii ^̂ ^̂ lil ^̂ * âj «̂aî ^̂^ M M I ¦ ¦ ¦¦¦ Y—«¦——^——¦ ¦ ¦ ¦¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ni i -mji_i_____i__iïi_\i___

• PAYS NEUCHÂTELOIS •

• VIE POLITIQUE •

Samedi 3 novembre 1979 à 20 heures
Halle de gymnastique Fontainemelon

TRADITIONNEL
MATCH AU LOTO DU
FC FONTAINEMELON

Comme d'habitude: superbes quines
P 2537E

Grande salle de Noiraigue
SAMEDI 3 NOVEMBRE, dès 20 heures

GRAND MATCH AU LOTO
Se recommande: LA FANFARE

P 25149 P 24177

Si vous désirez vendre, estimer vos

TABLEAUX, LIVRES,
argenterie, objets d'art, antiquités, gra-
vures, etc.
Notre service d'estimation ainsi que
nos experts sont à votre entière dispo-
sition. Renseignements sans engage-
ments de votre part. IMPORTANT, vue
la forte demande de notre clientèle,
nous achetons, au prix maximum, la
PEINTURE SUISSE
(Anker, Amiet, Auberjonois, Buchet,
Barraud, Castan, Calame, Bosshard,
Diday, Tbpfer, de Larive, Agasse, Rou-
ge, Bieler, Bocion, Bille, Robert, Stefan,
etc., ainsi que la
PEINTURE EUROPEENNE ANCIENNE
ET DU XIXe SIÈLE
Nous nous occupons également d'achat
de successions complètes et d'organisa-
tion de ventes aux enchères.
GALERIE ARTS ANCEENS
PD3RRE-YVES GABUS
2022 BEVAIX (NE)
Tél. (038) 46 13 53 ou (038) 46 1115

P 23328
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Invitation
Le Printemps vous invite à une

dégustation

et fromages
vendredi 9 novembre
à 20 h. précises au bar
entrée rue du Balancier

avec la collaboration
de M. Brunner ,chef
caviste du groupe
Jelmolietdela
Centrale Laitière
de Neuchâtel.

Veuillez retirer voscartes
d'entrée gratuites à la caisse
principale du rez-de-chaussée.
Nombre de places limitées.
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LES ÉDITIONS LUX DE LA CHAUX-DE-FONDS
vous proposent

le chef-d'œuvre de la littérature du XVIe siècle

GARGANTUA
de

RABELAIS
magistralement calligraphié et enluminé par

CHARLES HUMBERT
1891 - 1958

Cette édition de luxe comportera trente-neuf planches imprimées en couleurs
et un cahier de quatre planches de texte, sur papier pur chiffon vélin d'Arches.
Le tirage de l'édition originale est limité à 525 exemplaires numérotés.
Les planches, tirées au format 34 x 52 cm. sont présentées dans un élégant coffret
recouvert de toile et de cuir naturel et sont actuellement partiellement exposées
dans notre vitrine de l'Union des Banques Suisses, Avenue Léopold-Robert 50.
Cette œuvre comblera les amateurs d'art, les bibliophiles et tous ceux qui, tels
l'auteur et son illustrateur, apprécient les jeux de l'esprit et des sens.

Veuillez me faire parvenir, sans engagement, votre documentation sur votre
édition de luxe de

GARGANTUA par CHARLES HUMBERT
Nom: Prénom:

Rue: Noj 

NP Localité: 

Editions Lux - Av. Charles-Naine 34
2301 La Chaux-de-Fonds 039 260226

A VENDRE
Chatons issus de
persans. Tél. (038)
3199 38, de 13 à 14
h. et dès 19 h.

À LOUER À TRAVERS

2 APPARTEMENTS
1 GARAGE

3 chambres sans confort ,,
3 chambres avec salle de bain. Dépen-
dances, jardin , verger.
Tél. (038) 25 34 29.

Maison du Peuple
La Chaux-de-Fonds ____ \_W _̂ __fŝ i_ __W _̂S fête du S POP
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XHéBUBHWM RflMH BBAH ÛHBSHHKS B̂ 8™ RB :- *~ S&Ê AH*"

^ ^  I Il'i l̂l mm If TA mÊ ^BKÊméK i
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A LOUER
appartement 3 piè-
ces, cuisine agencée,
tout confort. Libre
fin décembre ou
date à convenir.

A proximité du
Jumbo.
Tél. (039) 26 58 22.

Nous cherchons à acheter

MAISON ANCIENNE
.'; La Chaux-de-Fonds.
7aire offres sous chiffre ofa 9076 R.
Orell Fiissli Werbe AG, 5001 Aarau.

A vendre, cause de deuil

MANTEAU ASTRAKAN
ainsi que d'autres manteaux, parfait état ,
bas prix. A. Aeschlimann, Commerce 53,
Tél. (039) 22 53 17.

À VENDRE

CHAÎNE
STÉRÉO
Piooner B 700, 100
watts, 1 table de
mixage Dynacor et
2 platines Lenco.
Tél. (039) 22 11 28,
dès 17 heures.



Nouvelle construction à l'entrée du village

Un bâtiment d'aspect quelque peu
particulier sera bientôt terminé. Il se
situe à l'entrée est du village où
plusieurs maisons de la place seront
réunies sous le même toit. Son aspect
quelque peu spécial a déjà attiré la cu-
riosité de plusieurs personnes et suscite
quelques questions quant à son utilisa-
tion.

Grâce à des cintres voûtés, cette
construction permet de supprimer les

piliers de soutien et offre ainsi une plus
grande surface disponible. Ce bâtiment
sera occupé par un bureau d'architec-
ture et une entreprise d'installations
techniques et sanitaires. Des vitrines
seront également disponibles. Par cette
construction, on peut espérer un bon
développement économique de ces deux
sociétés, ce qui ne pourrait être que
favorable à la cité, (texte et photo vu)

Championnats jurassiens de cynologie à Reconvilier
Apres plus de dix ans, les champion-

nats jurassiens de cynologie ont à nou-
veau eu lieu dans la vallée de Tavannes
où ils ont connu un beau succès. Il faut
dire qu'ils furent parfaitement organi-
sés par la société de cynologie de Ta-
vannes et environs. De ce fait , les socié-
taires de cette société n'ont d'ailleurs pas
pu défendre leurs chances qui étaient
réelles dans les différents concours mis
sur pied par un chef de concours com-
pétent , M. Marcel Gobât de Court , alors
que le président d'organisation fut M.
René Monnier de Tavannes, ancien
président de l'Amicale jurassienne. Le
challenge de cette Amicale revient à
Moutier pour la 2e fois consécutive, les
Prévôtois ayant été toutefois ex-aequo
avec Delémont en Ajoie en 1978. Henri
Leschenne, Hugo Maraldi et Mme
Voser Marie-Louise ont été les artisans
de ce beau succès remporté devant
Delémont , St-Imier, Ajoie, Franches
Montagnes et BA Jura. Relevons encore
que le public présent a pu assister à un
très bon championnat.

Classe A: Bernard Chételat avec
Fany 230 points, excellent; Jeanne Ber-
berat avec Jisca, 214, très bien.

Classe I: 1. Maurice Lâchât avec
Hary, 387 points, excellent; Jean-
Claude Eggli avec Dux, 378, excellent;
Paul Nufer avec Bosso, 365, excellent;
Michel Affolter avec Alex, 340, très
bien; Malou Kissling avec Rolf , très
bien; Henri Seuret avec Fidou, 332, très
bien.

Classe II : Jean-Luc Mouttet avec Alf ,
569 points, excellent; Jean-Pierre
Gafner avec Chikuo, 559, excellent ;
Georges Hertzeisen avec Apache, 552,
excellent; Bernard Chappuis avec Duc,
541, excellent; Francis Mottaz avec
Aika , 534, très bien.

Classe III: Henri Leschenne avec
Brac, 588 points, excellent; Edouard
Schacher avec César, 577, excellent;
Serge Eichenberger avec Brix, 562,
excellent; Béat Willi avec Dito , 550,
excellent ; Maurice Fromaigeat avec
Tarzan , 547.

Sanitaire I: Peter Rickenbach avec

Viki , 376 points, excellent; Edmond
Grosjean avec Dicky, 352, très bien.

Sanitaire II : Hugo Maraldi avec
Andy, 586 points, excellent; Marie-
Louise Voser avec Ben, 582, excellent.

Sanitaire III : Vincent Rebetez avec
Wladimir qui obtient 580 points sur 600,
excellent, (kr) 

Conférence des maires
du Jura bernois et du
district de Bienne

Le 31 octobre, dans la grande salle
du Centre communal de Péry, le Con-
seil de la FJB a eu un entretien avec
les maires et les présidents de bour-
geoisies du Jura bernois, en présence
d'une délégation du Conseil exécutif et
des quatre préfets de la région. La
rencontre, à laquelle participaient no-
tamment les maires de Bienne, de Mou-
tier, de Saint-Imier, de Tramelan et de
Tavannes, était placée sous la prési-
dence de M. A. Ory, président de la
Fédération des communes du Jura ber-
nois. Parmi les points mis en discussion
figuraient l'aménagement du réseau
routier du Jura bernois, les relations
du Jura bernois avec les universités de
Berne et de Neuchâtel, la coordination
intercommunale en matière d'investis-
sements et la collaboration entre les
polices locales et la police cantonale. Il
a été convenu que des rencontres simi-
laires seront organisées régulièrement
à l'avenir, (comm.)

Hold-up de Moutier
Arrestation
des auteurs

Jeudi matin, deux individus avaient
attaqué une camionnette qui transpor-
tait la paie des ouvriers d'une entrepri-
se de la région de Moutier, emportant
un butin de plus de 145.000 francs. Le
juge d'instruction du district de
Moutier communiquait hier soir que les
deux auteurs de l'attaque ont été
identifiés, arrêtés et mis sous les
verrous.

Le butin a pu être récupéré. Le juge
d'instruction précise que le résultat de
l'enquête est dû à la très efficace
collaboration des magistrats et de la
police du canton du Jura.

C'est grâce en effet à une enquête
conduite par la police cantonale juras-
sienne qu'il a été procédé à l'identifi-
cation et à l'arrestation des auteurs du
hold-up de Moutier. L'arrestation s'est
faite en ville de Porrentruv. L'argent
a été en grande partie récupéré ainsi
que la mitraillette ayant servi à l'acte
de brigandage. Les auteurs ont avoué.

(ats)

Bienne cherche un directeur de Conservatoire
Le directeur de l'Ecole de musique et

du Conservatoire de Bienne (SEMC) va
quitter définitivement son poste. M.
Jean-Pierre Moeckli depuis 1972 seul à
la tête de l'institution a en effet décidé
de remettre définitivement sa démis-
sion pour le 31 mars prochain. On se
souvient que M. Moeckli qui habite le
canton de Vaud avait sollicité un congé
non payé d'un an dès le printemps 1979
à cause d'une surcharge de travail , re-
quête qui avait été accordée. Or,
malgré les allégements que la « SEMC »
était prête à lui consentir, M. Moeckli a
néanmoins décidé de renoncer à son
poste, afin de pouvoir se consacrer da-
vantage à des activités purement artis-
tiques, a-t-on appris vendredi après-
midi au cours d'une conférence de
presse de la municipalité. Il poursuivra

cependant ses activités de musicien et
de directeur de choeur à Bienne.

Le comité de la « SEMC » a saisi
l'occasion du congé temporaire de M.
Moeckli pour réorganiser la direction.
Lorsque le nouveau directeur entrera
en fonction , il sera secondé par un sup-
pléant. L'un s'occupera de la section
des amateurs (enseignement musical à
environ 1500 enfants et adultes), l'autre
de la section professionnelle (environ
60 musiciens) et du séminaire de ryth-
mique. Le budget de la « SEMC » pour
cette année roule sur environ 2 millions
de francs. La moitié des dépenses
d'exploitation sont couvertes par l'éco-
lage, l'autre moitié par la ville et le
canton à parts sensiblement égales.

(ats)

Le pont en béton précontraint d'une longueur de 130 mètres à La Ferrière :
1000 mètres cubes de béton, 120 tonnes d'acier. L'une des belles réalisa-
tions destinées à faire correspondre le tracé aux exigences des véhicules

et de la vitesse actuels, (photo Impar - Bernard)

Les lignes des Chemins de fer du
Jura ont été construites au temps où la
vitesse maximale des trains ne dépas-
sait pas 45 kilomètres à l'heure sur les
lignes à voie normale et 35 kmh sur
celles à voie étroite. C'est-à-dire
qu'elles datent de 1884 à 1913. On
conçoit sans peine qu'après l'abandon
des « peuglises » — les vieilles
machines à vapeur qui assuraient le
service Saignelégier - La Chaux-de-
Fonds et l'avènement de l'électrifi-
cation, les rayons de courbes soient de-
venus trop courts. Surtout pour des
véhicules pouvant atteindre 70 kmh et
d'autant mieux que des vitesses plus
élevées seront certainement introduites
à l'avenir.

Il a donc été indispensable de corri-
ger systématiquement les courbes des

lignes à voie métrique, de manière à
permettre une vitesse d'au moins 60
kmh dans les endroits accidentés.

Ce sont ces corrections du tracé de la
voie à La Ferrière, La Large Journée,
Le Bois français et Le Boéchet, la
transformation des voies dans les gares
de Tavannes et des Reussilles, l'assai-
nissement de la traversée de la ville de
La Chaux-de-Fonds, ainsi que
différents travaux et réalisations
comme le nouveau garage et le nouvel
entrepôt de marchandises à Tramelan,
déjà menés à chef comme tant d'autres
et tous ceux qui sont encore program-
més, qui ont donné lieu hier à une
conférence de presse avec vision sur le
terrain. Nous y reviendrons dans une
prochaine édition.

R. Ca.

Les Os des <peuglises> aux automotrices

Ne pas ménager ses forces dans la vieillesse
Société suisse de gérontologie

Des mouvements et du sport sont les
conditions indispensables à la santé et
au bien-être du 3e âge. C'est la thèse
soutenue par de nombreux délégués
venus d'Allemagne, de France et de
Suisse, à l'assemblée automnale de la
Société suisse de gérontologie, qui a eu
lieu à Macolin.

6,6 pour cent des personnes âgées
pratiquent un sport ou font de la gym-
nastique. On prétend à tort que les
vieillards doivent ménager leurs forces.
Des expériences ont pourtant prouvé
qu 'un exercice physique régulier (15
minutes trois fois par semaine)
améliore la pression sanguine et la
capacité respiratoire, et accroît la force
musculaire.

Le travail de recherche de Mme Gita
Steiner-Khamsi, de Dietikon (ZH),
effectué dans le domaine socio-psycho-
logique, ontre que les personnes de 20-
40 ans se font une idée fausse des vieil-
lards , les considérant comme ayant
peu de besoin et se contentant d'une
sexualité dégénérée (fréquentation de
films erotiques). D'un autre côté , on
leur reconnaît à peine la possibilité de
vivre une sexualité active. Pourtant, les
vieillards ont besoin d'être reconnus
par la société. L'amour et la camara-

derie occupent une grande place dans
leur vie.

Les congressistes ont été d'avis qu'il
fallait changer nos vues négatives sur
la vieillesse.

La Société suisse de gérontologie
compte actuellement 500 membres, et
cet effectif devrait doubler d'ici 1981.
Son président est M. Fritz Huber,
médecin à la clinique gériatrique de
Bâle. (ats) 

Journal d'entreprise
pour l'administration

Dès le mois de novembre l'adminis-
tration biennoise à l'instar d'autres ad-
ministrations municipales éditera son
propre journal et cela trois fois par an.
Ce journal qui cherche encore un titre
est l'œuvre d'une équipe de cinq per-
sonnes recrutées au sein du personnel
et secondées par un journaliste libre
professionnel. Ouvert à la critique, le
but principal de ce nouveau bulletin est
de resserrer les liens entre les 1300
collaborateurs (200 professions) de la
municipalité et de combler une lacune
dans l'information interne en raison de
la forte décentralisation des divers ser-
vices. Tiré à 1700 exemplaires environ,
le nouveau journal sera distribué au
personnel, mais également aux
retraités, aux députés, aux magistrats
et aux journalistes locaux. Chaque édi-
tion coûtera 3000 francs environ.

(ats)

ntéitrtëtitc)
Centre social protestant: service de con-

sultation personnelle, conjugale et
sociale sur rendez-vous, tél. (032J
93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service d'in-
formation et d'action sociale en fa-
veur du 3e âge. Consultations sui
rendez-vous, tél. (032) 91 21 20.

SAINT-IMIER
Salle de spectacles, ce soir dès 21 h.,

nuit de Jazz Rock avec « Shi-
vananda ». Dès 23 h. 30, bal
avec Dynamic's Jazz Band. Or-
ganisation : Centre de culture,
Saint-Imier.

Galerie 54: expos. Pierrette Favar-
ger, céramiste, 15-19 h.

Pharmacie de service: samedi 19 h.
à 20 h., dimanche 11 h. à 12 h.,
19 à 20 h., Voirol, tél. 41 20 72.

Médecin de service : samedi, diman-
che Dr Gindrat, tél. 4117 61.

A.A. Alcool, anonymes: tél. 41 12 18.
Service du feu: tél. 118.
Service technique: tél. 41 43 45: élec-

tricité; 41 43 46: eau et gaz.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Hôpital et ambulance: tél. 42 11 22.
Infirmière visitante: tél. 41 49 27 ou

41 40 29.

COURTELARY
Service du feu: tél. No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov, (039) 44 11 42 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 11 67 à Corgé-
mont.

TRAMELAN
Services techniques et permanence eau,

électricité: tél. 97 41 30.
Police municipale: tél. 97 51 41; hors

heures bureau 97 50 66 et 97 58 29.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en

cas de non-réponse (039) 44 14 27.
Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16

Dr Graden (032) 97 51 51. Dr Rossel
(032) 97 40 28. Dr Notter (032)
97 65 65.

Pharmacies: L. Boillat (032) 97 42 48; J.
von der Weid (032) 97 40 30.

Inf. visitante: tél. 97 68 78.

RENAN
En l'église, aujourd'hui, 20 h. 15, con-

cert par les fanfares de Renan et
de Corgémont.

I

Voir autres informations
jurassiennes en page 23

JURA BERNOIS • JURA BERNOIS * JURA BERNOIS T} LAN • TRAMELAN I
1 1  H 

¦ - ¦¦ ¦ 
 ̂ ,  ̂ . _ 

BIENNE • BIENNE « BIENNE

SAINT-IMIE
Nonagénaire

Mme Vve Léa Tschanz-Wùtrich habi-
tant passage d'Erguel 18, fêtera son 90e
anniversaire le 4 novembre prochain.
Personne aimable jouissant d'une santé
satisfaisante, on la rencontre très sou-
vent au bras de sa belle-fille pour une
promenade quotidienne. Mme Léa
Tschanz a eu neuf enfants dont deux
filles sont décédées, ainsi que son
époux depuis onze ans.

SAINT-IMIER
SALLE DE SPECTACLES

CE SOIR, à 21 heures

Nuit de jazz rock
avec

Shivananda
Dès 23 h. 30, BAL avec

Dynamic's Jazz Band
Entrée Fr. 12.—, dès 23 h. 30 Fr. 7 —

il JUt 33 S A I N T - I M I E R
Wb&ai&i 9 °39 ' 4I 44 30

I de culture
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En novembre de l'année dernière, les
délégués de l'Association patronale de
la branche des installations électriques
(TJSIE) créaient une surprise en reje-
tant sur toute la ligne le résultat des
négociations qui s'étaient déroulées
avec la FTMH en vue de réviser la
convention collective de travail conclue
en 1974.

La délégation de l'USIE à la commis-
sion de négociation était désavouée.
Sans résilier la convention existante, la
FTMH demandait aux responsables de
ce refus de revenir à de meilleurs sen-
timents et exigeait la reprise des dis-
cussions avec une délégation « quali-
fiée » du patronat de la branche.

Les négociations ont repris. Les
délégués de la FTMH se prononceront
sur les résultats obtenus lors de leur
prochaine assemblée qui aura lieu le 10
novembre 1979 à Berne. Des améliora-
tions ont été acquises dans plusieurs
domaines, dont: régime des vacances;
durée du travail; compensation du ren-
chérissement; 2e pilier; assurance-
maladie; etc. Mardi prochain, les tra-
vailleurs concernés des sections FTMH
de Delémont, Porrentruy et Saignelé-
gier devront au préalable se prononcer
sur ces résultats et désigner les délé-
gués qui les représenteront à Berne.

(comm)

La FTMH et les
conditions de travail
dans la branche des
installations électriques

LUGIMEZ

Dimanche 28 octobre M.  et Mme Fer-
nand Rouche-Blaser ont f ê t é  dans la
joie leurs 50 ans de mariage, entourés
de leurs deux f i l s  et de leur belle f a -
mille. M. Fernand Rouche est bien
connu en Ajoie, ayant été l'ancien
maire de la localité de Lugnez. (kr)

Noces d'or

Urgence médico-dentaire de l'Associa-
tion jurassienne des médecins-den-
tistes, dimanches et jours fériés,
tél. (066) 66 34 34.

SAIGNELEGIER
Police cantonale: tél. 51 11 07.
Préfecture: tél. 51 11 81.
Médecins: Dr Bloudanis, tél. 51 12 84;

Dr Meyrat, tél. 51 22 33; Dr Baume-
ler, Le Noirmont, tél. 53 11 65; Dr
Bourquin, Les Breuleux, tél.
54 17 54.

Hôpital, maternité et service ambulan-
ce: tél. 51 13 01.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Aide familiale: tél. 51 11 04.
Service du feu : tél. No 118.
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements: tél. 51 21 51.
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* CANTON DU JURA *

CANTON DE BERNE
Votation populaire
du 2 décembre 1979

Le 2 décembre 1979 les citoyens du
canton de Berne devront se prononcer
sur deux objets: la modification de
l'article 84 de la Constitution cantonale
qui permet de placer juridiquement sur
un pied d'égalité l'Eglise catholique ro-
maine et l'Eglise nationale réformée
dans le canton de Berne et de reconnaî-
tre d'autres communautés religieuses
sur le plan du droit public; le crédit de
25 millions de francs pour la nouvelle
conception des établissements de
Witzwil et l'assainissement global des
bâtiments de l'établissement « Linden-
hof ».

Aide au Cambodge
Le Conseil exécutif du canton de

Berne versera une contribution de
50.000 francs à la Croix-Rouge suisse
en faveur du Cambodge.



ù-"* GRAND MATCH AU LOTO
Maximum de marchandise

C6 SOÎr Chaque 10 tours, nous jouons 1 carton d'une valeur
organisé par le MOUVEMENT de 300 francs en bons d'achat

dès 20 h. précises POPULAIRE DES FAMILLES Abonnementà Fr. 20.-pour tout le match (50tours)

PLACEMENTS SUISSES 1
DE TOUT 1er ORDRE

RENDEMENT I

7% nef
Je souhaite recevoir une information gratuite et sans j
engagement de ma part. !

Nom: Prénom:
Adresse: Tél. ( ) M

Ecrire sous chiffre 87-241 aux Annonces Suisses SA, I
«ASSA», 2, fbg du Lac, 2000 Neuchâtel. |

Cours de sauveteurs = permis de conduire
Renseignements, inscriptions, téléphones section de Samari-
tains :
Auvernier, 038/33 30 73; Bevaix, 038/46 12 16; Boudry, 038/
42 39 18; Colombier 038/41 19 36; Cortaillod 038/42 14 88; Pe-
seux, 038/31 41 38; Saint-Aubin, 038/55 19 52; Cressier, 038/
47 13 56; Le Landeron, 038/51 21 02; Neuchâtel mixte 038/
53 22 13; Saint-Biaise, 038/33 15 95; Val-de-Ruz Centre 038/
53 18 40; Val-de-Ruz Ouest 038/57 14 87; Buttes, 038/61 17 19;
Couvet, 038/63 1194; Fieurier, 038/61 21 68; Môtiers, 038/
61 22 49; Travers, 038/63 18 71; Les Verrières, 038/66 13 62; Les
Brenets, 039/32 11 65; La Brévine, 039/35 12 16; Le Cerneux-
Péquignot , 039/31 25 19; La Chaux-du-Milieu, 039/36 11 54; Le
Locle, 039/31 43 51, Les Ponts-de-Martel, 039/37 12 95; La
Chaux-de-Fonds, 039/22 59 33; La Sagne, 039/22 15 48.
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9 semaines de ski <cristal au choix
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rendez-vous des skieurs pour l'après-ski, rendez- j f f ij u e  &&Àk m e&i&i&ivous égalament des gourmets les plus gâtés. &_y 4p&bw$jr ŴB Ŝ̂
Demandez prospectus chez: CENTER REISEN. 3906 Saas-Fee - Tel. 028 57 27 25

HOTEL DE L'OURS - BELLELAY
Famille G. Juillerat Tél. (032) 91 97 27

VACANCES
ANNUELLES

du 5 novembre au 1er décembre 1979

Pour sécher ou chauffer, c'est un air chaud

D I E M O
qu'il vous faut ! - Au gaz - Au mazout - Electrique
Service - Réparations - Vente - Téléphone (045) 54,14 07
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LUNETTERIE
VERRES DE CONTACT

J.-L. GONZALES coll.
15, avenue Léopold-Robert

2300 LA CHAUX-DE-FONDS

Nous sommes spécialisés dans la fabrication de carac-
tères, d'outillages de précision, d'étempes industrielles
de moules, dans l'injection de pièces techniques en
plastique, dans les traitements de surface et traite-
ments thermiques, et cherchons des

mécaniciens-
régleurs

Adresser offres ou se présenter à:

CARACTÈRES S. A.
Rne du Parc 7
2400 LE LOCLE
Tél. (039) 31 50 31

J'AI PERDU
| l'habitude d'assem-
bler moi-même les
pages des docu-
ments que je fais
photocopier. Ce tra-
vail est fait beau-
coup plus rapide-
ment et GRATUI-
TEMENT chez

(£gymc£d
! 2300
La Chaux-de-Fonds
Rue de la Serre 66

j TéL (039) . 23 82 82
Ouvert également
le samedi.

Ecole cantonale d'Agriculture
de Cernier

cherche un

apprenti agricole
Début d'apprentissage: tout de
suite.

Renseignements et offres à la
direction de l'Ecole d'Agricultu-
re, 2053 Cernier, téléphone (038)
53 21 12.

A LOUER

GARAGE
Rue du Collège

Tél. (039) 22 59 25.

A VENDRE
petit chien Bouvier
Bernois, pure race,
avec pedigree. Tél.
(038) 51 15 88.

A VENDRE
PEUGEOT
camionnette
404 U
avec bâche, 1974,
45 000 km., 6500 fr.

OPEL Rekord
automat.
1977, 82 000 km.,

' 7400 fr.
GARAGE
P. NUFER
2725
LE NOIRMONT
Tél. (039) 53 11 87.



Un bilan difficile à établir
Campagne d'octobre pour économiser l'énergie

Le Département fédéral des transports, des communications et de l'énergie,
a dressé un bilan provisoire de la campagne suisse en faveur des écono-
mies d'énergie, organisée en octobre à l'occasion du « Mois » internatio-
nal des économies d'énergie. On sait que l'Agence internationale de
l'énergie (AIE) a demandé aux pays membres une réduction de 5 pour

cent de la consommation de pétrole.

Mais, admet le département, vu les
nombreux paramètres inquantifiables
qui déterminent la consommation
d'énergie, on ne saura jamais avec pré-
cision si cet objectif a été atteint ,
d'autant que personne ne peut dire quel
aurait été le niveau de la consomma-
tion si la campagne en faveur des
économies n 'avait pas eu lieu. Mais
l'Office fédéral de l'énergie cherchera
néanmoins à obtenir des indications re-
latives à la tendance à partir des
chiffres de la consommation d'octobre,
qui seront connus en décembre. L'AIE
se réunira spécialement à Paris, fin no-
vembre, pour examiner les résultats de
la campagne dans les vingt Etats
membres. Dès lors, la comparaison au
niveau international ne paraît pas
possible avant le mois de décembre ,
lorsque seront connus également les
résultats du sondage d'opinion que
l'Office fédéral de l'énergie (OFEN)
réalise actuellement.

UN SIGNE
QUI NE TROMPE PAS

Mais pour ce qui est des investisse-
ments visant aux économies d'énergie,
on peut dire qu'ils se multiplient. Le
degré d'occupation des entreprises
produisant dans ce secteur est un signe
qui ne trompe pas, déclare le départe-
ment. L'important est maintenant que
les orientations prises soient mainte-
nues en dépit des difficultés initiales et
que les efforts d'énergie se poursuivent.
Les futures campagnes d'information
de la Confédération y contribueront.

TOUT CE QUI A ÉTÉ FAIT
Le département énumère, dans le

communiqué qu 'il a publié, tout ce qui
a été entrepris dans le cadre de la
campagne. Il rappelle ainsi la notice
sur les économies d'énergie, diffusée à
2,7 millions d'exemplaires, et l'affiche
placardée en quelque 20.000 emplace-
ments. La campagne a été très

activement soutenue par les média. Le
mois d'octobre à lui seul a vu paraître
des articles de journaux sur les écono-
mies d'énergie et la campagne interna-
tionale à environ 20 millions d'exem-
plaires , auxquels il faut ajouter les
textes du Service de presse
spécialement créé pour la campagne
d'octobre , dont la diffusion est estimée
à 5 millions d'exemplaires. Simultané-
ment , la télévision et la radio ont
diffusé de nombreuses émissions sur les
questions d'énergie, reprenant abon-
damment les éléments de la notice et le
slogan de l'affiche. Le programme ne
s'adressait pas seulement à l'homme de
la rue, mais aussi aux gros consom-
mateurs. Une information préalable des
grandes entreprises fédérales, des prin-
cipales associations professionnelles du
trafic motorisé et du secteur énergéti-
que avait été organisée au printemps
déjà. Un numéro spécial du « Courrier
de l'antigaspillage » avait fourni à
l'économie helvétique des renseigne-
ments sur la campagne. De leurs
côtés, les CFF et les PTT intensifièrent
en octobre leurs efforts, déjà très
poussés, en faveur des économies
d'énergie et un appel fut spécialement
adressé aux collaborateurs de l'Admi-
nistration fédérale afin qu 'ils
économisent l'énergie à leur emplace-
ment de travail.

Parmi les efforts déployés, le
département mentionne aussi un collo-
que des communes zurichoises sur les
économies d'énergie dans la commune,
des opérations promotionnelles lancées
par différentes entreprises de
transports publics (Berne, Zurich , Bâle,
Saint-Gall, Genève et Rheintal), les in-
terventions des associations d'automo-
bilistes en faveur des économies d'éner-
gie dans les transports, un appel du
Vorort à ses 126 sections, l'achat d'une
pompe à chaleur de 2,5 millions par
Swissair, la campagne menée par la
Fondation « Dialogue » auprès de la

jeunesse, une publication du Forum des
consommatrices de Suisse allemande et
du Tessin , etc.

CRITIQUE POSITIVE
Quant à la critique formulée au sujet

de la campagne, elle fut positive. Elle
ne s'est pas exercée contre le mois
international en soi , mais contre certai-
nes circonstances qui s'opposent aux
économies d'énergie là où on voudrait
en faire. Il faut dire qu 'on attend très
souvent de la Confédération des inter-
ventions auxquelles elle ne peut pas
recourir , faute d'en avoir les compéten-
ces. Et bien des cantons n'ont pas les
lois qui leur permettraient de répondre
aux aspirations d'un public préoccupé
des problèmes d'énergie, (ats)

Un contreprojet des étudiants
Règlement des examens de médecine

Mécontents du projet de nouveau rè-
glement des examens de médecine —
en consultation jusqu'au 15 novembre
— les étudiants lui opposent leur con-
treprojet. Ce texte a été présenté à la
presse hier à Berne par l'Union natio-
nale des étudiants de Suisse (UNES) et
l'Association des étudiants en médecine
de Suisse. II se distingue du projet de
la Commission fédérale d'experts sur
trois points essentiellemeent: la défini-
tion d'un objectif des études médicales
qui mette un frein à la spécialisation
croissante, un approfondissement de la
formation de base, un élargissement de
l'organe de contrôle des examens et de
ses fonctions.

En proposant une définition du but
des études de médecine, les étudiants
veulent rendre à la révision du règle-
ment des examens, entreprise en 1975,
son sens initial: remettre l'accent sur
les soins médicaux de base, c'est-à-dire
supprimer la primauté actuelle de la
spécialisation par rapport à la médecine
générale. Les candidats au diplôme de
médecin devraient dès lors justifier de
capacités et de qualifications corres-
pondant à un service de santé publique
qui assure à la population le maximum
de bien-être physique, psychique et so-
cial.

SÉLECTION PAR L'ÉTUDIANT
Dans le même but , le futur médecin

devrait au cours de ses deux premières
années d'étude (phase préclinique) territoire,
acquérir une formation de base plus Adoptée par les Chambres fédérales
complète: outre les connaissances au mois de juin dernier , la nouvelle loi
scientifiques indispensables, elle de- sur l'aménagement du territoire entrera
vrait notamment l'introduire à la en vigueur le 1er janvier prochain. Se

psychologie et à la sociologie médicale.
En outre, la revalorisation des soins
médicaux de base permettrait , en re-
courant par exemple aux petits
hôpitaux et aux cabinets de médecins
pour la formation pratique, d'éloigner
le spectre du « numerus clausus ». De
même, l'introduction d'éléments clini-
ques et médicaux ainsi que le contact
avec le malade dès les premières
années d'études aurait l'avantage de
laisser dans une large mesure l'étudiant
procéder lui-même à la sélection
provoquée aujourd'hui par les examens
propédeutiques éliminatoires.

Enfin , les étudiants proposent que le

comité directeur chargé de contrôler les
examens fédéraux de médecine assure
également l'adéquation constante des
objectifs de la formation médicale à
l'état sanitaire de la population. A
côté des représentants des universités,
des facultés, des étudiants, des méde-
cins, des responsables de la santé
publique et des milieux politiques ,
cet organe devrait donc comprendre
un expert des questions de santé
capable de proposer une vision globale
des besoins du pays pour les prochaines
décennies, ainsi que des porte-parole
du personnel infirmier et des caisses-
maladie, (ats)

Le rôle des cantons dans
l'aménagement du territoire

Dans quelle mesure les législations
cantonales doivent-elles être complé-
tées ou modifiées en fonction de la
nouvelle loi fédérale sur l'aménagement
du territoire (LAT) ? Quand et où des
mesures provisionnelles doivent-elles
être prises dans l'attente des plans
directeurs cantonaux ? C'est pour
discuter de ces questions que le conseil-
ler fédéral Kurt Furgler a réuni hier à
Berne les chefs des directions cantona-
les responsables de l'aménagement du

limitant aux principes, la LAT laisse
une grande marge de manœuvre aux
cantons. Ceux-ci devront donc édicter
les prescriptions qui s'imposent.

Certains cantons disposent déjà d'une
législation satisfaisante dans une large
mesure à la LAT. D'autres devront
remanier leur droit en matière d'amé-
nagement du territoire. Quelques-uns ,
enfin , devront créer une telle
législation. D'une manière générale, la
plupart des cantons auront à se
préoccuper de la manière d'adapter
leurs plans d'aménagement en vigueur
aux principes de la LAT.

La LAT oblige les cantons à établir
les plans directeurs cantonaux au plus
tard dans un délai de cinq ans et les
plans d'affectation dans un délai de
huit ans à compter de la date d'entrée
en vigueur de la loi. Dans l'intervalle,
les cantons devront prendre des
mesures provisionnelles si le droit can-
tonal ne suffit pas à faire face aux exi-
gences majeures de la LAT. Ces
mesures provisionnelles concernent en
particulier la délimitation de zones ré-
servées, (ats)

Un fidèle secrétaire
Parti radical suisse

Cela fait 25 ans que l'avocat Hans-
Rudolf Leuenberger, secrétaire général
du parti radical-démocratique suisse
(prd), occupe son poste au sein du prd.
Agé de 57 ans, il est le secrétaire qui a
été le plus longtemps en fonction au
sein d'un grand parti suisse. Né à
Bienne, M. Leuenberger est pratique-
ment bilingue. C'est dans ses jeunes
années qu'il s'est intéressé à la politi-

que, en entrant au groupe radical
universitaire de Berne et aux jeunesses
radicales de Bienne. Il fut élu en 1952
au Conseil de ville de Bienne, qu 'il
présida en 1963-64. Il fut ensuite con-
seiller municipal non permanent de
Bienne, charge qu'il occupa huit ans.

M. Leuenberger devint secrétaire
général du prd en 1954, après le retrait
du secrétaire en fonction, M. Robert
Bauder, qui avait été élu au gouverne-
ment bernois. « La collaboration avec
les présidents de tous les niveaux du
parti rend le travail d'un secrétaire très
riche », répond M. Leuenberger à une
question de l'ATS. Il ne faut cependant
pas tomber dans la routine, car les si-
tuations politiques changent constam-
ment. Le secrétaire général doit cons-
tamment voir comment il faut tenir
compte des nouveaux courants. En
raison de la multiplicité des facettes du
parti , certains changements doivent
être amenés avec des arguments con-
vaincants.

M. Leuenberger indique en outre que
le secrétariat général ne s'est jamais
considéré comme une « centrale de
commandement », mais comme un or-
gane au service des radicaux dans tous
le pays, (ats)

La Thurgovie pour Hanspeter Fischer
La succession de M. Gnaegi

Le Thurgovien Hanspeter Fischer,
chef du Département de l'économie pu-
blique de son canton, est toujours dans
la course à la succession de Rudolf
Gnaegi. La Commission politique de
l'Union démocratique du centre (udc)
de Thurgovie s'est en effet prononcée
jeudi à l'unanimité en faveur d'une
candidature Fischer pour le Conseil fé-
déral. M. Fischer aura jusqu'au 20 no-
vembre pour réfléchir. A cette date,
l'assemblée des délégués de l'udc
thurgovienne prendra une décision.

Cet été, Hanspeter Fischer avait dé-
claré qu'il n'était pas intéressé par un
siège au gouvernement central et que

ses activités présentes lui convenaient
fort bien. Cependant, un fort courant
s'est dégagé dans le canton en faveur
de sa candidature, un courant qui n 'est
pas limité aux seuls démocrates du
centre thurgoviens. De larges cercles de
la population du canton appuient en
effet M. Fischer qui, impressionné, n'a
pas voulu simplement balayer jeudi le
désir unanime du comité directeur de
l'udc thurgovienne. Même si son point
de vue ne change pas, le conseiller na-
tional thurgovien ne veut pas « laisser
tomber » ses partisans. M. Fischer
compte utiliser essentiellement son
temps de réflexion afin de discuter de
la chose en famille, (ats)

BERNE. — L'Union syndicale suisse
(USS) reproche à M. Fritz Leutwiler ,
président de la Banque Nationale, de
faire le jeu du patronat par ses prises
de position sur la politique des salaires.

WASHINGTON. — Le Trésor améri-
cain a vendu aux enchères 1,25 million
d'onces d'or au cours moyen de 372,30
dollars l'once. Le plus gros acquéreur
a été la Société de Banque Suisse, qui
a acheté 295.200 onces de métal jaune.
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Dans un jardin de la commune de Lenzbourg

Une femme de 55 ans, Mme Anneliese Moser-Weiss, a été assas-
sinée jeudi après-midi par un inconnu, dans un jardin de la commune
de Lenzbourg (AG), au nord de la route cantonale Lenzbourg - Oth-
marsingen, lors d'une tentative de viol. La femme a été retrouvée
morte dans un fourré, à 20 h. 45.

L'enquête menée par la police argovienne a conduit à l'arres-
tation d'un homme de 24 ans, évadé du pénitencier de Lenzbourg.
Après interrogatoire, le jeune homme a avoué son forfait. C'est une
collaboration excellente entre le Service scientifique de la police
zurichoise et la police cantonale d'Argovie, qui a permis d'arrêter
rapidement le coupable.

KLINGNAU (AG):
DES STAPHYLOCOQUES
AU MENU

Des participants à une rencontre
des Amis de la nature du canton
d'Argovie au Château de Klingnau
ont souffert de sérieux dérange-
ments gastriques. Au menu : jambon
chaud et salade de pommes de terre.
Le Laboratoire cantonal à Aarau a
déterminé que la salade de pommes
de terre grouillait de staphyloco-
ques. On peut en conclure que ces
staphylocoques, ou virus qui se
trouvent principalement dans les ca-
vités nasales et sous les ongles, se
plaisaient également dans la salade
de pommes de terre. A noter que
cette dernière avait été préparée la
veille et conservée au chaud. Seule
une partie des participants a souf-
fert de dérangements et ils ont été
très rapidement rétablis.

ACCIDENT MORTEL
AU PAYS D'EN-HAUT

Hier, vers 1 h. 15, sur la route
Bulle - Saanen, à Château-d'Oex,
un jeune automobiliste de Rouge-
mont roulant à vive allure en direc-
tion de ce village, a perdu la maîtri-
se de sa machine dans un virage et a
été déporté contre une glissière de
sécurité. Celle-ci a traversé la voi-
ture d'avant en arrière. Le passager,
M. Gilbert Blaser , 18 ans, demeu-
rant également à Rougemont, qui
avait pris place sur le siège avant
droit , a été tué. Quant au conduc-
teur, éjecté, il ne souffre que de
blessures sans gravité.

APRÈS UN HOLD-UP
A LAUSANNE,
L'ENQUÊTE PIÉTINE

Le juge informateur de l'Arron-
dissement de Lausanne a remercié
hier les personnes qui ont donné des

renseignements à la suite du vol à
main armée commis le 26 octobre au
préjudice de l'Union de Banques
Suisses à Lausanne (quatre agres-
seurs ont emporté 1.800.000 francs,
commettant ainsi le plus important
hold-up enregistré jusqu 'à mainte-
nant dans le canton de Vaud). Ces
informations ont permis d'établir le
portrait-robot d'un des bandits.

Les investigations se poursuivent
et les renseignements utiles à l'en-
quête peuvent être communiqués à
la police.

La direction de la banque lésée
allouera une récompense, qui pourra
atteindre 10 pour cent de l'argent
récupéré, à toute personne dont les
renseignements permettront l'identi-
fication ou l'arrestation des ban-
dits.

MORGES:
CONTRE UN CANDÉLABRE

Une automobiliste lausannoise,
Mme Jirina Vejdovsky, 42 ans, rou-
lait jeudi vers 23 h. 20, avenue de
Marcelin, à Morges, lorsque, perdant
la maîtrise de sa machine, elle esca-
lada un trottoir, heurta violemment
un candélabre et se tua.

ENFANT ÉCRASÉ
A ONEX

Un enfant de cinq ans a été écrasé
par un camion hier à Onex
(Genève). Venant de Bernex, le ca-
mion se dirigeait vers Genève. A la
hauteur d'un passage pour piétons ,
il a dépassé des véhicules qui
s'étaient arrêtés pour laisser passer
deux enfants. Ces derniers ont été
renversés et l'un, le petit Rony
Eichenberger, dont les parents habi-
tent Onex , a été écrasé par la roue
arrière et mortellement blessé.
L'autre enfant n'est que légèrement
blessé. Le conducteur du camion a
été écroué. (ats)

Un© femme assassinée

Mesures de défense assouplies
Afflux des capitaux étrangers

Les autorités helvétiques ont con-
sidérablement assoupli hier les me-
sures destinées à freiner l'afflux des
capitaux étrangers qui étaient en
application depuis près de cinq ans.

Dans une mesure qui semble re-
fléter une confiance renouvelée dans
le dollar et étant donné l'évolution
des conditions sur le marché moné-
taire suisse ainsi que les hausses de
taux d'intérêt qui ont eu lieu à
l'étranger, la direction générale de
la Banque Nationale Suisse a en effet
décidé, après avoir consulté le co-
mité de banque, de porter, avec
effet au 5 novembre 1979, de 1 pour
cent à 2 pour cent le taux officiel

de l'escompte et de 2 pour cent à
3 pour cent celui des avances sur
nantissement.

En outre, la direction générale a
ramené de 10 pour cent à 2 Va pour
cent, avec effet au 1er novembre
1979, le taux de « l'intérêt négatif »
trimestriel, c'est-à-dire la commis-
sion que les banques suisses doivent
prélever sur la part des dépôts
Étrangers dépassant un montant dé-
terminé.

La Banque Nationale entend ainsi
poursuivre la normalisation dans le
monétaire et tenir compte, dans sa
politique, des tendances inflation-
nistes, (ats, ap)
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D?tff it bout à l'autre au pays

Mutations importantes
Au sein du DFAE

Le Conseil fédéral a nommé M.
Edouard Brunner directeur suppléant
de la direction politique du Départe-
ment fédéral des Affaires étrangères
(DFAE) et chef de la division politique
II (Afrique, Asie, Océanie et Amérique
latine). M. Brunner , qui est actuelle-
ment chargé des questions politiques
spéciales à la direction politique du
DFAE, succède à M. Juerg Iselin. Ce
dernier devient ambassadeur extraordi-
naire et plénipotentiaire en Autriche où
il occupera la place de M. René Keller
qui prend sa retraite, (ats)

Au «Courrier» de Genève

Le quotidien « Le Courrier », de
Genève, qui est associé à « La Liberté »,
de Fribourg, annonce pour le premier
janvier 1980 la nomination d'un nou-
veau rédacteur en chef , M. Pierre
Dufresne, qui était auparavant rédac-
teur à l'hebdomadaire « L'ordre pro-
fessionnel » et qui exerce une intense
activité dans divers groupements de
l'Eglise catholique de Genève. Il suc-
cède à M. Rodolphe Eckert , qui a ex-
primé le désir d'exercer d'autres fonc-
tions dans sa spécialité , l'information
économique et financière. Le « Cour-
rier » souligne que M. Eckert a assuré
la rédaction en chef du journal « à un
moment particulièrement délicat et qu '
avec une équipe restreinte et dans des
conditions difficiles il a largement
contribué à donner un nouvel essor à
cette publication ». (ats)

Nouveau rédacteur
en chef
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La nouvelle
Citroën GSA1300?
une nouvelle
définition de la dasse

"̂=" Face à ses concurrentes, la nouvelle GSA 1300
dispose d'avantages qui en font une voiture nettement
au-dessus de sa catégorie. Par exemple: sa suspen-
sion qui assure un confort et une sécurité inégalés.
Ses 4 freins à disques. Son moteur de 1.3 litre, puissant i

L et performant. Sa sobriété: 6,8 litres aux 100 à 90 km/h. i
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Si vous êtes dynamique et consciencieux , si vous
avez le sens des responsabilités et si vous aimez
la vente, vous êtes le

très bon
vendeur sport
que nous cherchons pour notre magasin de La
Chaux-de-Fonds.

Entrée tout de suite ou date à convenir.

Vous travaillerez dans une ambiance agréable,
dans une maison jeune et dynamique.

Si vous donnez satisfaction, vous pourrez prendre
la responsabilité d'un rayon.

Nous vous offrons une rémunération en rapport
avec vos prestations, la semaine de cinq jours et
des prestations sociales modernes (2e pilier) .

Nous attendons vos offres écrites avec curriculum
vitae et prétentions de salaire à l' adresse sui-
vante :

¦magasin populaire¦ ""P SPORT

lYW^ill '̂  ̂Montandon
i | M M i I ¦%! Av. Léopold-Robert 36

FABRIQUE DE MACHINES ET APPAREILS
à La Chaux-de-Fonds, cherche

chef de
fabrication
Discrétion assurée.

Faire offres complètes sous chiffre MD 24936 au
bureau de L'Impartial.
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— Oh! Vous me parlez du temps de Feydeau! Un
temps de vaudeville et de ridicule!

Félicité raconta la chose à Bertrand qui s'en amu-
sa.

— Vous m'amusez, Moni. Vous êtes un drôle
d'animal.

— Vous ne vous ennuyez pas avec moi?
Mon inquiétude était nouvelle.
— Non, je ne m'ennuie pas. Pas encore.
Il me sourit, mais ce soir-là, pour la première fois il

me quitta pour aller au cinéma. Seul ou pas seul?
— Ah! Ma pauvre fille, ma pauvre fille, quelle tra-

gédie! cria tante Marthe, ratatinée dans l'énorme
astrakan offert par Bertrand. C'est à peine si je te
reconnais, tant tu es transformée! Tu es de ces fem-
mes que le mariage détruit.

C'était son cri à chacune de ses visites, néanmoins
je ne fis pas mon profit de cet avertissement. Je gros-
sissais, je m'avachissais, je refusais de m'approcher
des miroirs. Cette vie de femme d'émir, gavée de gâ-
teaux à défaut de plaisir amoureux, convenait à ma
nonchalance. Je m'y enfonçai avec délices. Mais au
début de décembre, je pus faire ma toilette sans le
secours de félicité et marcher, ou plutôt me traîner
sans béquilles. Il me fallut ce retour à la vie normale
pour prendre pleinement conscience de ma transfor-
mation: cet apprès-midi-là , qui était un après-midi de
pluie, l'appartement étant ténébreux, j'avais allumé
les cinq lampes de ma chambre: c'est dans un flam-
boiement que je vis venir à moi dans l'énorme miroir
une claudicante sans grâce, tassée sur elle-même, les
cheveux éteints, les mèches pleurantes, bref! une créa-
ture tirée d'un étang: c'était moi! Au même instant , je
fus tirée de cette contemplation déprimante par des
jacassements dans la pièce voisine. Une jeune femme
pénétra accrochée à l'épaule de Bertrand. C'était une
de ses cousines , veuve et joyeuse veuve, un type de
Marie-Chantal que j'avais en abomination. Avec cela
séduisante, coquette raffinée, licenciée en droit , la der-
nière des gisiteuses que je fusse en état de recevoir
sans humiliation, à ce moment-là.

Mon apparition la figea sur place.
— Chère! Dans quel état je vous retrouve! Mais

c'est un drame!
Elle tourna autour de moi qui étais agripp ée au fau-

teuil , avec des mines de poule faisane vêtue non de

plumes mais d'ocelot. J'eus de la peine à trouver de la
voix. Je dis:

— Bonjour , Florence.
— Votre accident m'avait ému, mais j'ignorais

qu 'il vous eût menée si loin!
Si loin! Quel aveu! La faisane s'installa et croisa les

jambes très haut.
— Je m'excuse de vous faire de la peine, mais je

crois que je ne vous aurais pas reconnue. Bertrand, tu
ne m'avais pas dit à quel point la pauvre enfant avait
été touchée.

— N'exagérons rien, dit Bertrand flegmatique.
Qu'est-ce que je t'offre à boire?

— Drôle de question! Le mariage, ses joies et ses
vicissitudes t'ont-ils fait perdre la mémoire? Ah! Ah!
Je vois que tu as conservé le portrait de ta mère! D
écrase fâcheusement l'adorable commode.

— Nous l'enlèverons un jour ou l'autre.
— Pas de double sacrilège! C'est ta mère et c'est

un Boldini. Un Boldini un peu grisâtre... Je me mets à
n'aimer que l'abstrait.

— Fâcheux! dit Bertrand en versant le whisky.
— Moni, Bertrand vous a-t-il avoué les escapades

que nous avons faites ensemble pendant que vous
étiez encore à la clinique? Le pauvre garçon faisait
peine.

— J'en suis un peu étonnée, dis-je froidement. Je
n 'ai jamais vu Bertrand «faire peine». C'est un mon-
sieur très maître de ses émotions.

— Chère, je le connais depuis la nursery.

— Ravissant chapeau! dit Bertrand sur un ton de
câline moquerie: plumes roses sur cheveux roses.
Quoi! Un ibis bavard.

— Je vous avertis, Moni, que Bertrand a toujours
adoré les chapeaux des .femmes. Faites-en votre pro-
fit. Plus ils sont farfelus et plus il s'émerveille.

— Je crains qu'il n'ait pas de chance de s'émerveil-
ler en ce qui me concerne car je crois bien n'avoir
jamais eu de chapeau.

— Oh! Vous aimez l'exagération et le défi , ma
chérie!

— Peut-être.
— Moni est une collégienne, dit Bertrand.
— Nous lui apprendrons la mode et le raffine-

ment, dit la poseuse.
Elle m'embrassa à la diable et s'en alla avec des

mines et des saluts à sa propre image dans les trois
miroirs. Bertrand dut la raccompagner très loin à tra-
vers le Luxembourg désert, car il ne revint que long-
temps après.

— Que pensez-vous de Florence, Moni?
— Qu'elle est ridiculement maniérée mais assez

drôle.
— Exact, mais il n'y a pas que cela: c'est une

femme extrêmement spirituelle et cultivée, et l'une des
mieux habillées de la capitale.

— Moi, dis-je avec humeur, je trouve qu'elle est le
parfait personnage de la/ leur des Pois.

Bertrand sourit sans contredire, mais soudain il me
lança un coup d'oeil.

(A suivre)

MA NUIT
DE NOCES
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UN «NOUVEAU» GEORGES CHELON
Les fans de Georges Chelon vont être

contents. Sa rentrée à Bobino est
couplée avec la sortie d'un nouveau 30
cm que Georges a mis deux années
complètes à peaufiner et à travailler.
Un disque qui fera date et qui
permettra au public de découvrir un
Georges Chelon très « actuel » :

« Je voudrais que le public cesse de
voir en mot l 'éternel mélancolique et
qu'il découvre ma face cachée, en fait
ma vraie nature, c'est-à-dire que
désormais, il découvre un nouveau
Georges Chelon, celui qui adhère à la
vie, aux préoccupations actuelles ».

Oui le génial créateur et interprète
de « Père prodigue », « Morte saison »
et « Comme on dit » a bien changé et
varié son répertoire. Déjà en février
dernier , avec deux très belles chansons
« Montmartre » — « Tout est calme à
l'Hôtel de France » d'aucuns avaient pu
constater un net changement , autant
dans l'interprétation que dans le
répertoire de Georges. A la rentrée de
septembre, ce sont douze nouvelles
chansons (entre autres) qui attendaient
le public de Bobino et parmi elles des
titres de grande qualité comme « Tous
les deux comme hier », « La maison »
ou « La fuite ».

FIDÈLE A UN PUBLIC
DE FIDÈLES

Tournant résolument le dos au passé ,
Georges n'en oublie pas pour autant les
bons souvenirs et ses premières armes
dans le métier. Lui, le Marseillais de
naissance et le Grenoblois de cœur,

n'oublie nullement les brillantes études
qui le menèrent de l'Ecole communale à
l'Université, pour finalement hésiter
entre une carrière de journalist e et une
autre de diplomate.

Et puis il y eut le hasard :

« Durant l'été 63 j'étais en vacances
en Espagne avec des amis. Je me suis
acheté une guitare comme d'autres
(touristes) s'of frent  une Tour Eif f e l
miniature en visitant Paris... C'est ainsi
que j' ai découvert la musique et que je
me suis spontanément blotti dans ses
bras ».

Ce sera donc décidé, Georges sera
« Clochard ou célèbre », mais l'élève est
doué. Très doué. Après quelques
concours facilement remportés à
Grenoble, il « monte » à Paris pour
entamer ce qui sera une brillante
carrière :

« Je ne crois pas à la chance. Elle
n'est pas extérieure. Elle émane de soi :
c'est nous qui la créons ».

Comprenez qu'il décroche (parce qu 'il
les mérite) les meilleures récompenses.
Le Prix de l'Académie Charles Cros, le
Prix du Disque Français, l'Hermine
d'Or du Festival de Rennes, etc..
Aucune prétention là-dessous, mais
Georges, dès le départ, s'est fait un
public. Un public de fidèles et
d'inconditionnels (non bruyants) qui va
le suivre dix années durant. Quelques
200 galas par an dans toute la France,
voilà la preuve de la fidélité de Geor-
ges à ce public de fidèles.

Esthète de l'expressionnisme et poète
par nature, Georges Chelon 79 reste
une valeur sûre de la chanson
française. Sa rentrée à Bobino,
attendue impatiemment par un public
de tout âge est considérée également
par de nombreux professionnels comme
l'un des événements majeurs , en
variétés, de la rentrée de septembre.

Alors... si vous avez le temps et
l'occasion de l'applaudir, (il sera bientôt
à La Chaux-de-Fonds) , n'hésitez pas à
le faire. Sinon, attendez avec patience,
le prochain album du « nouveau »
Georges Chelon 79. (APEI)

Denis LAFONT

Notre devinette d'il y a quinze jours
nous paraissait facile. Pourtant la plu-
part des réponses reçues sont fausses :
tranche de pain croustillant, châle cro-
cheté, râpes de toutes sortes : de cui-
sine, à légume, à fromage, à muscade,
à roestis...

Comme le montre notre petite photo,
il s'agissait bien d'une râpe, mais à
bois. Le tirage au sort parmi les rares
réponses exactes a désigné comme ga-

gnante de cette semaine Mme Silvana
Godât, Colline 20, au Locle, que nous
félicitons et qui recevra sous peu son
prix.

Et voici une nouvelle énigme : lorsque
vous aurez trouvé ce que représente la
grande photo ci-dessus, écrivez-le nous
sur carte postale, à envoyer avant mer-
credi à midi à la Rédaction de l'Im-
partial , case postale, 2300 La Chaux-
de-Fonds. N'oubliez pas d'indiquer très
lisiblement vos noms et adresse, et pour
les enfants, votre âge. Bon amusement
à tous.

— Oh ! pardon, les copains m'ont fait une farce.

HORIZONTALEMENT. — 1. Qui n'a
pas son pareil. 2. Concurrencé par la
voiture; Viscère. 3. Article contracté;
Prénom féminin; Initiales d'un corsaire
célèbre. 4. Ne laisse pas derrière. 5. A
la Normande, réjouit le palais; Epais. 6.
Actions simultanées et tendant au
même but 7. Deux lettres d'Edimbourg;
Gros cordon de soie; Pronom. 8.
Dépouilés de tout; Négation; Résulte
souvent d'une étroitesse. 9. C'est une
façon de se défendre; Mélangea. 10. Qui
portent à la vertu.

VERTICALEMENT. — 1. Ancien
moyen de locomotion. 2. Eclaircit bien
des choses; Ancienne mesure de capa-
cité. 3. Note; Fait partie d'une minorité;
Dans la Seine. 4. Nourriture; Se voit
sur de nombreux écussons. 5. Dans
Rome; Atome. 6. Pronom; Choix. 7,
Fruits; Dans Mantes. 8. Note; En Perse;
Adjectif démonstratif. 9. Plus dange-
reux lorsqu'il est bien nourri ; Poisson.
10. Reviendras à la charge.

(Copyright by Cosmopress 835)

Solution du problème paru
mercredi 31 octobre

HORIZONTALEMENT. — 1. Battitu-
res. 2. Ouragan; Li. 3. Uri; Nielle. 4.
Regain; Les. 5. Sol; Cela. 6. Ile; Anée.
7. Ce; Flacon. 8. Astres; Sol. 9. Resta;
Ce. 10. Toit; Iashi.

VERTICALEMENT. — 1. Boursicaut.
2. Auréoles. 3. Trigle; Tri. 4. Ta; Fret.
5. Ignicoles. 6. Taine; Asti. 7. Une; Lac,
Aa. 8. Llanos. 9. Elle; Enoch. 10. Sieste;
Lei.
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S Les deux dessins de Laplace sont en apparence identiques. En réalité, il y a entre eux huit petites différences.

Pouvez-vous les découvrir ?

Pensée
Les êtres n'existent pour nous que

par l'idée que nous avons d'eux.
Marcel Proust
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Solution des huit erreurs :

EXPLICATION
Le condamné à mort s'approche

de la guillotine. Mais avant d'intro-
duire son cou dans la lunette, il
siffle au bourreau :

— Vous n'avez pas honte dé faire
un métier pareil ?

Et l'autre ronchonne :
— Que voulez-vous ! Il faut bien

que tout le monde vive...

Un sourire...

Un petit chat se présente aux bu-
reaux de France-Soir et il déclare :

— Voilà ! Je veux me lancer dans
le journalisme !

— Ah ! Par exemple... lui répond-on
avec quelque scepticisme. Et quel genre
de journalisme voulez-vous faire ?

— Ben, les chiens écrasés...

Vocation
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LA BOURSE CETTE SEMAINE
SUISSE: Lundi, la baisse des valeurs

suisses continuait de refléter l'inquié-
tude des investisseurs. Ces derniers se
retiraient du marché pour placer leurs
capitaux à court terme. La hausse
constante des taux d'intérêt dans toutes
les monnaies leur permettra ainsi de
s'adapter plus rapidement aux fluctua-
tions des taux. Même sur le franc
suisse les taux à court terme commen-
cent aussi à bouger, mais restent très
inférieurs à ceux obtenus sur les autres
monnaies. Les obligations libellées en
francs suisses subissaient aussi des
dégagements pour les mêmes raisons.
Dans ces conditions, notre franc s'af-
faiblissait légèrement. La volonté affi-
chée, lors de la conférence de presse de
jeudi dernier, par les dirigeants de
notre Banque Nationale, de ne pas
compromettre le redressement du
dollar a encore atténué l'attrait des ti-
tres libellés en franc suisse. Notre
monnaie a donc peu de chance de se
redresser dans l'immédiat.

La plus grande faiblesse des actions
porteurs tendrait à démontrer que des
capitaux étrangers délaisseraient mo-
mentanément les marchés suisses pour
chercher fortune ailleurs, principale-
ment à cause du meilleur rendement à
court terme. De plus, dans un contexte
de relèvement de taux d'intérêt et
d'inflation élevée, les actions suisses
pourraient souffrir de la faiblesse de
leur rendement.

L'examen des différents secteurs
laisse apparaître des pertes importan-
tes: celles des actions porteurs LEU
—60, UBS —30, REASSURANCES
—250, JELMOLI —20, NESTLÉ —45
et SANDOZ —50.

Mardi, nos valeurs poursuivaient leur
repli, mais sur un front moins large
que la veille. Quelques titres au por-
teur, parmi les plus malmenés de ces
derniers jours parvenaient même à re-
gagner un peu de terrain. A noter que
cette évolution correspondait à une in-
terruption du mouvement de baisse du
franc. Les tensions sur le marché des
capitaux demeuraient toujours aussi
vives. Le réexamen du calendrier des
émissions d'emprunts étrangers par les
grandes banques en était une nouvelle
illustration. On trouvait quelques va-
leurs en hausse du côté des financières
avec ELECTROWATT + 15 à 2100 et
des assurances avec RÉASSURANCES
porteur + 75 et ZURICH bon + 20 et
porteur + 50. ,,

Mercredi, la nouvelle augmentation
des rémunérations offertes par les
grandes banques sur les dépôts à terme
fixe n'empêchait pas la cote des valeurs
suisses d'interrompre son mouvement
de repli. L'augmentation des taux d'in-
térêt à court terme n'était en effet
qu'une adaptation à la situation tendue
du marché de l'argent et dont la bourse
a largement tenu compte ces derniers
jours. Par contre, le redressement du
franc intervenu ce jour, notamment par
rapport au dollar avait une plus grande
influence et empêchait une véritable
reprise des cours. La tendance était
donc dans l'ensemble légèrement meil-
leure, mais les écarts de cours demeu-
raient assez minces. Les valeurs du
secteur de l'énergie figuraient parmi les
titres les plus privilégiés. ELECTRO-
WATT s'adjugeait 20 fr. à 2120,
MOTOR COLUMBUS 15 à 695.
. Jeudi, le marché évoluait à nouveau
à la baisse et toute la cote s'inscrivait
en repli, ramenant l'indice SBS à 332,3
(—3). Près de neuf valeurs clôturaient
en baisse contre seulement une en pro-
grès. La hausse des taux d'intérêts, la

faiblesse du dollar et de Wall Street
n'étaient pas des éléments très encou-
rageants.

Les bancaires continuaient d'être
sous pression, en particulier les titres
de la SBS. En dépit des bons résultats
et de la prochaine augmentation de
capital de la Banque LEU, les titres
étaient à peine soutenus. Irrégularité
des financières dans un marché très
calme. Les assurances n 'échappaient
pas à la tendance générale, alors que
les industrielles reculaient souvent de
plus de un pour cent.

NEW YORK: Vendredi dernier la
Reserve Fédérale devait corriger ses
propres statistiques pour les deux
premières semaines d'octobre relatives
à l'augmentation de la masse monétai-
re, suite à une erreur émanant d'une
grande banque de New York. Le taux
de croissance moyen annualisé était
ramené, à la suite de ces révisions, à 8,7
pour cent environ alors que les premiè-
res données faisaient apparaître une
hausse de 14,1 pour cent. La contrac-
tion de 700 millions de dollars enregis-
trée durant la semaine précédente am-
plifiait quelque peu l'incidence
favorable de cette révision et soulageait
l'inquiétude des opérateurs. Les
craintes de voir le Fédéral Reserve
Board contraint à un nouveau resser-
rement du crédit dans l'immédiat
étaient ainsi dissipées ce qui redonnait
un peu de confiance aux investisseurs
et permettait au marché de regagner
quelques points.

Lundi, le Dow Jones abandonnait
0,68 point à 808,62 dans un marché très
étroit de 22 millions d'actions, soit le
plus faible depuis le mois de mai. Ce
volume réduit provenait de circonstan-
ces quelque peu exceptionnelles
puisque divers mouvements écologistes
avaient décidé, pour protester contre
les centrales nucléaires, d'empêcher le
déroulement de la séance. Pour arriver
à la corbeille les courtiers devaient
franchir des barricades et des cordons
de police destinés à maintenir les ma-
nifestants loin de la Bourse. Le volu-
me des échanges aura certainement été
diminué par les entraves sur le chemin
des courtiers.

Parmi les nouvelles économiques , la
productivité était en modeste reprise,
ce qui contrastait avantageusement
avec deux trimestres consécutifs de
baisse. Sur le front des taux d'intérêt
l'agitation demeurait grande puisque
d' autres grands établissements finan-
ciers continuaient de majorer leur
« prime raie » à 15,25 pour cent.

Mardi , une forte reprise technique
permettait au Dow Jones de regagner
15,19 points à 823,81 dans un courant
d'échange à nouveau faible de 25 mil-
lions d'actions. Les investisseurs sor-
taient de leur réserve constatant que de
nombreuses valeurs se trouvaient à un
niveau fort intéressant. Les « blue
chips » et les titres pétroliers se com-
portaient bien. Les informations
n'étaient pas uniformément positives et
la tension loin d'être dissipée du côté
des taux d'intérêt. Les investisseurs
étaient , par contre, encouragés par la
baisse du rendement des bons du
Trésor de 12,93 pour cent à 12,25 pour
cent pour trois mois et par l'évolution
positive de l'indice des principaux in-
dicateurs économiques, en hausse de
0,8 pour cent en septembre contre un
gain de 0,1 pour cent en août.

Mercredi , pour continuer le mouve-
ment de hausse de la veille, il aurait
fallu voir les taux d'intérêts poursuivre
leur récente baisse ou alors assister au
renforcement du dollar. Tout au con-
traire, le rendement des bons du trésor
remontait et le dolalr s'effritait à nou-
veau ensuite de la décision de la Bun-
desbank d'élever son taux d'escompte à
6 pour cent au lieu de 5 pour cent. De
plus, pour être durable une reprise
technique doit sinon être soutenue par
des nouvelles favorables de l'économie,
du moins ne pas se heurter à des statis-
tiques défavorables. La hausse de la
veille coïncidait avec l'annonce d'un
très lourd déficit du commerce exté-
rieur des Etats-Unis. Dès lors les va-
leurs vedettes ont peu à peu cédé du
terrain et le Dow Jones rechutait de
8,11 points à 815,70 dans une ambiance
maussade.

Jeudi, de nombreuses nouvelles éco-
nomiques et financières contribuaient à
stimuler Wall Street, ce qui permettait

a l'indice Dow Jones de regagner 4,44
points à 820,14. On apprenait que l'indi-
ce des prix de gros avait augmenté de
un pour cent en octobre au lieu de 1,4
pour cent en septembre. Le
gouvernement proposait au Congrès
d'accorder une garantie conditionnelle
à CHRYSLER pouvant aller jusqu'à un
milliard et demi de dollars. Un gou-
verneur de la Réserve Fédérale suggé-

rait , en tenant compte de l'inflation , de
réduire l'impôt sur les plus-values et
d'éliminer la double taxation sur les
dividendes. La bourse n 'a pas tenu
compte du relèvement à 16 pour cent
des taux d'intérêts débiteurs accordés
aux brokers, ce qui a facilité le renver-
sement de tendance et l'amélioration
des cotations.

G. JEANBOURQUIN

Dubied renoue avec le succès
• ITMA 1979 (8e Exposition Inter-

nationale de la Machine Textile)
exposition quadriennale s'est tenue a
Hanovre du 2 au 11 octobre. Les
machines exposées par Edouard Dubied
& Cie SA et notamment les nouveaux
modèles de machines à tricoter rectili-
gnes Jacquard à sélection électroma-
gnétique des aiguilles, JET2 et JET2-F
ont rencontré un grand intérêt.
L'avance technologique escomptée par
rapport à la concurrence s'est
confirmée. Un volume important de
commandes en provenance de
nombreux marchés a pu être constaté
pendant l'exposition même et se
concrétisera au cours des prochaines
semaines.
• EMO 1979 (3e Exposition euro-

péenne de la machine-outil à participa-
tion mondiale) a eu lieu à Milan du 10
au 18 octobre. Edouard Dubied & Cie
SA y a présenté ses modèles de tours à
copier traditionnels et à programmation
numérique ainsi qu'un nouveau tour à
commande numérique. Les solutions
présentées par Edouard Dubied & Cie
SA pour résoudre des problèmes de
tournage avec une très grande nrécision

et une rapidité accrue ont trouvé un
accueil favorable de la clientèle ce qui
s'est traduit par l'enregistrement de
commandes.

Les difficultés dans lesquelles
l'industrie suisse d'exportation doit se
démener en raison des coûts internes
élevés et de la suévaluation du franc
suisse continuent à exiger des efforts
exceptionnels.

Edouard Dubied & Cie SA s'attache
à exploiter au mieux l'intérêt constaté
à Hanovre et à Milan en livrant
ponctuellement des machines de série
d'"ne qualité de premier ordre à des
prix compétitifs.

Dans son récent rapport intérimaire
adressé aux actionnaires, le Conseil
d'administration d'Edouard Dubied &
Cie SA exprime l'espoir que la lutte
inlassable menée au cours de ces
dernières années pour assurer la survie
de l'entreprise permette d'entrevoir
enfin l'arrivée de jours meilleurs. Les
actionnaires surveillent du reste d'un
œil très intéressé, la hausse
spectaculaire des actions provoquée par
une demande d'achat, qui tombe assez
OTinortunément...

Cours communiqués par : SOCIETE DE BANQUE SUIUt

A = Cours du 1er novembre B = Cours du 2 novembre

NEUCHATEL A B ZURICH A B ZURICH A B
Cr. Fonc. Neu. 840 d 840
La Neuchâtel. 660 d 660 d B.P.S. i865 1875 (Actions étrangères)
Cortamod 1800 d 1820 d Landis B 1390 1400 ^

kzo . „ ., 22.25 22.—
Dubied 375 d 400 d Electrowatt 2100 2100 Ang.-Am.b.-Af. U 5Q  14 ,25

Holderbk port. 571 571 Amgold I 88 75 88._
Holderbk nom. 525 d 535 Machine Bull 24.75 24.50

LAUSANNE Interfood «A» 975 980 cia Areent. El. 7 5 0 7 25
Bque Caht. Vd. 1525 d 1530 Interfood-«B» 4925 4925 °e B^5S . , 14.50 14.50
Cdlt Fonc. Vd. 1195 1190 Juvena hold. 12 d 11-50 imp. Uiemicai 11-50 U 5 0
Cossonay 1475 1475 Motor Colomb. 690 695 Pechiney 37.75 37.50
Chaux & Cim. 640 d 640 d Oerlikon-Bùhr. 2465 2465 £«mps i8.50 18.25
Innovation 420 410 d Oerlik.-B. nom. 652 651 Royal Dutch 124.50 124.—
La Suisse 4775 d 4775 d Réassurances 3330 3310 Y™ 1?,vel' 100-50 98.50

Winterth. port. 2445 2440 A -E- G- 30.50 35.50
^^T*y.™ Winterth. nom. 1690 1G75 Bad. Amlin 126.50 126.—
GENEVE Zurich accid. 10125 10150 FarJ>- Bay<T 116.— 116.—
Grand Passage 425 d 425 d Aar et Tessin 1400 1430 Farb. Hoechst 114.— 114.—
Financ. Presse 240 o 240 BrownBov. «A» 1860 1865 Mannesmann 131.— 132.50
Physique port. 280 285 d Saurer H80 1170 d Slemens 233.50 235.—
Fin. Parisbas 87 a 87.25 Fischer port. 755 760 Thyssen-Hutte 75 _ 75 _
Montedison —.36 —.37 Fischer nom. 136 135 V'W - 168.50 169 —
Olivetti priv. 2.40 2.30 Jelmoli 1425 1415
Zyma 810 d 820 d Hero 3000 d 2990 RAT F

Landis & Gyr i 38 139 
D lyLJU

rrirtrtcu Globus port. 2400 2375 (actions suisses)
4UK11H Nestlé port. 3400 3380 Roche jce 70000 70750
(Actions suisses) Nestlé nom. 2260 2250 Roche 1/10 7000 7050
Swissair port. 780 780 Alusuisse port. 1250 1260 S.B.S. port. 386 388
Swissair nom. 780 782 Alusuisse nom. 437 487 S.B.S. nom. 295 297
U.B.S. port. 3350 3370 Sulzer nom. 2855 2850 S.B.S. b. p. 325 327
U.B.S. nom. 632 633 Sulzer b. part. 390 390 Ciba-Geigy p. 1250 1255
Crédit S. port. 2230 2240 Schindler port . i650 1670 Ciba-Geigy n. C97 693
Crédit s, nom. 425 430 Schindler nom. 305 305 Ciba-Geigy b. p 1005 1010

Convention or : 5.11.79 Plage 20.000. - Achat 19.750. - Base argent 835.

BALE A B
Girard-Perreg. 640 d 635 d
Portland 3000 d 3010
Sandoz port. 4135 4150 d
Sandoz nom. 2025 2015 d
Sandoz b. p. 542 540
Bque C. Coop. 1000 1005

ZURICH
(Actions étronjrères)
Alcan 60.50 61.—
A.T.T. 87.75 88.25
Burroughs 115.50 116.—
Canad. Pac. 47.25 48.50
Chrysler 12.— 13.75
Colgate Palm. 23.75 23.—
Contr. Data 73.50 75.25
Dow Chemical 49.— 49.75
Du Pont 64.— 64.50
Eastman Kodak 82.25 83.—
Exxon 95.— 95.—
Ford 60.75 61.50
Gen. Electric 79.50 80 —
Gen. Motors 90.50 92.—
Goodyear 21.— 21.25
I.B.M. 103.— 104.—
Inco B 31.25 31.75
Intern. Paper 61.75 61.50
Int. Tel . & Tel. 41.25 42.—
Kennecott 39.50 40.25
Litton 50.75 52.25
Halliburton 124.50 126.50
Mobil OU 81.25 83.75
Nat. Cash Reg. 102.— 102.—
Nat. Distillers 41.25 41.—
Union Carbide 64.75 64.50
U.S. Steel 34.25 34.50

NEW YORK
Icd. Dow Jones
Industries 820 ,14 118,94
Transports 234 ,51 232 ,81
Services public 100,81 100,54
Vol. (milliers) 25.880 23.670

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 1.59 1.74
Livres sterling 3.30 3.65
Marks allem. 90.50 93.50
Francs français 38.— 41.—
Francs belges 5,35 5.75
Lires italiennes —.I8V4— .21VJ
Florins holland. 81.25 84.25
Schillings autr. 12.60 13.—
Pesetas 2.25 2.60
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 19740- 20040-
Vreneli 148.— 162 —
Napoléon 148.— 162.—
Souverain 173.— 187.—
Double Eagle 785.— 830.—
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Fonds cotés hors-bourse Demande Offre
CANAC 69.— 70.—
ESPAC 76.50 78.50
FRANCIT 86.— 88 —
GERMAC 88.— —.—
ITAC 72.— 74.—
ROMETAC 299.50 302.50
YEN-INVEST 488.— 492.—

^^^ 
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UNIV. BOND SEL 66.50 63.50 SWISSIM 1961 1145.— 1160 —
UNIV. FUND 71.20 69.06 FONCIPARS I 2470.— —.—
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jgj Fonds de la Banque Populaire Suisse INDICE BOURSIER SBS
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Automation 57,0 58,0 Pharma 104,5 105,5
Eurac. 240 ,0 242 ,0 Siat 1620 ,0 — Industrie 310,9 311,2
Intermobil 62,0 63,0 Siat 63 1230,0 1240 ,0 Finance et ass. 366,8 368 ,8

Poly-Bond 60,30 61,30 | Indice gênerai 332,3 333,3
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La Chine : consolider et rénover l'acquis
La Chine renonce pour l'instant à

réaliser les 121 projets industriels de
grande dimension dont il a été ques-
tion dans le plan décennal (1976-
1985) et a décidé de se concentrer
sur l'amélioration de la productivité
des 350.000 entreprises industrielles
dont elle dispose actuellement. C'est
en substance ce qu'a déclaré jeudi
dernier l'ambassadeur Peter Bett-
schart à son retour de Chine. Le
délégué du Conseil fédéral aux ac-
cords commerciaux a accordé jeudi
à Zurich une interview à l'ATS
après la troisième réunion à Pékin
de la commission économique mixte
Suisse - Chine. La délégation suisse
a été officiellement informée de
l'état actuel de la politique économi-
que chinoise et a pu se rendre
compte à la suite de visites d'usines
et d'entreprises agricoles de l'avance
du développement agricole et
industriel.

La commission mixte s'est réunie
du 15 au 21 octobre pour la troisiè-
me fois. Elle a été créée dans le
cadre d'un accord commercial
datant de 1974 pour développer les
relations économiques entre les
deux pays. Comme on le sait les
échanges de visites sont importants
entre les deux pays. Durant les neuf
premiers mois de 1979, pas moins de
500 Chinois sont venus en Suisse et
600 Suisses se sont rendus en Chine
dans le but bien sûr de profiter
également de l'ouverture des
marchés chinois vers l'Occident.

LA NOUVELLE POLITIQUE
ÉCONOMIQUE CHINOISE

En juin-juillet le cinquième
congrès du peuple chinois a ramené
sur une base plus réaliste les buts
fixés au début de l'année dernière.
Il a été décidé d'attendre 1982 pour
la réalisation des 121 projets de
grande envergure et de consolider
l'acquis. Le but est comme aupara-
vant de réaliser les quatre « moder-
nisations » d'ici l'an 2000 afin de
ramener le développement économi-
que de la Chine à celui des pays
industrialisés. Parmi les quatre
« modernisations » la première
priorité a été accordée à l'agricul-
ture où il s'agit d'équilibrer l'aug-
mentation de la productivité agri-
cole encore relativement faible
puisque les Chinois doivent im-
porter des céréales de même que des
matières premières agricoles dont ils
sont pourtant exportateurs, le coton
par exemple. La deuxième priorité
est accordée au développement in-
dustriel qui concentrera ses forces
non plus sur l'industrie lourde (in-
fluence de l'URSS) maïs sur l'indus-
trie légère en particulier l'industrie
textile. C'est pour cette raison éga-
lement qu'a été repoussée la réalisa-
tion des projets de grande enver-
gure, l'industrie lourde n'ayant que

seconde priorité. Dans le secteur de
l'industrie légère, la productivité est
également mauvaise de sorte que
certains produits fabriqués en Chine
sont parfois plus coûteux que ceux
produits en Suisse. Cette situation
est due à une mauvaise direction
des entreprises et à des problèmes
d'organisation. La productivité par
force de travail est d'autre part éga-
lement faible par rapport aux pays
occidentaux et enfin les Chinois
tirent insuffisamment profit des
matières premières. La troisième
« modernisation » touche le secteur
des sciences et de la recherche ou
durant le régime de la « Bande des
quatre » presque aucun académicien
n'a été formé. La quatrième « mo-
dernisation » est enfin celle de l'ar-
mée.

VERS UNE INDUSTRIE
D'EXPORTATION

Le but des Chinois qui ne veulent
en aucun cas contracter des dettes à
l'étranger est de mettre sur pied une
industrie alimentant le marché inté-
rieur mais également tournée vers
l'exportation ce qui devrait leur
permettre d'acquérir les devises
nécessaires au paiement des
importations. C'est ainsi que la nou-
velle société d'investissements
chinoise qui a été fondée au début
du mois à Pékin, la Citic, dont font
également partie des industriels
d'Hong-Kong et de Macao, a l'inten-
tion de contribuer à faire de la
Chine un pays exportateur à
l'exemple de la Colonie britannique,
et de Singapour par exemple. L'am-
bassadeur Bettschart ne craint ce-
pendant pas la concurrence de la
Chine même si des industriels
suisses lui font bénéficier de leurs
connaissances techniques. En ce qui
concerne quelques problèmes exis-
tant dans les relations commerciales
entre la Suisse et la Chine, le délé-
gué du Conseil fédéral aux accords
commerciaux a évoqué le contingen-
tement de certains produits chinois
qui ne peuvent être obtenus qu'en
quantités limitées (produits agraires
et chimiques) et les prix des pro-
duits offerts souvent peu concurren-
tiels. La Chine de son côté fait tou-
jours valoir son intérêt pour la
technologie helvétique mais se
plaint des prix élevés. De plus, les
Chinois ont peur de contracter les
dettes en francs suisses, monnaie
toujours en progression par rapport
aux autres. A propos de prix élevés
des produits helvétiques l'ambassa-
deur Bettschart a indiqué que c'est
pour cette raison précisément que
Sulzer et Brown-Boveri n'ont pas
décroché le mandat pour la cons-
truction d'une centrale thermique en
Chine, mandat qui est revenu à une
société française.
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Monsieur et Madame Erwin GRUTER
informent leurs clients et amis qu'ils cesseront l'exploitation du

Café - Restaurant Le fédéral
à VILLERET
Ils les remercient pour la confiance qu'ils leurs ont témoignée et
les prient de la reporter sur leurs successeurs.

Monsieur et Madame Denis JÉNOUVRIER
» ont le plaisir d'annoncer à leurs amis et connaissances qu'ils re-
* prennent l'exploitation du

Café - Restaurant Le fédéral
à VILLERET

OUVERTURE
DIMANCHE 4 NOVEMBRE 1979
Apéritif offert dès 9 heures

Votre visite leur fera grand plaisir !

Un partenaire sûr jfffi k 'T" René BERRA Installations f&9ÊF$
llufffflfrrWÊÊÊm l'HÔTEL- Installations électriques SQïllt3ïr©S ffafff Wflwl few
VTaXÎS jurassiens^ DE-VÏLLE Courant fort et 

faible ÏPJj' Fr| 
||

Société de Banque l̂ à 7R -,* Aido MO/ER ¦  ̂ ¦ • *

*4* Suisse 
X23ZgZi Bergamin Devis sans engagement 

TiSlÉF GiOVa imini & RÔSSH
f__\f S*3\ Réglages et réparations . n,0/„ n, Q, Carthesy* Girard Plâtrerie - Peinture
*S/±\ÇS* La Chaux-de-Fonds toutes marques i:'tana 1J' ïel* uj a/zd us 91 

Grenier 31 Plafonds suspendus
W Le Locle Garantie sur le travail La Chaux-de-Fonds w, m,m «im« Spécialités: crépis rustique

Tél. (039) 23 40 20 sur rendez-vous Tel. (039) 22 11 9o Rue Arthur.Munger 12
Tél. (039) 22 38 39

Patinoire des Mélèzes LES JOUX-DERRIÈRE-UNIVERSITÉ NEUCHÂTEL Championnat suisse
Dimanche 4 novembre l ''* ' HMNR ^fâ A-ilMHI 

 ̂h°Ckey  ̂'i9Ue
a 17 h. 45 3 Cuche Bertrand ' ''̂ înÉ^Lfrf'S ̂  FwL j V̂ "WÊ-i  ̂ '̂mmiàmm "'S COMPTENT SUR VOTRE APPUI

Agence des meilleures marques 15 GygU John  ̂
^
¦¦ 4 ^^^B_J^I _̂^^^^^^Ŵ̂^^ ¥^%^ INSTALLATIONS SANITAIRES

L.-Robert 104, 132, tél. 039/23 06 22 20 Zehnder Jean-Pierre ifa k\ '̂ S^y^^^^K' :::#~: |tt É^lï^^ 
2300 

La Chaux-de-Fonds
Manège 24, tél. 039/23 42 61 a**»' %I. .«T ..̂ %ftif» f^ S* '!?/- '*#* '" ' '" Sgg Progrès 84-88 - Tél. (039) 22 28 72Coach: Pelletier Roland ..,. . -. ĵ . "'* j| '

m k I «•«¦«———••— »—ir_>

msE 0E C™CÎI0N 
ÎIHicheli+ ¦¦ éBZSTÏRIE

" Claude ROHRBACH LA MEILLEURE QUALITé
lYl acoritto |"1 Humait- *™ ™* JOUX-DERRIèRE AU MEILLEUR PRIX

BAT|MENTS 
¦¦¦¦ I I M I l I C l i r  GARAGE AGRICOLE K .

£d0Uûcd f tf rSquet G é NIE CWI L SERRURIE INDUSTRIELLE Maîtrise fédérale Service - Réparation llro/j fl ° TOmeyT_ PUC ucs ET DE BÂTIMENT IJKJJ chau,faaes centrau)cAgence officielle :
Tracteur Fiat - Machine Bûcher - Devis sans engagement

0„ ÏST" „ Progrès 83 a - Tél. (039) 22 36 76 2300 La Chaux-de-Fonds g^ta
" '̂SS.ateiîf f̂fS PalX U1 La Chaux-de-Fonds

¦ ê«.a1;:'m ", p«r»«î! La Chaux-de-Fonds Collège 96 - Tél. (039) 22 32 57 Albert 
23 05 05

Apprenez l'allemand !
Dans notre service d'exportation de pièces de rechan-
ge vous en aurez l'occasion en gagnant bien votre vie.
Nous vous y offrons un

poste indépendant
Dans un cadre géographique défini, vous traiterez les
ventes depuis la demande jusqu'à la livraison.

Si vous avez la form ation commerciale voulue et si ce
poste est dans vos cordes, votre offre de services sera
la bienvenue. Sur demande, M. Buess vous fournira
de plus amples renseignements au téléphone (053)
8 33 33.

GEORGES FISCHER SOCIÉTÉ ANONYME
8201 Schaffhouse

Service du personnel pour employés

! Pour notre bureau-conseil de La Chaux-de-Fonds, j
H nous cherchons

1 employée I
1 de bureau
I» La personne choisie étant appelée à travailler seule, elle devra
S faire preuve d'un sens aigu de l'organisation et accepter les
jfi responsabilités qui lui seront confiées. La préférence sera
H donnée à candidate connaissant la branche.

: Nous offrons :
i — place stable

2 — semaine de 42 heures
2" — salaire approprie
: — nombreux avantages sociaux

; M-Participation j

t remise d'un titre de Fr. 2500.— qui donne droit à un dividende H ;
¦ annuel basé sur le chiffre d'affaires.

Adresser offres écrites à SECURA, Raymond Nater, rue du j
I Seyon 12, 2001 Neuchâtel.

|C~* W "Hft îraid I j j grjr A TSé!̂ > |̂

I IVWWWWIWVVAW ~
¦"I ~> I
J Utilitaires s
S Occasions s

: JEEP CJ 15 Coque Wenger
4® (non expertisé)
i 1974 Fr. 5.000
S
£ JEEPSTER AUTOMATIQUE
P + S.D. Fr. 8.800.- ;

< LANDROVER88
J bâché Fr.7.200.-

jjjjj RANGE ROVER LUXE S
S avec S.D. 1976 Fr. 5.700.- j

¦" =!?y La Chaux-de-Fonds
V GARAGE ~Zr Tél. (039) 26 si 81¦C DES «5} ROIS SA Le Locle_¦ ŝtr Tél- (039) 31 24 31

Neuchâtel
m" i J.-P. et M. Nussbaumer Tél. (038) 25 83 01

A ROCK
IwK^W Ĥ -\ Le local actuel étant deve-
ŜÊre P^H Wi nu trop Petit > nous démena-

BjK l̂^̂ iH [M 
geons 

au Collège de l'Ouest.
«ï TMKB V \?I1HB SÊ *• Nous remercions le Café du
O ^H ï { j m  Wf Q Lion pour son hospitalité.
*&> ^^j ^^  & CLUB DE ROCK DE LA
^Oâ. V ott̂ " CHAUX-DE-FONDS

*»/**» •* Entraînements le lundi soir.
Inscriptions à 20 h. 30.

Annonces Suisses SA
transmettent
vos annonces

à tous
les journaux

au tarif officiel

AUX R0CHETTES
Cuisses de grenouilles

Téléphone (039) 22 33 12

Dans le domaine des outils et moteurs électriques de
haute qualité nous sommes depuis 40 ans parmi les
maisons en tête du progrès.

Afin de renforcer la capacité de développement techni-
que à notre disposition, nous cherchons un

mécanicien-électricien
pour notre laboratoire de mesure des prototypes et
des modèles de série.

Ce poste conviendrait à candidat porteur du certificat
fédéral de capacité de mécanicien-électricien ayant
des connaissances en technique de mesures électri-
ques et si possible de bobinage.

La place à repourvoir offre une activité variée,
intéressante dans le cadre d'un groupe de travail où
l'employé peut s'affirmer, jouir d'un salaire adapté à
sa performance, bénéficier de prestations sociales
progressistes, ainsi que d'un horaire de travail indi-
viduel. Des notions d'allemand sont souhaitables.

Les candidats se sentant attirés par un poste requiè-
rent des aptitudes élevées sont priés d'adresser leurs
offres ou de nous téléphoner.

PERLES
OUTILS ÉLECTRIQUES + MOTEURS S. A.
2542 PIETERLEN
Tél. (032) 87 16 51
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Stade de la Maladière
Samedi 3 novembre

à 18 h. 15

UEUCHÂTEL-XAMAX
SAINT-GALL

Va de finale de la Coupe suisse
Cartes de membres non valables
Location d'avance: Delley Sports,
Moka Bar , Stade de la Maladière

P 24366

Un NIGGï inci inf ©i*ii€if IOBICSB d@ hciuf © VCIIGUB'
Les 40 ans du Boxing-Club fêtés dignement au Pavillon des Sports

Hier soir, le public du Pavillon des Sports a été comblé par le programme
qui lui était offert, ceci en présence de MM. Pierre Aubert, conseiller fé-
déral (acclamé président d'honneur du club), Maurice Payot, président du
Conseil communal, et des représentants de la Fédération suisse de boxe,
ainsi que de différentes sociétés de la ville. Comme devait le souligner
M. Aubert, après les souhaits de bienvenue du président Egé, « la boxe
est un sport merveilleux, elle m'a enchanté depuis ma première jeunesse »,
des paroles qui ont trouvé écho au cours des différents combats de cette
magnifique soirée. Une soirée où le public a également acclamé les an-
ciens champions du club, et Les Armes Réunies qui devaient jouer les

hymnes nationaux et quelques morceaux de leur brillant répertoire.

Les anciens champions du club, de gauche à droite : R. Cuche, W. Stettler,
Leschot et Grisel (membres fondateurs), Schwab, les frères Mucaria et

l'entraîneur Heimo.

CHAUX-DE-FONNIERS EN LICE
Comme tout meeting qui se respecte,

quelques combats se disputaient en
ouverture. Le premier opposant le
Chaux-de-Fonnier Lanza au Biennois
Rerat se terminait par un juste succès
du premier nommé pour la plus grande

joie des organisateurs. Sansonnens, au-
tre boxeur local, ne devait pas être aussi
heureux que son camarade. Après quel-
ques secondes il allait au tapis ! Coura-
geusement il se relevait , mais le Lau-
sannois Besançon l'emportait finale-
ment avant la fin du premier round par
ko. Dernier combat préliminaire entre

De gauche à droite, trois phases de combats. Navarro - Giraldez, Sansonnens - Besançon, ainsi que Rerat - Lanza
(photos Schneider)

Savoie (Martigny) et Coppola (Lau-
sanne) , en fait ce devait être le plus
scientifique de cette première partie,
Savoie l'emportant de fort peu.

SUISSE - ESPAGNE 2-2
Chez les amateurs en 3 x 3 minutes,

la Suisse était opposée à l'Espagne. Là
encore les - boxeurs « locaux » ont fort
bien débuté avec le succès de Navarro.
Les Espagnols réagissaient de belle fa-
çon et par des moyens techniques évi-
dents, tant et si bien que Nogales et
Ruiz renversaient la « marque ». Allait-
on assister à une nette défaite des
Suisses ? Que non car Butiger parve-
nait , non sans peine d'ailleurs, à battre
Garcia , les deux équipes restant ainsi
à égalité, 2-2. Voici les combats en
quelques lignes:

Sur-welters, Navarro (Suisse) bat
Giraldez (Espagne) par abandon au 2e
round: Lors de la première reprise, le
Suisse est dominé par son adversaire
doté d'une allonge supérieure. Dès le
second round , Navarro trouve sa dis-
tance et l'Espagnol , après avoir été au
tapis , abandonne au deuxième round.
Rude bataille, mais sans grande tech-
nique.

Sur-légers , Nogales (Espagne) bat De
Michel, aux points: Comme lors du
combat précédent , après quelques se-
condes, un homme est déjà à terre...
mais il s'agit du Suisse. Face à un Espa-
gnol terriblement précis, De Michel
n'est pas en mesure de faire mieux que
se défendre et il retourne encore une
fois au tapis au second round. Finale-
ment son courage lui permet de termi-
ner debout mais il est bien entendu
battu aux points.

Welters, Ruiz (champion d'Espagne)
bat Giroud (champion suisse) aux
points: Après quelque temps d'étude,
les deux hommes frappent tels des
métronomes. Variant les coups, directs,
crochets, uppercuts avec de remarqua-
bles feintes, ils présentent un excellent
spectacle. Si les deux premières repri-
ses sont partagées, Ruiz prend un avan-
tage décisif au 2e round et malgré une

Les équipes lors de la présentation, avec M M .  Aubert, conseiller fédéral et
président d'honneur ; Egé , président du club, et Payot, président du

Conseil communal (de gauche à droite).

remarquable fin de combat du Suisse,
ce dernier est battu aux points, mais
personne n'aurait contesté le nul !

Moyens, Butiger (champion suisse)
bat Garcia (finaliste du championnat
d'Espagne) aux points: Les deux hom-
mes se montrent prudents et le pre-
mier round n'est qu'une longue étude.
Par la suite Butiger prend l'initiative,
grâce à un meilleur travail au corps ,
ce qui lui vaut d'enlever le second
round. Vaine réaction de l'Espagnol qui
trouve devant lui un adversaire décidé
à ne pas concéder de terrain. Encore
un excellent combat apprécié des con-
naisseurs, dont une forte cohorte espa-
gnole.

CHEZ LES PROFESSIONNELS
Victoire f rançaise

Dans un combat disputé en dix
rounds de trois minutes, le Français
Rodriguez (66,600 kg.) a pris le meilleur

aux points devant l'Italien Navarra , de
Milan. Comme il est généralement de
tradition dans cette catégorie, les deux
premières reprises étaient destinées à
« faire connaissance »... Dès le troisième
round , le combat devint de très bonne
qualité , avec deux scientifiques de va-
leur, mais aucun ne parvenait à
prendre un net avantage. Dès la
huitième reprise, l'Italien accepta la
« bagarre ». C'était, face à un homme
aussi décidé et solide que le Français,
un énorme risque. C'est ainsi que le
combat bascula en faveur de Rodriguez,
les deux hommes étant acclamés pour
le spectacle présenté.

Précisons que les combats ont été
dirigés par MM. Gilliéron, de Boudry
(amateurs) et Leschot, de La Chaux-de-
Fonds (professionnels) avec l'aide des
juges Nicolet et Grossen. Là encore du
très bon travail, aucune décision
n'ayant été contestée !

André WILLENER

B 1Gymnastique

Pas de surprise
à Neuchâtel

A l'issue des exercices imposés des
championnats suisses féminins à l'ar-
tistique qui se déroulent à Neuchâtel,
Romy Kessler a pris la tête du classe-
ment avec 38,55 points, devant la
Romande Claudia Rossier, qui, elle,
comptabilise 37,05 points. Résultats:

1. Romy Kessler (Seuzach) 38,55; 2.
Claudia Rossier (Prés-vers-Noréaz)
37,05; 3. Thérèse Haefliger (Bulach)
36,35; 4. Cordelia Vanza (Seuzach) 36,15;
5. Karin Trier (Zurich) 35,95; 6. MA-
RIELLE PERRET (BOUDRY) 35,90.

Basketball

Rapid-Basket Bienne
Saint-Imier 25-54

Les basketteurs erguéliens ont rem-
porté une victoire importante face aux
ex-pensionnaires de I LN, Rapid
Bienne. Dans le magnifique nouveau
complexe du gymnase, les Biennois
attendaient de pied ferme leurs adver-
saires du Haut. Pourtant, les visiteurs
prenaient un bien meilleur départ et ils
gagnaient par 54 à 25 après huit minu-
tes. Mais les maîtres de céans
parvenaient enfin à s'organiser , et
profitant de la léthargie dans laquelle
les Imériens s'enfonçaient, ils
grignotèrent petit à petit le retard
accumulé au cours des premières
minutes.

Saint-Imier alignait les joueurs
suivants: Parsy (23), Aubry (10),
Trummer, Wenger, Sammt, Schnegg (2),
Zaugg (13) et Tschanz (6).

Tennis: qualifications de Gunthardt à Cologne
Apres la déception causée par son

élimination prématurée du tournoi de
Vienne, Heinz Gunthardt s'est bien re-
pris: à Cologne, dans le cadre des
championnats d'Europe en salle, le
jeune professionnel suisse (vingt ans) a
en effet de nouveau obtenu un résultat
intéressant en se qualifiant pour les
demi-finales d'un tournoi doté de 75.000
dollars de prix. En quarts de finale,
Gunthardt a pris le meilleur, en deux
manches par 7-6, 7-6, sur l'ancien vain-
queur de Wimbledon en 1972,
l'Américain Stan Smith (33 ans). Ce
dernier figure au 23e rang du
classement ATP. A l'issue d'un match
très disputé, Heinz Gunthardt a su
cette fois conserver le contrôle de ses
nerfs et il a gagné les deux sets au tie-
break.

Heinz Gunthardt connaissait le même
succès en double, associé au Tchécoslo-
vaque Pavel Slozil. Il obtenait sa qua-
lification pour les demi-finales au dé-
triment des Américains Tom Gorman -
Ferdl Taygan, battus 6-3, 3-6, 7-6. Se

retrouvera également en demi-finales,
le frère aîné, Markus, qui s'est qualifié
avec son partenaire hollandais Louk
Sanders sans devoir se battre. En effet ,
les Américains Fritz Buhning et John
Hayes ont déclaré forfait en raison d'un
refroidissement de ce dernier.

PETRA DELHEES ÉLIMINÉE
La Suissesse Petra Delhees a été éli-

minée au cours du second tour de
l'open de Stockholm, battue par la
Tchécoslovaque Hana Mandlikova 1-6,
0-6. La championne helvétique avait
passé le premier cap au détriment de la
Roumaine Florentza Mihai.

i Judo

Championnats d'Europe
juniors

Les judokas de l'Est ont très nette-
ment dominé la première journée des
championnats d'Europe juniors à Edim-
bourg.

Allemands de l'Est, Soviétiques, Bul-
gares et Yougoslaves se sont affrontés
au cours des trois finales inscrites au
programme de cette première journée,
en super-légers, mi-lourds et lourds.

Dans la catégorie des lourds (plus de
95 kg.), le Soviétique Korlatanov a pris
le meilleur sur l'Allemand de l'Est
Olhorn ; le Russe Senevogoi s'imposait
chez les mi-lourds, devant le
Yougoslave Korlev. La troisième
victoire de la soirée a été obtenue par
le Yougoslave Ocko, en super-légers,
qui a battu le Soviétique Sokolov.

Trois championnats du
monde le 30 novembre
aux USA

L'Argentin Victor Galindez (mi-
lourds, WBA), le Porto-Ricain Wifredo
Benitez (Welter , WBC) et l'Italo-Améri-
cain Vito Antuoformo (moyens, WBA)
mettront tous trois leur titre mondial
en jeu , le même jour , le 30 novembre
prochain dans différentes, villes des
Etats-Unis, a-t-on appris à New York.

Galindez sera opposé à Marvin John-
son à la Nouvelle-Orléans, Benitez ren-
contrera Sugar Ray Léonard à Las
Vegas et dans la même ville, Antuo-
fermo affrontera Marvin Hagler.

Chance européenne pour
Le Français Tafer

Champion de France des poids mi-
lourds, Hocine Tafer sera à Rotterdam
pour tenter de ravir le titre européen
au redoutable Hollandais Rudy
Koopmans.

C'est la première chance européenne
de Tafer qui , à 24 ans, est persuadé de
sa réussite. Il est vrai qu'il est toujours
invaincu après 19 combats profession-
nels, ayant même obtenu 14 de ses
succès avant la limite. Ses différents
adversaires, de valeur modeste, ne l'ont
encore que très rarement mis en diffi-
culté, et on ne sait toujours pas si,
malgré son beau gabarit, 1 m. 85 pour
80 kg., il est suffisamment robuste pour
combattre au niveau européen.

Champion de France depuis sa
victoire sur Amaury en j uin 78, victoire
confirmée, à nouveau avant la limite en
novembre de la même année, Tafer
éprouvera pourtant beaucoup de
difficultés devant le Hollandais qui
avait conquis le titre en mettant k.o.
avec beaucoup d'aisance, le tenant,
Aldo Traversaro.

H Football

En France
Championnat de Ire division (15e

journée) : Monaco - Bastia 1-0; Nantes -
Nice 5-0; St-Etienne - Angers 3-3;
Lens - Nîmes 1-0; Paris-St-G. - Stras-
bourg 1-0; Laval - Lille 2-0; Nancy -
Valenciennes 1-0; Brest - Bordeaux 0-1;
Marseille - Lyon 3-1. Classement: 1.
Monaco 23; 2. Nantes 21; 3. St-Etienne
20; 4. Nîmes 19; 5. Strasbourg 18.

I

Voir autres informations
sportives en page 22

En match international de handball à Brasov

La Suisse a subi sa plus lourde défaite de l'ère Jancic au cours de sa
première rencontre face à la Roumanie, s'inclinant par 11-21 (5-10). A
Brasov, le quadruple champion du monde menait déjà par 6-0 à l'issue des
dix premières minutes de jeu. La formation helvétique se ressaisissait quel-
que peu dans la seconde phase de la première mi-temps, mais sans tou-
tefois inquiéter les Roumains. Après la reprise, la domination roumaine se
faisait encore plus marquante et les Suisses n'obtenaient aucun but dans

les neuf premières minutes de jeu.

LOURD HANDICAP
Comme prévu, l'absence des deux

routiniers Maag et Nacht s'est fait lour-
dement sentir, tant en défense qu'en
attaque. Même Jancic, à nouveau pré-
sent à la tête du team helvétique, ne
pouvait remédier à la chose. En dépit
de plusieurs changements à partir de
la 18e minute, Krauer jouant au centre
et Muller en défense, les poulains de
Jancic restaient cantonnés dans leur
défense. Les problèmes de la défense
étaient encore accrus par ceux de l'at-
taque, où Schaer ne se montrait pas
dans sa meilleure disposition. Seul Ro-
bert Jehle connaissait un certain suc-
cès avec ses tirs de très loin. Les
Roumains bloquaient la plupart des at-
taques suisses et le score final eut pu

être encore plus conséquent si Lutz ne
s'était pas mis particulièrement en évi-
dence dans sa cage.

LES ÉQUD7ES
Brasov, 2100 spectateurs. — Arbitres:

MM. Fueloep - Szendrey (Hon). —
Roumanie: Munteanu (54' Buligan) ; Ra-
du Voina (3), Mironiuc (4), Stinga (2),
Birtalan (6), Grabovschi, Vasilache (1),
Maricel Voinea (4), Durau (1), Vasil Ca,
Boros. — Suisse: Wickli (5' Lutz) ;
Schaer (1), Robert Jehle (5), Weber,
Krauer, Affolter (1), Zullig (1), Huber
(2), Mueller (1), Gibel, Peter Jehle. (En-
tre parenthèses, les buts marqués).

La Roumanie bat la Suisse 21 à 11

PATINOIRE DES MÉLÈZES
CE SOIR, à 20 heures

H.C. LA CHAUX-DE-FONDS
H.C. KLOTEN

Match de championnat
P 24990

TERRAIN DES FOTJLETS
Dimanche 4 novembre 1979, à 9 h. 45

Etoile Sporting I -
Le Landeron I

Amis Stelliens, les joueurs attenden t
vos encouragements.

P 25423



K7*T?&j£*g Prolongation 3e semaine

APOCALYPSE NOW
Soirées Puissant... extraordinaire
' à 20 h. 30 clu' ne laisse personne indifférent !
g Matinées à 14 h. 30, samedi et dimanche. 16 ans

¦ CORSO Dominique Laffin - Haidee Politoff
¦ Tel 22 25 50 Jacques Doillon

i GUILDE LA FEMME QUI PLEURE
DU FILM L'amour, la haine au corps à corps!
Samedi et dimanche, à 17 h. 30 - 16 ans

_ R37T7 B̂K9TB£ZFI!¥9 -̂  
ans 

" Samccu et dimanche
" K3 l3______MEXmMLk£M séances à 15.00, 17.30, 20.30
0 Yves Montand et Romy Schneider
—, dans le nouveau film de Costa-Gavras

CLAIR DE FEMME
H d'après le roman de Romain Gary - Première vision
¦ irrjpivi Samedi, à 23 h. 15 - 20 ans révolus
g Lundi, mardi et mercredi, à 18 h. 30
n D'une puissance erotique exceptionnelle

ce film ne s'adresse qu 'à un public averti
CUISSARDES¦ Première vision - Parlé français

; !: . j . £^^JSRichard Burton , Lino Ventura, Lee Remick

EESE LA GRANDE MENACE
^^~~^  ̂ Un policier d'une grande puissance

I - on u on Extrêmement divertissant !a 20 h. 30
1 Matinées à 15 heures, samedi et dimanche - 16 ans

' l̂ JfJRSnEtSïKtS Tous les soirs à 20.45. 16 
ans

¦ KfSâi MMBffif ffiWIMUH Mat.: Samedi, dimanche, 15.00
n Deuxième semaine

Le film à grand succès réalisé par Ridley Scott¦ ALIEN - LE 8e PASSAGER
E Dans l'espace, personne ne vous entend crier

I Q/*A I  A Samedi et dimanche, à 17 h. 30av,HUH 16 ans
, Peter Falk, Ann Margret, Eileen Brennan dans

LE PRIVÉ DE CES DAMES
g Un détective minable se trouve mêlé à une affaire
_ très compliquée

' ——^————~—— _ ' SSSSSSS35SS5B^HHBBI^B ^S 

Plus longue, plus large, plus spacieuse, plus belle,
plus économique: la nouvelle Audi 80.
Lors de sa présentation à la presse internationale, JÉÊ É^, 

68 litres (jusqu 'ici 45 L), élargit son rayon d'action
la nouvelle Audi 80 fut saluée par une volée de (^ATTf^T|\ à plus de 700 km. En roulant de manière écono-
bravos. Les spécialistes de la chronique auto- W à̂u l} kmAr mique, cela revient à faire le trajet Bâle-Chiasso,
mobile ont immédiatement reconnu, en elle, une ^̂  W^ aUer et retour.
foule de nouveautés techniques susceptibles La nouvelle Audi 80 n'est pas seulement plus
d indiquer la voie aux constructeurs d'automobiles pour grande, plus large et plus longue. Elle a également été
les prochaines années. A grand renfort de technique, une renouvelée techniquement de fond en combles. Sa tenue
brèche a été ainsi ouverte vers une culture de l'automobile de route est un modèle du genre et son confort bien supé-
et une sécurité optimales. Comme toute carrosserie qui se rieur à la moyenne. Plus de 500 agents Audi vous attendent
respecte, le styling conçu par le célèbre designer Giugiaro pour un essai.
possède l'élégance et la distinction qui le mette à l'abri
des caprices de la mode. Des architectes d'intérieur ont £ ™'J?r,L:À3 '•j.ii' Ĵ6,0, <;h '< 2, P°rtes<,Fr- 14140.-*. Audi 80 LS: I,6 I., 55 kw (75 ch ), 2 portes,

créé J,e atmosphère de détente et de bien-être sou ê ™£°^̂ ^̂
par des combinaisons de teintes originales. Un tableau de * Tous les modèles + Fr.60.-pour frais de transport.

bord compact facilite l'accès aux instruments. 1 ???î?, r!cT,r^
ntie s?,ns limite,de, kilométra9e - 2 ans d'assurance INTERTOURS-WINTERTHUR.

* AMAO LbAblNG pourflottes,téléphone056430101.

L'isolation intérieure de l'habitacle est également entière- rWm7rTP M 7 j • ', ~T, „~7~ 
ment nouveau. L'Audi 80 est ainsi devenue l'une des voiture s P Envoyez"mo' la grande documentatlon en couleurs de la nouve,le Audi 80-

les DIUS silencieuses de sa catégorie. Sensiblement plus ^̂  
spacieuse, elle sait se faire apprécier de toute la famille, ne Adresse: 

78

serait-ce qu'avec son coffre de 500 litres. Son réservoir de Découper et envoyer à: AMAG, 5116 Schinznach-Bad . —-=—

« Garantie de carrosserie contre la rouille durant 6 ans. Economiser l'essence en roulant Audi. ^̂ 3™"'vy
LA CHAUX-DE-FONDS : Sporting Garage-Carrosserie, J.-F. Stich, Crêtets 90, tél. 039/2318 23

ÏL ĉàrfoS/rtrucci; & «MU?7?' """ <°3° 
_ 
" ™W ' 
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" 

dU 

 ̂W' GeiSer' «" °W611214 " lE BÉM0NT ! G™*° * ¦*-* * &M. «. 039/511715 - SA.NT-.M.ER : Garage

Quinzaine des 3 truites
du 30. 10 au 10. 11. 1979

MENU
— Truite à la Vallière
— Truite enchantée
— Truite en papillote

En apéritif, nous offrons
la dégustation du

« Blanc de la Truite Enchantée »
un vin sélectionné par nos soins
dans les caves GAY & OBRIST,

Vevey
Réservez votre table: (038) 55 14 44

E5BB1

RESTAURANT DE L'UNION
LUGNEZ

Samedi 10 novembre 1979
Dimanche 11 novembre 1979

MENU DE ST-MARTIN
DANSE avec orchestre
Réserver - Tél. (066) 66 15 61

J'entreprends TOUS TRAVAUX

GYPSERIE-PEINTURE
PAPIERS PEINTS

Devis sans engagement, prix modestes

W. Laederach, Alexis-Marie-Piaget 29
La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 22 19 15

OEZSSF]
llMMIlIrnillHI îilfM^llMWMJ0̂ 051

W TOUS LES JEUDIS <dj
m ET SAMEDIS SOIR MA

i TRIPES À LA 1
I NEUCHÂTELOISE 1
j& Tél. (039) 23 12 21 i

1

CAFÉ DU GLOBE
Ce soir

CIVET DE LIEVRE
Nouilles, salade à volonté - Fr. 9.50

Ambiance avec Jacky et sa musique

Restaurant A
^du Musée Y \i)

Daniel-JeanRichard 1 [
^ ^MTél. (039) 22 27 19 \̂ JLa Chaux-de-Fonds **£*

A NOUVEAU

OUVERT LE DIMANCHE
Menu

Langue de bceuf sauce madère
Pommes purée

Salade
Dessert glacé

Fr. 13.50

RESTAURANT
DE LA COURONNE

COFFRANE

Dimanche 4 novembre, à 14 h.

grand match
au loto

Fanfare « L'Harmonie »

. WBBte  ̂ 1

WêL ^¦Sfcfcj^?'' "^B S WV Wf ' 1 i j a ] f||

fâssata
'Boisson de table sans alcool au jus du «Passionfruiî».

I ,

HOTEL - RESTAURANT DU DISTRICT

«Chez DÉDÉ»
FONTAINES - Tél. (038) 53 36 28

Nos spécialités de CHASSE
MÉDAILLONS DE CHEVREUIL

SELLE DE CHEVREUIL
CIVET DE CHEVREUIL
CAILLES AUX RAISINS

Se recommande: A. Despont
Et toujours nos spécialités:

Petits coqs au gril ou en corbeille

A VENDRE

VACHES PRÊTES
Tél. (039) 63 16 62.

Cartes
de visite
Imp. Courvoisier SA



Tranches
horaires
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14-161)
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18-201)

20-22 h
22-24 h

¦SHS i romande

13.25 Tele-revista
13.40 Téléjournal
13.45 Feuilleton: Au plaisir de Dieu

14.45 Un'ora per voi
15.45 L'homme sur la Lune: Document

(2e diffusion)

17.00 Initiation à la musique (10). Formons un or-
chestre

17.30 Téléjournal
17.35 Karino: La lutte pour la vie

18.00 La course autour du monde. Les films de la 3e
étape

18.55 Présentation des programmes
19.00 Jeu: A vos lettres
19.30 Téléjournal
19.45 Loterie suisse à numéros
19.55 Rendez-vous de Pierre Lang

20.25 Feuilleton: Le troisième invité
21.25 Les oiseaux de nuit

Avec: Guy Bedos - Isabelle Mayereau - Marie
Chaix - Marek Halter

22.40 Téléjournal
22.50 Football

J 
12.10 Magazines régionaux
12.30 Cuisine légère: Maquereaux au

poivre sauce légère
12.47 Devenir: Travailler dans un

laboratoire industriel
13.00 Actualités
13.30 Le monde de l'accordéon
13.50 Au plaisir du samedi

14.40 Un nom en or
14.45 Plume d'Elan - 15.10 La
vallée des dinosaures - 15.35
L'homme du Picardie (2)

16.50 Temps X: Magazine de scien-
ce-fiction
17.30 Mickey et Cie

18.09 Trente millions d'amis:
Animaux

18.40 Magazine auto-moto 1
19.10 Six minutes pour vous défen-

dre
19.20 Actualités régionales
19.44 Les inconnus de 19 h. 45: Jeu

20.00 Actualités
20.35 Numéro un: Variétés avec Joe

Dassin
21.38 Los Angeles, Années 30:

22.33 Télé-foot 1: Championnat de
France

23.33 Actualités

.___^____ ____________________ _____
11.45 Journal des sourds et des ma-

lentendants
12.00 La vérité est au fond de la

marmite: Le confit de canard
12.30 Edition spéciale samedi et

demi
13.35 Monsieur Cinéma: Jeu

14.25 Les jeux du stade: Sports
Cyclisme: les Six-Jours à Gre-
noble. - Football: Champion-
nat de France, FC Sochaux-
FC Metz, en direct de So-
chaux

17.10 Les moins d'20 et les autres
17.55 La course autour du monde:

Films

18.50 Des chiffres et des lettres: Jeu
19.20 Actualités régionales
19.45 Collaroshow

20.00 Journal
20.35 Dramatique: Madame Sourdis

22.20 Collaroshow: Variétés
23.20 Journal

TV: A CHOIX
ENFANTS ET ADOLESCENTS

TV romande: 17.35 Karino. — TF1:
14.45 Plume d'élan - 15.10 Vallée des
dinosaures - 16.30 Spiderman. —
Antenne 2: 17.10 Les moins d'vingt.
— FR3: 18.30 Jeunesse - 19.55 Su-
per-Bécane.

FILMS ET SERIES
TV romande: 13.45 Au plaisir de
Dieu - 15.45 L'homme sur la lune -
18.00 La course autour du monde -
19.55 Rendez-vous - 20.25 Le troisiè-
me invité. — TF1: 12.30 Cuisine
légère - 12.45 Devenir - 13.50 Au
plaisir du samedi - 18.05 Trente mil-
lions d'amis - 21.35 Los Angeles
années trente. — Antenne 2: 12.00
Au fond de la marmite - 12.30
Samedi et demi - 17.55 La course
autour du monde - 20.35 Madame
Sourdis. — FR3: 20.30 Le Pape des
escargots - 21.40 Tcherina au
masculin.

<$>
FR3

y

Jusque dans le courant de l'après-midi,
retransmission de TF1 en couleurs.

18.30 FR3 Jeunesse
19.10 Soir 3: Informations
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale
19.55 Super-Bécane: Dessin animé

20.00 Les jeux de 20 heures
20.30 Dramatique: Le Pape des es-

cargots
21.40 Document

22.40 Soir 3: Informations

« IMPAR-TV • IMPAR-TV . IMPAR-TV •
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IMPAR-TV •
SUISSE ALÉMANIQUE
10.30 Cours de formation
15.30 La Suisse en guerre
16.50 Robi Robi Robin Hood
17.15 TV Junior
18.00 Les Waltons
18.45 Fin de journée
18.55 Téléjournal
19.05 The Muppet Show
19.40 Méditation dominicale
19.45 Tirage de la loterie suisse à
, numéros
20.00 Téléjournal
20.25 Der gute Doktor
21.35 Panorama sportif
22.00 Téléjournal
22.40 Charlie Chan à Monte-Carlo
23.50 Téléjournal

SUISSE ITALIENNE
15.45 Top
16.30 Nature amie
17.10 Squadra emergenza
18.00 Video libero
18.25 Boîte à musique
18.50 Téléj ournal
19.05 Tirage de la loterie suisse à

numéros
19.10 L'Evangile de demain
19.25 Dessins animés
20.05 Magazine régional
20.30 Télé journal
20.45 Su e giù per l'Ascensore
22.00 Téléj ournal
22.10 Samedi-sports

ALLEMAGNE 1
14.10 Téléjournal
14.15 Pour les enfants
14.45 Après-midi munichois
15.30 Avec Walter Sedlmayr
16.15 Le conseiller de TARD
17.00 Magazine religieux
18.00 Téléjournal. Sports
19.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Grattler-Oper
21.45 Tirage de la loterie à numéros

Téléjournal. Méditation domini-
cale

22.05 Café Hollaender
23.05 Berliner Jazztage 1979
2.00 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
12.30 Aqui Espana
13.15 Jugoslavijo, dobar dan
14.00 Apo tin Ellada
14.45 Téléjournal
14.47 Paul und Paulinchen
15.10 Welcome back, Kotter
15.35 Hobbys en tous genres
16.10 Maja l'abeille
16.35 The Muppet Show
17.05 Téléjournal
17.10 Miroir du pays
18.00 Das Haus am Eaton Place
19.00 Téléjournal
19.30 Der Junge mit den Sommer-

sprossen
20.15 Warum verschwand Aimée ?
21.45 Téléjournal. Sports
23.05 Le commissaire
24.00 Téléjournal

TV: A CHOIX
MUSIQUE ET VARDETÉS

TV romande: 17.00 Initiation à la
musique - 21.25 Les Oiseaux de nuit.
— TF1: 13.30 Le monde de l'accor-
déon - 20.35 Numéro un: Joe Dassin.
— Antenne 2: 22.20 Collaroshow.

JEUX ET SPORTS
TV romande: 19.00 A vos lettres -
22.50 Football. — TF1: 14.40 Un nom
en or - 18.40 Magazine auto-moto -
19.40 Les inconnus - 22.30 Télé-foot.
— Antenne 2: 13.35 Monsieur Ciné-
ma - 14.25 Les jeux du stade - 18.50
Des chiffres et des lettres. — FR3:
20.00 Les jeux de 20 heures.

A VOIR
Au Plaisir de Dieu
TV romande à 13.45

Eté 1924: toute la famille est à
nouveau réunie au Plessis. On
célèbre le vingt-cinquième anniver-
saire de mariage de Paul et Gabriel-
le. Vacances heureuses, parties de
pêche, promenades à cheval...

Paul est devenu député, et se livre
à des spéculations financières. Il a
fait installer au château l'électricité
et le téléphone. Il y reçoit ses
solliciteurs, et dirige ses affaires.
Sosthène n'apprécie guère cette
activité, et préfère maintenant
causer avec ses petits-fils.

Claude et Jean, qui viennent
d'échouer au concours d'entrée de
l'Ecole normale supérieure sont les
interlocuteurs privilégiés de leur
grand-père, curieux qu'ils sont des
choses du passé. Pour remplacer les
études universitaires, auxquelles ils
renoncent, Gabrielle, encouragée par
Sosthène, les envoie voyager en
Italie et en Grèce...

Dramatique :
« Madame Sourdis »
Antenne 2 à 20.35

Zola a écrit cette courte nouvelle
de 30 pages en mars 1880. Elle fut
publiée en Russie la même année
dans « le Messager de l'Europe »,
mais ne fut connue des lecteurs
français qu'en 1900 dans « La grande
revue ».

Pourquoi ce retard de 20 années ?
Zola se serait servi, pour décrire le
ménage Sourdis, de ce qu'il savait
du ménage Daudet; il se serait donc
gardé de publier sa nouvelle en

France tant que Daudet était en
vie.

U y a en effet beaucoup de points
communs entre le couple Daudet et
celui des Sourdis: la conduite
conjugale de Daudet était loin d'être
irréprochable, et Julia collaborait,
sans aucun doute possible pour les
proches amis du couple, à l'œuvre
de son mari.

Edmond de Goncourt notait même
dans son journal en 1874: « Julia
Daudet écrit, et je la soupçonne
d'être l'artiste du ménage ».

Le sujet de cette nouvelle a
passionné d'emblée la réalisatrice
par sa complexité: la création, la
place de l'artiste dans la société et
dans le couple, l'amour conjugal,
autant de thèmes réunis par cette
nouvelle, qui pose toutes ces ques-
tions avec une grande modernité. Le
film a été tourné entièrement en
décors naturels à Provins et à Paris;
le chef-opérateur, le peintre des
tableaux, le décorateur et le
costumier ont travaillé en fonction
de la peinture impressionniste, et
particulièrement de Manet (beau-
coup de noirs et de blancs, de
lumière très contrastée, des couleurs
stylisées).

La musique originale d'Antoine
Duhamel (qui composa , entre autres,
la musique de « Pierot le Fou » de
Godart) allie classissisme et moder-
nité car ses sources d'inspiration
vont de Schumann à Satie en
passant par Bartok.

Le film est dédié à Marcel Imhoff
car ce grand acteur de théâtre d'ori-
gine suisse est décédé pendant le
tournage et ce rôle fut sa dernière
interprétation.

La collaboration avec l'ensemble
des acteurs fut très intéressante. On
avait choisi un style de vie vif et
rapide, pour ne pas alourdir le côté
psychologique de l'histoire et pour

mettre en valeur la modernité de
son contenu. Le dialogue est en
effet écrit dans un esprit très actuel
et non dans le souci de reconstituer
une conversation du XIXe siècle.

Les deux rôles principaux sont
tenus par Nathalie Baye et Pierre
démenti, deux jeunes acteurs qui
ont jusqu'à présent travaillé plutôt
pour le cinéma. La technique plus
rapide de la télévision a été pour
eux une expérience nouvelle.

Pierre Clémenti est tout à fait le
personnage de Ferdinand Sourdis;
beau, calme et romantique, il est
d'ailleurs lui-même un bon peintre,
ce qui l'a aidé à comprendre son
rôle. Pierre a bien su rendre la fai-
blesse et l'indolence de Ferdinand et
surtout son désir de se laisser
prendre en charge comme un
enfant.

Nathalie Baye (qui a tourné avec
François Truffaut dans « La Nuit
américaine » et « La Chambre
verte », et qui tourne actuellement
avec Jean-Luc Godart) a su montrer
que Madame Sourdis est avant tout
une femme amoureuse et passion-
née: son activité et son ambition ne
sont jamais apathiques, car Nathalie
a beaucoup de charme et elle
convainc avec le sourire.

Il est à souhaiter que beaucoup de
femmes se reconnaissent dans le
portrait de cette « Madame
Sourdis », car si peu de femmes sont
peintres ou épousent des artistes, la
plupart essaient d'aider le destin de
leur mari et s'en font parfois
l'éminence grise.

Le Pape des escargots
d'après Henri Vincenot

FR3 à 20.30
« Le pape des Escargots » se

déroule en Bourgogne, dans le

triangle sacré: Bibracte - Alesia -
Citeaux. Cette Bourgogne que l'on
croit connaître parce qu'on la
traverse par l'autoroute du soleil
pour foncer vers les zones
méditerranéennes, et aussi parce
que l'on se gargarise avec les grands
crus du vignoble: Chambertin, Clos
Vougeot, Montrachet, Pommard,
etc.

Et justement, le roman, et le film
qu'en a tiré Jean Kerchbron ne
parlent que très peu de la côte des
Grands Vins, et encore moins de
l'autoroute. Il expolore une des
régions les plus prestigieuses mais
les plus inconnues de France: ces
hauteurs forestières, cette « Gaule
chevelue », qui ont le privilège
unique de répartir les eaux gauloi-
ses entre la Manche, l'Atlantique et
la Méditerranée: privilège dont
Vincenot, comme tous ses compa-
triotes tire une légitime et mysté-
rieuse fierté.

Ces monts de Bourgogne où se
rencontrent le Nord et le Midi, pour
s'y dire leurs quatre vérités, se
répartissent en deux tribus: les
Eduens et les Mandubiens, et en
plusieurs « pays » d'un haut
pittoresque: l'Auxois, la Montagne,
les Hautes-Côtes, les Maranges, et le
revers sud du Morvan. Hommes et
pays très différents les uns des
autres, depuis le vigneron tourné
vers l'Orient (Côte d'Orient)
jusqu'au forestier Montagnard, et à
l'éleveur Auxois (on prononce
« Aussois »), mais tous partageant le
même bon sens truculent, le même
amour de la vie, le même « instinct
du bonheur », le même sens des
volumes, des formes pleines et de la
beauté plastique, sereine et
opulente. Le même culte pour les
richesses terrestres...

pour tous. 2. Le théâtre de leur vie.
22.40 Front populaire, opéra. 23.00
Informations. 23.05 Hymne national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 22.00, 23.00. — 12.15 Félicitations.
12.45 Ping Pong: musique légère. 14.05
Chœurs et fanfares. 15.00 Magazine
régional. 16.05 Le radiophone: vous
questionnez, nous répondons. 17.00
Tandem. Sport. 18.45 Actualités. 19.30
Actualité du théâtre et du show-biz.
21.30 Politique intérieure. 22.05 Hits
internationaux. 22.30 Championnat de
hockey sur glace. 23.05 A une heure
tardive.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00,
22.00, 23.00, 23.55. — 12.10 Revue de
presse. 12.30 Actualités. 13.00 Feuille-
ton. 13.30 Histoires de fanfares. 14.05

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.30 Informations et magazine
d'actualité. 12.45 Drôle de vie. 14.00
Loisirs en tête. 15.00 Super-parade.
17.00 Propos de table. 18.00 La journée
sportive. 18.30 Le journal du soir. 19.00
Actualité-magazine. 19.30... Fête...
comme chez vous. 21.00 Sam'disco. 23.00
Loterie romande. 24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
12.30 Les archives sonores de la RSR.
12.55 Les concerts du jour. 13.00
Formule 2. 13.20 Ils ont fait l'Histoire.
14.00 Comparaison n'est pas raison.
15.30 Don Giovanni, opéra. 16.00
Carrefour francophone. 17.00 Folk Club
RSR. 18.00 Swing-Sérénade. 18.50 Per i
lavoratori italiani in Svizzera. 19.20
Novitads. Informations en romanche.
19.30 Correo espanol. 20.00 Informa-
tions. 20.05 Théâtre : 1. L'Equarrissage

Radio 2-4. 16.05 Après-midi musical.
18.05 Voix des Grisons italiens. 18.30
Chronique régionale. 19.00 Actualités.
20.00 Documentaire. 20.30 Sport et
musique. 23.05 Nocturne musical.

FRANCE MUSIQUE
12.35 Sélection concert. 12.40 Jazz s'il
vous plaît. 13.30 Chasseurs de son. 14.00
Critiques-auditeurs. 16.00 Matinée
lyrique. 17.00 Musique. 19.00 Concert-
lecture. 20.05 Concours international de
guitare. 20.30 Festival de Saintes. 22.30
Ouvert la nuit.

FRANCE CULTURE
12.05 Le pont des arts. 14.00 Les same-
dis de France-Culture. 16.20 Livre d'or.
17.30 Pour mémoire: Nuits magnéti-
ques. 19.25 Salle d'attente. 19.30
Carnets de notes en Irlande (5). 20.00
Hommage à Loys Masson. 21.55 Ad Lib,
par M. de Breteuil. 22.05 La fugue du
samedi ou mi-fugue, mi-raison.
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QUELS

mécaniciens oufilleurs
titulaires du certificat de capacité , auraient intérêt à occuper les postes
de

contremaître
de l'atelier mécanique
ou

contremaître
de l'atelier de frappe
qui seront à repourvoir dans un avenir plus ou moins rapproché ?
Nous souhaitons que nos futurs collaborateurs soient expérimentés dans
le domaine de la construction d'outillages ou dans le formage à chaud
des métaux.
Préférence sera donnée à titulaires du diplôme de contremaître.
NOUS OFFRONS:

postes à responsabilités
salaire en fonction des qualifications
très bonnes prestations sociales
restaurant du personnel
possibilités de logements

Désirez-vous de plus amples renseignements ?
Alors prenez contact avec la Direction technique ou le Bureau du per-
sonnel de
T H E C L A S. A. - 2882 Saint-Ursanne - Tél. (066) 55 31 55

r̂ Vous rêvez d'une fourrure pour ^̂
g apprécier pleinement l'hiver, 

^̂
g un nom vous convaincra \

g de la justesse de vos désirs \

/ BENJAMIN \
/ FOURRURES \i l'assurance de trouver le modèle de vos rêves parmi 1
f plusieurs collections dont la variété vous subjuguera 1
| et les prix vous convaincront 1

En exclusivité I

Christian Dior boutique fourrure I
Fendi aha moda pronta I

| Nos magasins sont ouverts le samedi I
1 sans interruption jusqu'à 17 heures I

\ I * » /\ benj amin /
\ fourrures /\ Lausan ne /

^  ̂ 13, rue Haldimand f
Ŵ 17, rue de Bourg S
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Nous avons le véhicule que vous désirez...
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nos conditions spéciales pour une utilisation I

jJW^wP̂ *̂ ^Snro^̂  de longue durée, et des voilures de remplacement.

JEr ^c  ̂
Nom: 

-- ÊFJ^hH lprénom l
M Wi m̂ n ,Adre "e: !arhjiennenient G.-raaetlu Grand-Pom I Locilité- I
2300 LA CHAUX-DE-FONDS ' ' '
A i ' u r» ___ __, * _~ _- I A retourner au Garage de f Ouest SA, iAvenue Léopold-Robert 165 I Avenue Lùopoid -Robert tes. 2300 La ctaux-ete-Fond.
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ESSAYEZ-LA!
Prenez place dans un siège confortable et
enveloppant. Découvrez un riche tableau
de bord. Eprouvez le servofrein et la direc-
tion précise. Essayez son puissant «2-litres».
Et d'autres atouts, auxquels vous serez
sensibles. Chez nous et sur la route.

ENTILLES SA
GARAGE ET CARROSSERIE

LA CHAUX-DE-FONDS LE LOCLE
(039) 221857 (039) 31 37 37

TRAVAIL
ACCESSOIRE
en travaillant un ou deux soirs par
semaine.
Seule obligation: pas d'actes de
défaut de biens, pas de poursuites
en cours et bonne moralité.

Ecrire sous chiffre 14-35018 à Pu-
blieras SA, 2800 Delémont.

Nous cherchons un

mécanicien
de précision
pour tout de suite ou pour date
à convenir.

COLIN + PORCHET SA
Mécanique de précision
Chemin du Pâturage 30
2503 BIENNE

Téléphone (032) 25 18 42

f IMPORTATION DIRECTE ! |

patins de hockey
canadiens SK 1
cuir et nylon, nouvelle lame ICM I !
Fr. 295.— la paire, pointures 5 '/a - I i
10 Va rabais de quantité pour I !
clubs. :
On cherche DÉPOSITAIRES
JM Balmelli , importateur exclusif. I :
Notre-Dame 3, 2013 Colombier- I '¦¦
NE. Tél. (038) 41 15 51. ; !

Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon SA
Afin d'industrialiser la fabrication de nos nouveaux calibres électroniques
analogiques (tel que le FHF MINI 101 0 9.90 mm., le plus petit mouve-
ment du monde), nous désirons engager un

INGÉNIEUR ETS EN ÉLECTRONIQUE
auquel nous confierons des travaux de développement d'appareils élec-
troniques et d'automates destinés à notre production horlogère.

Nous souhaitons que le candidat ait des connaissances en informatique
technique et sur le microprocesseur.

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
dont la tâche essentielle sera le montage et la mise au point de machines
de production horlogère.

Les personnes intéressées par ces emplois sont invitées à adresser leurs
offres de services par écrit (curriculum vitae) ou à prendre contact par
téléphone (038) 53 33 33, afin de fixer la date d'une entrevue.

Il maintenant 9e Mot sur neige! Wk

Il ne nous reste qu'à vous dire d'aller voir votre spécialiste maintenant.
Demandez-lui de monter sur vos roues le Goodyear Ultra Grip 2. Le
pneu d'hiver spécialement conçu pour la Suisse et l'Autriche. Car où
un pneu d'hiver rend-il de meilleurs services que dans la neige?

GOODfYEAR ±tmJÏÏMf wHPg *Goodyear-encore une fois une longeur d'avance B



TV: A CHOIX
SPORTS ET JEUX

TV romande: 18.50 Actualités
sportives - 19.45 Sous la loupe. —
TF1: 16.30 Sports première.

Tranches
horaires

ÏPÏh
Ï2I4I
14-1611
16-18 h

18-20 h
20-22 h
22-24 h

S33Mai romande
10.00 Culte a l'occasion du dimanche de la Réfor-

mation
11.00 Téléjournal
11.05 Tél-hebdo. La revue des événements de la se-

maine
11.30 Table ouverte: La Drogue

12.45 Jeu: Tiercé mélodies
12.55 The Muppet Show. Marionnettes
13.20 Jeu: Tiercé mélodies
13.35 La bataille des Planètes: Science-fiction en

dessin animé

14.00 Jeu: Tiercé mélodies
14.10 Série: Un testament himalayen
15.00 Jeu: Tiercé mélodies
15.10 Reportage: La Haute-Ecole espagnole d'équi-

tation

16.10 Jeu: Tiercé mélodies
10.20 Série: La petite maison dans la prairie
17.10 Jeu: Tiercé mélodies et CH comme chansons
17.30 Tcléjournal
17.35 Les clés du regard: Max Bill

18.30 « Casa Materna » — « Casa Mia »
Présence protestante

18.50 Les actualités sportives
19.30 Téléjournal
19.45 Sous la loupe: Sports

20.00 Maigret: Au rendez-vous des Terre-Neuvas
21.40 Des yeux pour entendre. L'Orchestre de Cle-

veland

22.35 Vespérales: Méditation
22.45 Téléjournal

10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur

10.30 Magazine du dimanche:
« Au bord de l'eau », un film -
11.00 Messe. Prédication: Père
Alain Quilici

12.02 Film: La séquence du specta-
teur

12.30 TF1-TF1: Dans les coulisses
13.00 Actualités
13.20 C'est pas sérieux: Actualité

14.15 Variétés et cinéma: Les
rendez-vous du dimanche

15.30 Tiercé à Auteuil
15.35 Série: L'île fantastique

16.30 Sports première
17.55 Dramatique: Pourquoi tuer le

pépé ?

19.25 Les animaux du monde: Les
éléphants

20.00 Actualités
20.35 Film: La sirène du Mississippi
22.37 Ballet: Le sacre du printemps

23.20 Actualités

11.00 English spoken: Cours d'an-
glais

11.15 Concert: Mozart
11.50 Chorus: Variétés

12.25 Tremplin 80: Variétés
12.45 Journal
13.20 Série: Têtes brûlées

14.10 Des chiffres et des lettres pour
les jeunes: Jeu

15.00 Des animaux et des hommes
15.50 Passe-passe: Magie

16.35 Feuilleton: La corde au cou
17.35 Cirques du monde

18.35 Stade 2: Sports
19.40 Top club: Avec Pierre Perret

20.00 Journal
20.35 Série: Le retour du Saint
21.30 Littérature et politique:

1. Jean Giraudoux

22.00 Petit Théâtre: Le bifteck
22.45 Grande parade du jazz: Muddy

Waters Blues Band
23.10 Journal

TV: A CHOIX
MUSIQUE ET VARIÉTÉS

TV romande: 12.45 Tiercé mélodies -
12.55 Les Muppets. — TF1: 13.20
C'est pas sérieux - 14.15 Les rendez-
vous du dimanche - 22.35 Le sacre
du Printemps. — Antenne 2: 11.15
Symphonie de Mozart - 11.50
Chorus - 12.25 Tremplin - 17.35
Cirques du monde - 19.40 Top Club
- 22.45 Grande parade du jazz. —
FR3: 16.35 Prélude à l'après-midi -
20JJ0 Festival, de jazz.

10.00 Images de...
10.30 Mosaïque

r̂FR3
V )

Jusque dans le courant de l'après-midi,
retransmission de TF1 en couleurs.

16.35 Prélude à l'après-midi: Quin-
tette en do majeur, Schubert

17.30 II n'y a pas qu'à Paris

18.30 Rire et sourire
19.45 Spécial Dom-Tom

20.00 Festival de jazz d'Antibes -
20.30 Les grandes villes du monde:

7. Varsovie
21.20 Soir 3: Informations
21.30 Encyclopédie audio-visuelle du

cinéma

22.00 Ciné-regards
22.45 Anno Uno

Un film de Roberto Rossellini
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M PAR-TV
SUISSE ALÉMANIQUE
9.45 Follow me

10.00 Culte
11.00 Qui suis-je ?
12.00 Schein-Werfer
12.45 Tele-revista
13.00 XJn'ora per voi
14.15 Téléjournal
14.20 Panorama de la semaine
14.45 Je m'appelle Ole Uka et je suis

un Masaï
15.15 Flipper le dauphin
16.45 Kâfer-Turnier
16.55 Die Sterne blicken herab
17.50 Téléjournal
17.55 Résultats sportifs
18.00 Faits et opinions
18.50 Fin de journée
19.00 Télésports
20.00 Téléjournal
20.15 « ...ausser man tut es »
20.20 Der Wolfsjunge
21.40 Kintop - Ciné-revue
21.50 Téléjournal
22.00 Gustav Manier
SUISSE ITALIENNE
10.00 Culte
13.30 Téléjournal
13.35 Télérama
14.00 Tele-revista
14.15 TJn'ora per voi
15.15 Intermède
15.20 La vallée de l'Indus
16.10 Nancy Drew et Hardy Boys
17.00 Rendez-vous à la maison
19.00 Téléjournal
19.10 La Parole du Seigneur
19.20 Plaisirs de la musique
19.50 Intermède
20.10 Magazine régional
20.30 Téléjournal
20.45 La lumière des Justes (7)
22.05 Le dimanche sportif
23.05 Téléjournal
ALLEMAGNE 1
10.00 Les pêcheurs de Normandie
10.45 Le mobile rouge feu
11.15 Salto mortale
12.00 Tribune internationale des jour-

nalistes
12.45 Téléjournal
13.15 Grand duo concertant
13.40 Magazine régional
14.10 Une place au soleil
14.15 Pour les enfants
15.05 Die Use ist weg
17.00 La légende d'Adams et de l'ours

Benjamin
17.45 Laterna Teutonica (1)
18.30 Téléjournal. Sports
19.20 Miroir du monde
20.00 Téléjournal
20.15 Jésuralem, Jésuralem (2)
22.05 Le 7e sens
22.10 Téléjournal
22.15 Femmes du monde (1)

23.00 Magazine littéraire
23.45 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
10.30 Champions du patinage artisti-

que
12.00 Concert dominical
12.45 Comment utiliser vos loisirs
13.15 Chronique de la semaine
13.40 L'Europe et les cultures
14.10 Rappelkiste
14.40 Télé journal
15.00 Les photographes de presse de

Bonn
15.30 Das kleine Hofkohzert
17.00 Téléjournal. Sports
18.00 Magazine religieux
18.15 Raumschiff « Enterprise »
19.00 Téléjournal
19.30 L'Allemand de l'Est et de

l'Ouest
20.00 Edward une Mrs Simpson (4)
21.00 Téléjournal. Sports
21.15 Die Tante Jolesch oder der Un-

tergang des Abendlandes in
Anekdoten

22.15 Spielwiese
23.00 Téléjournal

A VOIR
Table ouverte : Diminution
de la drogue : quelles
solutions ?
TV romande à 11.30

Un récent sondage de l'émission
« Tell quel » a révélé que la drogue
est l'une des préoccupations les plus
vives des Suisses romands. Celle-ci
touche tous les milieux. Elle inter-
pelle aussi bien les parents que les
éducateurs ou les milieux politiques.

Les invités de « Table ouverte »,
dirigée aujourd'hui par Jean-Philip-
pe Rapp et réunissant notamment
MM. Jean-Gabriel Favre, pasteur et
l'un des animateurs du Mouvement
Carrefour, Guy Fontanet, chef du
Département de justice et police de
Genève, ainsi que des représentants
des milieux médicaux et éducatifs,
tenteront de faire le point sur ce
phénomène et discuteront des
méthodes que l'on oppose à son
extension. Quelle voie choisir pour
tenter de résoudre cette grave ques-
tion ? La manière forte, la réinser-
tion, la modification plus générale
d'un milieu ?

Maigret : Au rendez-vous
des Terre-Neuvas
TV romande à 20.00

Un bateau pourrait-il être ensor-
celé ? Maigret aurait de bonnes rai-
sons de le croire lorsqu'il commence
son enquête à Saint-Malo. A l'origi-
ne de sa présence dans le fameux
port , un crime: on a retrouvé dans
un bassin le corps du capitaine qui

commandait l'expédition a Terre-
Neuve, rentrée la veillée. Le radio-
télégraphiste Le Clinch, surpris sur
les lieux du crime, a été arrêté. Mais
lorsque Maigret commence à inter-
roger les marins, il apprend que dès
le premier jour de l'expédition, un
matelot s'est cassé la jambe. Puis
c'est le mousse qui fut enlevé par
une vague, avant que n'éclatent de
violentes altercations entre le capi-
taine , le radio et le chef mécanicien.
Bref , rien ne tournait rond à bord
du navire. Jusqu'à la morue qui
était avariée...

Maigret voit sa tâche encore com-
pliquée par le mutisme de l'équipage
et par un inexplicable climat de ten-
sion. De toute évidence, un fait im-
portant, connu de tous, lui échappe
encore. Ce fait , c'est la présence
d'une femme à bord du navire,
chose impensable et qui s'est pour-
tant produite. Maigret aurait toute-
fois tort de se réjouir: ce point étant
éclairci, le meurtre demeure inex-
pliqué...
Pourquoi tuer le pépé ?
TFl à 17.55

Histoire policière paysanne contée
avec la verve pleine de bon sens et
d'humour de Charles Exbrayat,
« Pourquoi tuer le Pépé », est un
film réalisé par Edmond Tyborow-
ski.

A partir de la disparition suspecte
d'un vieux paysan propriétaire
d'une ferme et de plusieurs terrains,
les auteurs présentent la vie quel-
que peu perturbée d'un petit village
aux alentours de St-Etienne.

Le fil conducteur de cette histoire
est l'enquête des gendarmes. Le pre-
mier, personnage imbu de ses fonc-

tions de supérieur découvre la vie
des habitants de la région et répri-
mande « sévèrement » Massieu pour
sa complaisance envers la popula-
tion.

Massieu , bon et brave, aimé de
chacun, se plie sans enthousiasme
aux exigences de son nouveau chef
venu perturber une existence douil-
lette. Mais le couple « Chatonnay-
Massieu » est à la fois comique et
attendrissant. Il n'impressionne
guère les paysans de la région et
avec sérieux remplit ses devoirs de
gardien de l'ordre public...

Autres personnages du film: les
Salagnon, désignés par tous comme
les coupables du meurtre du Pépé et
qui vivent repliés sur eux-mêmes.
La disparition du Pépé n'est pas une
mauvaise affaire pour eux , la pers-
pective d'hériter sa fortune (ne
sont-ils pas les seuls descendants du
vieillard !) les émeut considérable-
ment.

Peinture de mœurs et peinture so-
ciale a Pourquoi tuer le Pépé » est
traité à la manière d'une comédie
parfois burlesque. Lorsque les habi-
tants du village apprendront que
l'héritier du Pépé peut être l'un
d'entre eux , ils n'hésiteront pas à
faire fi de leur amour-propre... La
nouvelle déclenchera une véritable
bataille rangée.

Le film a été tourné près de St-
Etienne à Burdignes par Bourg-Ar-
gental , dans la région où vit Charles
Exbrayat. L'action du roman se dé-
roulait également dans cette région.

L'Oreille fine, à la Radio suisse
romande 1 à 9 h. 40 env.

Indice de demain: 28 octobre 1958.

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations tûtes les heures, de 6.00 à
23.00 (sauf à 20.00) et à 12.30 et 23.55.
— 6.00 Radio-évasion. 6.00, 7.00, 8.00
Editions principales. 7.15 Nature pour
un dimanche (1). 7.50 Mémento des
spectacles et des concerts. 8.15 Nature
pour un dimanche (2). 9.00 Dimanche-
variétés. 11.00 Toutes latitudes. 12.00
Les mordus de l'accordéon. 12.30
Informations et magazine d'actualité.
12.45 Dimanche-variétés. 14.00 Le chef
vous propose... 14.20 Tutti tempi. 15.00
Auditeurs à vos marques. 18.00
Antenne verte. 18.15 La journée
sportive. 18.30 Le journal du soir. 19.00
Actualité-magazine. Griiezi mitenand.
19.30 Enigmes et aventures: Le Hasard
au Bout des Doigts. 20.15 env. Allô
Colette ! 22.00 Dimanche la vie. 23.00
Jazz-live. 24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Sonnez les matines. 8.00 Informa-
tions. 8.15 Petit concert spirituel. 8.45
Messe. 10.00 Culte protestant. 11.00

Contrastes. 12.55 Les concerts du jour.
13.00 Formule 2. 13.15 Folklore à
travers le monde. La joie de jouer et de
chanter. Jeunes artistes. 15.00 Passeport
pour un dimanche. 15.10 L'invitée du
jour: Mannick. 15.30 Les propos indis-
crets de Françoise Xenakis. 16.00 Un
poème pour un dimanche. 16.10 Le
magazine de la musique. 17.00
Mozarteum Quartett de Salzbourg.
18.30 Continuo. 19.20 Novitads.
Informations en romanche. 19.30 A la
gloire de l'orgue. 20.00 Fauteuil
d'orchestre. 22.00 Compositeurs suisses.
23.00 Informations. 23.05 Hymne
national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 7.00, 8.00, 9.00,
11.00, 12.30, 14.00, 16.00, 18.00, 22.00,
23.00. — 7.05 Musique légère. 10.00
Musique pour un invité. 11.05 Politique
internationale. 11.30 Musique populaire.
12.15 Félicitations. 12.45 Kiosque à
musique. 14.05 Théâtre. 15.10 Musique
populaire. 15.30 Sport et musique. 17.30
Chants populaires d'Irlande. 18.05

Musique légère. 18.30 Sport. 18.45
Actualités. 19.00 Hit-parade. 20.00
Critique et satire. 21.00 Vie culturelle:
Leonhard Euler. 22.05 Sport. 22.30
Musique dans la nuit.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 7.00, 8.00, 10.30,
12.00, 17.00, 18.15, 23.00, 23.55. — 7.00
Musique et informations. 8.35 Magazine
agricole. 9.00 Disques. 9.10 Causerie
évangélique. 9.30 Messe. 10.15
Carrousel du dimanche. 10.35 F.M... L.
Stéréo: Formation de musique légère,
dir. M. Robbiani. 11.45 Causerie
religieuse. 12.05 Fanfare. 12.30
Actualités. 13.15 Divertissement. 13.45
Pour les consommateurs. 14.15 Le
disque de l'auditeur. 15.00 Piccolo Bar
avec G. Pelli au piano. 15.15 Sport et
musique. 17.15 Le dimanche populaire.
18.00 Musique champêtre. 18.15 Sport.
19.00 Actualités. 19.45 Théâtre. 20.35
Musical international. 21.30 Beethoven;
15 Variations sur le thème des Créatu-
res de Prométhée; Andenken: Ich
denke dein...; Ich liebe dich so wie du
mich...; An die Hoffnung; Mailied No 4
Neue Liebe, neues Leben No 2. 22.15 J.
Bâte, orgue: Prélude et Fugue, Bach;
Variations sur Laet ons met herten
rejn , Bull; Cornet Voluntary, anonyme
anglais du XVIIe siècle; Dies
Ressurectionis, McCabe; Choral No 3,
Franck. 23.05 Nocturne musical.

LUNDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures de 6.00 à
23.00 et à 12.30 et 23.55 — 6.00 Top-ma-
tin. 6.00, 7.00, 8.00 Editions principales.
6.30 Top-régions. 6.50 Top-sports. 6.58
Minute œcuménique. 7.32 Billet d'ac-
tualité. 8.00 Revue de la presse roman-
de. 8.25 Mémento des spectacles et des
concerts. 8.30 Sur demande. 9.30 Saute-
mouton. 9.40 L'oreille fine. 10.10 La
musardise. 11.30 Ne tiquez pas ! 12.00
Le bal masqué.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Les titres de l'actualité. 7.05 Suis-
se-musique. 9.00 Le temps d'apprendre.
Cours d'anglais. 9.30 Journal à une
voix. 9.35 Portes ouvertes sur l'école.
10.30 Les organisations internationales.
10.58 Minute œcuménique. 11.00 Pers-
pectives musicales. 12.00 Stéréo-balade.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00 — 6.05 Bonjour. 8.05
Notabene 10.00 Agenda. 12.00 La semai-
ne à la radio.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
10.00 , 12.00 — 6.00 Musique et informa-
tions. 8.45 Orch. de la RTSI, dir. L. Gay
des Combes. 9.00 Radio-matin. 11.50
Progr. du jour.



Patinage : les Protopopov signent un contrat
Les Soviétiques Oleg et Ludmilla

Protopopov, qui ont réclamé l'asile
politique en Suisse en septembre, ont
annoncé à New York qu'ils avaient
signé un contrat de trois ans avec la
compagnie américaine de spectacle
sur glace « Ice Capades ».

Au cours d'une conférence de
presse au Madison Square Garden,
les Protopopov ont fait quelques
figures sur la glace pour les photo-
graphes, mais se sont refusés à com-
menter leur départ d'URSS.

Les médaillés olympiques de 1964
et 1968 ont d'autre part indiqué

qu'ils avaient l'intention de s'établir
définitivement en Suisse, bien que
leur contrat prévoie 40 semaines de
représentation par an aux Etats-Unis
et au Canada. Ils ont souligné qu'ils
avaient accepté la proposition de
« Ice Capade » car cette compagnie
leur offrait la possibilité de mettre
en scène tous leurs numéros.

« Nous avons perdu notre pays, a
conclu Oleg Protopopov, nous avons
perdu nos parents, mais il nous sera
toujours impossible de perdre notre
identité. Nous resterons des Russes
dans notre cœur. »

Cyclisme

Le pistard Walter Baeni , âgé de 22
ans, a annoncé qu'il se retirerait du
sport actif. Double champion national
en 1976 en vitesse et dans le kilomètre
contre la montre, Baeni n'avait, au
cours des deux dernières années, plus
obtenu de résultats très probants. En
1976, le pistard helvétique s'était classé
au huitième rang des Jeux olympiques
dans le kilomètre. Quelques mois plus
tard , il devait être renversé par une
voiture et sa saison 77 était de ce fait
totalement ratée.

Baeni se retire

Encore un copieux week-end
HC La Chaux-de-Fonds • Kloten

Les ambitions neuchâteloises, battre plusieurs fois le gardien de Kloten.

Ce soir, à 20 heures, les Chaux-de-Fonniers ont bien l'intention de
confirmer leur excellente prestation de mardi à Bienne. En effet,
Kloten est à la portée de la formation des Mélèzes et une défaite serait
dangereuse. Pour ce match, les joueurs ont été rendus conscients de
leur tâche et le duo Frutschi-Tremblay espère un succès. Succès qui
permettrait d'entrevoir la suite du championnat avec plus de con-
fiance. Au public de « marquer » son soutien aux Chaux-de-Fonniers
en se rendant en masse à ce rendez-vous. N'est-ce pas dans les heures
difficiles que l'on a besoin de ses amis ? Alors...

Tournoi de tennis, à La Chaux-de-Fonds
Depuis jeudi en début d'après-midi, les meilleurs joueurs du pays et
quelques étrangers (série A) sont aux prises sur les courts du Tennis-
Club de La Chaux-de-Fonds. Ce week-end étant réservé aux passes
finales, les fervents de ce sport se rendront en masse à ce rendez-
vous. Un rendez-vous qui est important pour l'avenir du tennis dans
les Montagnes neuchâteloises.

Handball, au Pavillon des Sports
Cet après-midi, à 16 heures, du nouveau pour les amateurs de hand-
ball chaux-de-fonniers, avec les débuts de l'équipe féminine en cham-
pionnat. Match qui sera suivi par celui de la première équipe mas-
culine qui sera opposée à Aarberg. Là encore une visite s'impose.

Volleyball, à Beau-Site, au Locle
Les joueurs de la Mère commune des Montagnes ont été battus par
Leysin et ils feront l'impossible, cet après-midi, à 16 L 30, pour
effacer cet échec face à Lausanne. Une performance réalisable avec
l'appui de nombreux supporters.

Le FC Neuchâtel Xamax reçoit Saint-Gall en Coupe
Ce soir, à 18 h. 15, les joueurs du chef-lieu seront opposés aux « Bro-
deurs » dans le cadre des huitièmes de finale de la Coupe de Suisse.
Inutile de préciser que la formation de l'entraîneur Mantula, actuel-
lement assez loin d'une place au tour final, mettra tout en œuvre
afin de poursuivre sa carrière dans cette « payante » compétition.
Le lendemain les Chaux-de-Fonniers seront opposés à Winterthour,
au dehors. Les fervents du football neuchâtelois suivront avec atten-
tion ces deux matchs importants.

Gymnastique : championnat national f éminin
Ces joutes ont débuté hier soir et elles se poursuivront ce week-end
dans la salle du Mail. La championne en titre, Romy Kessler, qui s'est
rapidement hissée au niveau européen, sera en lice aux côtés des
membres des cadres nationaux élite et juniors. En élite, R. Kessler part
naturellement favorite. La Romandie sera bien représentée, avec C.
Rossier (Prez-vers-Noréaz), D. Willimann (Genève), M. Perret et O.
Matile (Boudry). Chez les juniors (concours à 8 branches) on trouve
également deux Boudrysannes, V. Gilliéron et G. Smutny, ainsi qu'une
Genevoise, I. Aubry, et une Lausannoise, S. Pfeiffer. Les plus j eunes
auront un concours à 4 branches. Y figure notamment A.-F. Buschini
(Boudry). En dépit de la récente « retraite » .de l'ancienne championne
suisse B. Girardin, le canton de Neuchâtel est largement présent dans
ces joutes.

• CLUB 108 |
• NOUVEAUX COURS •
# LUNDI 5 NOVEMBRE •
@ MARDI 6 NOVEMBRE 20 h. à 22 h. M
X MERCREDI 7 NOVEMBRE g»

' Première leçon GRATUITE et sans engagement

• Le cours pour tous les âges Q
A ROCK N1 ROLL — BLUES — TANGO — VALSE A

; SAMBA — CHA-CHA-CHA — SOCIETY DANSE \%
9 DISCO, etc. »

Roland et Josette Kernen
© professeurs diplômés professionnels ®
A 108, avenue Léopold-Robert, La Chaux-de-Fonds St

• 
Tél. (039) 22 44 13 ou 23 45 83
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i PjB SECURITÂ S
Haljp^^i engage pour Neuchâïel

' ffi&i ,t -IJ S P I Ë  ef *"a Chaux-de-Fonds

WSÊ auxiliaires
i pour service manifestations et

I de surveillance

t^vwR fffifijfc ni n r» SECUHITAS

Etes-vous un des

7 TOP -MANAGERS
Représentants, conseillers, vendeurs, arrêtez de per-
dre votre temps. Décidez de votre revenu.

GAGNEZ CE QUE VOUS VALEZ
Téléphonez au (024) 2147 47, de 9 à 12 heures ou de
14 à 17 h. 30.

Les sept candidat(es) seront choisis d'ici au 9 novem-
bre, à 17 heures.

I Prêts personnels!
pour tous et pour tous motifs I j

\ Cest si simple chez Procrédit.
Vous recevez l'argent dans le minimum I ;
de temps et avec le maximum dédis- j
crétion. j
Vous êtes aussi assuré en cas de décès. I j

| Vos héritiers ne seront pas importunés; I j
notre assurance paiera.\ % _é

M t̂f 
Prêts de Fr.1.000-à Fr. 30.000.-, sans I j

j i$$w caution. Votre signature suffit.

j * ™ 1.115.000 prêts versés à ce jour

Une seule adresse: «0  I. j

Banque Procrédit vlli
2301 La Chaux-de-Fonds, < | H

j Avenue L.-Robert 23,Tél.039 - 231612 i j

i Je désire Fr. il i
Nom Prénom I
Rue No 'fiail IffiV-ll NP Lieu BB

Nous cherchons

mécanicien
très qualifié

pour diriger plusieurs ateliers.

Ecrire sous chiffre HN 25162 , au
bureau de L'Impartial.

Association stéraographique
suisse Aimé Paris (ASSAP)

SECTION LA CHAUX-DE-FONDS

L'ASSAP invite cordialement les personnes désireuses
de s'entraîner ou de se perfectionner en j

STÉNOGRAPHIE
(vitesse: 70-80-90-100 mots/minute)

à s'inscrire au cours qu'elle organise tous les mardis
du 6 novembre 1979 au 27 mai 1980 j :

Local: Ecole Supérieure de Commerce
rue du ler-Août 33 !

Heure: de 18 h. 30 à 20 h. j
Inscription: au premier cours
Finance: Fr. 15.— pour tout le cours ! j
Renseignement: Tél. (039) 26 53 68, de 12 h. 30 à j

13 h. 30 et de 18 h. à 20 h. , ¦

¦ Il III W IIII MIIII—I ¦¦¦ ¦¦IIII MIII M ¦ I fî

Atelier d'architecture De Pourtalès et De Chambrier
S.A. cherche :

dessinateur à plein temps
et

apprenti dessinateur
Pour tout de suite ou pour dates à convenir.

Faire offres manuscrites: Rue du Chalet 4, 2300 La
Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 79 94.

LA CORDONNERIE DANIEL
Rue Numa-Droz 160 - Tél. (039) 23 24 17

VOUS PROPOSE
UN CHOIX DE BOTTES (DAMES)

de différents modèles, depuis la pointure 34 au 43
et aussi EXTRA LARGE

Sur commande:
BOTTES SUR MESURE
dans des modèles sport et élégants

à des prix très intéressants
Réparations de chaussures en tout genre

Travail professionnel garanti

OUVERT TOUS LES JOURS de 6 h. 45 à 19 h.
Samedi, de 7 h. à 17 h.

Grande vente
de salons à

des prix suicide
OUVERT les vendredis et samedis

1 SALON RUSTIQUE Fr. 1800.— * 1 350.-
1 SALON RUSTIQUE Fr. 1900.— * 1 500.-
1 SALON CLASSIQUE Fr. 1900.— * 1 500.-
1 SALON CLASSIQUE Fr. 2280.— * 1 800.-
1 SALON MODERNE Fr. 1980.— * 1 500.-
1 SALON CUHt Fr. 4400.— 3600.-
1 SALON CUIR Fr. 3980.— 2900."

* modèles transformables en grand lit

GRABER
Meubles en gros

RUE JAQUET-DROZ 29

N.B. — ON NE TOND QUE LES PRIX !

ENCHÈRES PUBLIQUES
Le greffe du tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

le jeudi 8 novembre 1979 dès 14 h. 30
pour le compte de la Maison CLEMENT S.A., tapis d'Orient en
gros, route des Jeunes 23 à Genève,

dans la grande salle du Casino de La Rotonde à Neuchâtel
un important lot de

TAPBS D'QRIiNT
authentiques d'origine et noués à la main, comprenant des
pièces de toutes dimensions de Kirman, Ispahan, Tabriz ,
Kachan , Abadeh, Ghoum laine et soie, Bakhtiar, Chiraz, j
Gabeh, Afghan, Balouch, Ghilims, Chirvan, Kazak , Bouhkara
russes, tapis persans et turcs fins en soie, ainsi que quelques
pièces rares et anciennes.
Un certificat de garantie sera envoyé sur demande pour
chaque tapis adjugé.
Exposition: le jour de la vente dès 13 h. 30.
Conditions: paiement comptant - échutes réservées.

•-¦¦-¦i Greffe du tribunal

Le coureur cycliste portugais
Joachim Agostinho a posé deux con-
ditions aux dirigeants de l'équipe espa-
gnole Teka pour signer un contrat avec
la firme espagnole l'an prochain.

Agostinho veut disputer le Tour de
France 1980 et toucher un minimum de
deux millions de pesetas. Il semble que
les deux parties devraient arriver à un
accord , le Tour de France figurant au
programme de la première équipe pro-
fessionnelle espagnole.

Joachim Agostinho
pose des conditions



Sport Hôtel, Mont-Soleil
sera fermé pour cause de deuil.

Lundi 5 novembre.
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Repose en paix chère maman et grand-
maman. Ta vie ne fut que bonté, amour
et dévouement.

Madame et Monsieur Fernand Picard, à Mont-Soleil :
Madame et Monsieur Maurice Picard,
Madame et Monsieur Jean-Marie Combier et leur fils Frédéric,

au Locle ;
Monsieur Willy Richard ;
Mademoiselle Vivlanne Juillerat , à Genève,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part de la perte irréparable qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de

Madame

Marguerite GOGLER
née Richard

leur très chère et regrettée maman, belle-maman, grand-maman, ar-
rière-grand-maman, sœur, marraine, tante, cousine, parente et amie,
enlevée à leur tendre affection, vendredi, dans sa 77e année, après
une cruelle maladie, supportée avec beaucoup de courage.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 2 novembre 1979.
L'incinération aura lieu lundi 5 novembre.
Culte au crématoire, à 11 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domiciles de la famille : Bois-Noir 3 et 2610 Sport Hôtel Mont-

Soleil.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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LE LOCLE Dieu est amour.
Monsieur et Madame Edouard Turtschy, à La Chaux-de-Fonds ;
Les enfants et petits-enfants de feu Charles Turtschy-Gasser ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Léopold

Jacot-Rentz ;
Mademoiselle Esther Gentil,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Alice JACOT
née Turtschy

leur très chère sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et amie, que
Dieu a reprise à Lui, dans sa 88 e année, après quelques jours de
maladie.

LE LOCLE, le 2 novembre 1979.

Le culte et l'incinération auront lieu lundi 5 novembre, à 14 heu-
res, au crématoire de La Chaux-de-Fonds.

Prière de ne pas faire de visite.
Domicile mortuaire : Jolimont 5, 2400 Le Locle.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. .

Plusieurs incendies - Un immeuble ravagé
Dans deux cas au moins, l'origine criminelle paraît certaine
Soirée agitée, hier, pour les pompiers chaux-de-fonmers. A trois reprises,
ils ont été alarmés. Deux fois au moins, c'était très vraisemblablement à
la suite d'actes criminels : dans la cour de l'usine de recyclage de pro-
duits chimiques usagés, Catalyse industrielle SA (CISA), rue du Collège,
un ou des inconnus avaient bouté le feu à des liquides entreposés. Là, les
dégâts ont pu être limités. Dans le troisième cas, le foyer était beaucoup
plus important : l'immeuble rue de l'Hâtel-de-Ville 6, abritant notamment
le Café du Raisin, a été pratiquement ravagé, malgré une efficace et mas-
sive intervention. S'agit-il aussi de l'œuvre d'un maniaque ? Rien ne le
prouve, mais rien non plus, hier soir, ne permettait de le démentir. En tout
cas, il est troublant que dans ce quartier fréquenté, pratiquement à côté
du poste de police, les combles de la vieille maison aient pu être com-
plètement la proie des flammes au moment où l'alarme était donnée.

A CISA : heureusement, le ou les détra'qués sont tombés sur des liquides
relativement peu volatiles... (photos Impar - Bernard)

Peu après 20 h. 30, une première
alarme mobilisait les premiers secours
à CISA: en deux endroits différents,
dans la cour sud de l'usine, parmi les
fûts entreposés, des liquides avalent été
répandus et enflammés. L'intervention
fut rapide et les PS purent éteindre ce
feu avec des moyens légers.

Un maniaque qui s'attaque à la ville
ancienne ? (photo Schneider)

TOUT LE TOIT EN FLAMMES
Ils étaient encore sur place quand

une deuxième alarme était donnée,
quelques minutes avant 21 h. Cette fois,
c'était tout à côté de l'Hôtel de Ville et
du hangar des pompiers: l'immeuble
Hôtel-de-Ville 6 brûlait. Gravement:
toutes la toiture, haute et pentue donc
très boisée, était déj à en flammes. De
CISA où il accompagnait le cap.
Marendaz, le cap. Kohler accourut
mettre en place la première interven-
tion, avec les hommes de piquet au
poste de police. Us mirent une première
lance en batterie dans l'immeuble mi-
toyen Hôtel-de-Ville 4, en première
attaque par le toit, mais surtout en
protection contre toute extension côté
nord. Tous les groupes de piquet du
bataillon des sapeurs-pompiers furent
alertés. Rapidement, une cinquantaine
d'hommes furent mobilisés, y compris
plusieurs agents de la police locale
appelés en relève de leurs collègues en
Intervention. Une deuxième lance at-
taqua le foyer par le toit en ouest, une

troisième fut installée en attaque et
protection dans l'immeuble Hôtel-de-
Ville 8, séparé du sinistre par une
étroite ruelle. Enfin, les renforts arri-
vant, c'est le camion-échelle qui fut
avancé, avec son efficace canon à
aéromousse qui, en attaque directe,
permit de « casser » le feu. Entre-
temps, le cap. Marendaz avait repris la
direction des opérations, avant que le
maj or Guinand, en déplacement, vienne
l'assumer à son tour. Vers 22 heures,
l'incendie était circonscrit. Mais la lutte
continuait, car dans le vieil immeuble,
le feu restait vivace, et il fallut démon-
ter les boiseries supérieures, au niveau
du 2e étage. A l'heure où nous écrivions
ces lignes, vers minuit, le travail des
hommes du feu se poursuivait. Malgré
l'important matériel de protection
contre l'eau mis en place au-dessous du

deuxième étage, les dégâts sont con-
sidérables, et l'on peut considérer l'im-
meuble comme détruit. Fort heureuse-
ment, les habitants (quatre personnes
réparties dans trois logements, en plus
du café) ont pu être évacués et relogés.
Il n'y a pas eu de blessés, à part
quelques égratignures chez les
pompiers.

A CISA ENCOEE
Mais avant même que ce sinistre soit

circonscrit, quelques minutes avant 22
heures, un nouvel incendie était signa-
lé à CISA. Cette fois, c'était plus sé-
rieux que la première. Le ou les cri-
minels (car cela ne fait pratiquement
aucun doute) étaient revenus à la char-

Encore un café,
dans la même rue !

Au moment de mettre sous presse,
nous apprenons qu'un autre incendie
a éclaté dans les combles du Café
des Tunnels, rue de l'Hôtel-de-Ville
109, là même où un feu de cave
avait été découvert il y a moins d'un
mois. Il se confirme donc que cette
nuit de pleine lune ne ravage pas
par coïncidence seulement tant
d'immeubles, mais aussi le cerveau
d'un ou de détraqué(s)...

ge et toujours dans la cour sud, mais
un peu plus à l'est, tout contre le bâti-
ment, avaient déversé le contenu de
plusieurs bonbonnes et l'avaient en-
flammé, à proximité d'une série de
fûts couchés au-dessus de la niche
abritant l'arrivée du courant fort. Le
cap. Marendaz et plusieurs hommes
durent intervenir avec des moyens plus
importants: le camion à poudre puis, à
titre préventif , un matelas de mousse
carbonique. Le brasier avait été assez
violent pour faire fondre les parois
d'aluminium de la cage abritant l'arri-
vée du courant fort. Les responsables
de CISA ainsi que l'ingénieur du Ser-
vice de l'électricité se sont rendus sur
place. Une surveillance a naturellement
été établie pour la nuit. La police de
sûreté enquête. H semblerait qu'on ait
aperçu un individu au moins s'enfuyant
de l'endroit...

TROP DE COÏNCIDENCES
Nuit « chaude » donc, pour des dizai-

nes de pompiers, qui ont dû déployer
un important matériel : l'échelle auto
avec l'aéromousse, 2 camions tonne-

Rue de l'Hôtel-de-Ville 6 : combles et étage supérieur détruits, gros dégâts
d'eau au reste de l'immeuble, mais le bon travail des pompiers a préservé

les habitations voisines.

pompe, une dizaine de lances, le camion
à poudre, 2 échelles mécaniques, le ma-
tériel de pionnier, le matériel anti-
eau, 6 masques à gaz pour les hommes
au front Hôtel-de-Ville 6. Notons que
le conseiller communal F. Matthey a
suivi toutes ces interventions.

n est difficile de ne pas faire de rap-
prochements entre ce qui apparaît com-
me un paroxysme de pyromanie et ce
qui pourrait avoir été des signes avant-
coureurs: mercredi, un début d'incendie

avait été maîtrisé dans la vieille ville;
dimanche dernier, un immeuble désaf-
fecté était le siège d'un foyer; et le di-
manche 8 octobre, c'est au Café des
Tunnels qu'on découvrait un feu de
cave. A aucun moment, ces débuts
d'incendie n'ont été présentés comme
criminels. Maintenant, on se pose des
questions. Et on. est fondé à s'inquiéter.
Hier soir en tout cas, il est certain
qu'un pyromane au moins a frappé.

Michel-H. KREBS
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Soirée des accordéonistes aux Verrières

Les accordéonistes de l'Ondina, dirigés par M. Michel Grossen
(photo Impar - Charrère)

La soirée du club d'accordéonistes
« Ondina » a eu lieu, il y a quelques
jours, dans la grande salle des spec-
tacles, devant une très belle assistance,
du reste fidèle à cette société qui con-
tinue de réunir un bel effectif de plus
de quarante musiciens.

M. Charles Barinotto, président , salua
l'assistance et lui présenta M. Cartier,
président cantonal , qui félicita la société
et son directeur et remit des diplômes

a Mlles Chantai et Fabienne Perrenoud ,
pour leurs dix ans d'activité.

Sous la remarquable direction de M.
Grossen, le club joua plusieurs mor-
ceaux dans la première partie, et le
public fit bien comprendre sa satisfac-
tion en bissant le tiers des morceaux.

Dans une deuxième partie, les mem-
bres de la société proposèrent quelques
tableaux musicaux nés de leur imagi-
nation, costumes et décors fabriqués par
eux. En play-back ou en direct, ces
tableaux permirent d'avoir peur de
quelques cannibales, de « youtzer » avec
des armaillis, de s'amuser de l'imitation
de deux chanteurs français et de se
faire servir à boire dans un « Moulin-
Rouge » animé par le directeur du club
et sa f emme, fmb)

Hier à 20 h. 45, un automobiliste de
Marin , M. C. E., circulait rue de la Gare
en direction est. A la hauteur du No 11,
il renversa deux cyclomotoristes à
l'arrêt sur le bord sud de la chaussée.
Les deux cyclomotoristes ont été con-
duits à l'Hôpital Pourtalès par
ambulance; M. Pierre-Alain Berger, 15
ans, de Marin , souffre de blessures à la
tête et à la jambe gauche, et M.
Robcrto Ratini , 17 ans, de Marin
également, souffre de la jamb e
droite.

MARIN
Deux cyclomotoristes
renversés
par une voiture

Cycliste blessée
Hier à 18 h. 40, Mme Ariette Perrin-

j aquet, de Corcelles, circulait en vélo
rue du Petit-Berne. Dans un virage à
droite, elle entra en collision avec une
remorque stationnée sans éclairage au
nord de la chaussée. Elle a été trans-
portée à l'Hôpital Pourtalès par ambu-
lance pour y subir un contrôle.

CORCELLES

CANTON DU JURA

LE NOIRMONT
Nonagénaire

Le jour de la Toussaint, Mme Marie
Arnoux-Froidevaux , entourée par sa
famille a fêté ses 90 ans. (z)

PORRENTRUY
Budget déficitaire
à l'hôpital

Le budget 1980 de l'hôpital régional de
Porrentruy devra être approuvé par
l'assemblée des délégués du 16 novem-
bre prochain et il boucle avec un déficit
de 4.016.000 fr. soit 255.000 fr. de plus
que l'an passé, (kr)

Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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Jacques Mesrine abattu à Paris
?• Suite de la Ire page

Depuis mercredi , les policiers qui
avaient réussi à retrouver la « ca-
che » du tueur au 35 rue Belliard ,
dans le 18e, suivaient pas à pas le
malfaiteur et attendaient le moment
propice pour l'appréhender. Trente-
cinq hommes avaient été chargés de
cette mission. L'occasion s'est
présentée au moment où Mesrine
s'apprêtait à quitter Paris.

Le patron d'un magasin de vête-
ments situé avenue de la Porte de
Clignancourt a déclaré que, plusieurs
heures avant la fusillade, il avait re-
marqué des « gens étranges » sur la
place. Vérification faite, il s'agissait
de certains membres de la brigade de
répression du banditisme qui inspec-
taient les lieux dans l'attente de
l'embuscade.

Selon les premiers renseignements
recueillis, les policiers étaient postés
tout autour de la place, certains se
trouvaient même à 200 mètres du
lieu de la fusillade. « C'est vers 15 h.
20 que j'ai entendu des coups de feu
en plein milieu de la place. Je ne sa-
vais pas de quoi il s'agissait », a
déclaré un marchand de chaussures
qui tient commerce à l'angle de l'a-
venue de la porte de Clignancourt et
du boulevard Ney.

UNE MULTITUDE
DE BADAUDS

Dès que la nouvelle de la mort de
Mesrine a été connue, plusieurs cen-
taines de badauds se sont massés sur
le terre-plein et la police a dû ins-
taller des barrières métalliques pour
contenir la foule. Des appels répétés
invitant les curieux à s'en aller
étaient lancés par haut-parleurs. Un
policier a même précisé qu'une
femme venait de se faire dérober son
sac à main.

Ce n'est qu'à 16 h. 20 que le corps
criblé de balles de Mesrine a fina-
lement été emporté dans un fourgon
de la police, au milieu d'une effroya-
ble bousculade de journalistes, de
policiers et de badauds.

Aussitôt après le succès de l'opé-
ration, M. Christian Bonnet, ministre
de l'Intérieur, a été reçu (par M.
Giscard d'Estaing. M. Maurice
Bouvier, directeur central de la
police judiciaire, devait tenir une
conférence de presse au Ministère de
l'intérieur pour exposer l'action de
ses services. De son côté, M.
Raymond Barre a tenu à exprimer
ses félicitations aux policiers qui ont
participé à l'enquête.

COMPLICE ARRÊTE
Apparemment, les forces de l'ordre

avaient mis au point une surveil-
lance approfondie des contacts du
tueur, car quelques heures seulement

après l'embuscade, ils parvenaient à
mettre la main sur un de ses com-
plices dans le quartier de la gare
Saint-Lazare.

Selon de bonnes sources, la police
a réussi à retrouver la trace de
Mesrine en plaçant sur tables d'é-
coute plusieurs de ses amis. Sa voix
fut identifiée lundi et mardi soir.
Puis Mesrine et son amie étaient
repérés sur un marché, dans le nord
de Paris: le tueur portait une veste
rouge et avait modifié son apparence
au moyen d'une moustache et d'une
barbe. Une filature devait permettre
de retrouver l'immeuble de la rue
Belliard.

Les policiers n'ont toutefois pas
pénétré dans la « planque » de peur
qu 'elle ne soit piégée.

La chasse aura duré pas moins de
18 mois, période durant laquelle
Mesrine, avec son goût maladif de la
publicité, aura fait parler de lui à
maintes reprises.

Lorsqu'il s'évade le 8 mai 1978 du
quartier de haute sécurité de La
Santé, le tueur a déj à un palmarès
où les meurtres qu 'il revendique et
ceux qui lui sont attribués n'ont
jamais pu être établis avec précision,
pour ne pas parler des hold-ups et
autres manœuvres frauduleuses.

Pendant ses 18 mois de « cavale »,
le tueur multiplie les coups de main
au point qu'on le voit partout et
qu'on lui attribue tous les méfaits.
Le 16 mai 1978, huit jours après son
évasion , il cambriole une armurerie
et avec son butin il commet un hold-
up au Casino de Deauville. Peu
après, il pousse l'audace jusqu 'à
attaquer un commissariat à Evian
pour s'emparer d'uniformes, mais
cette fois l'opération se solde par un
échec.

Après un hold-up à la Société
Générale du Raincy, dans la banlieue
parisienne, il défraie la chronique en
accordant une interview en juillet

1978 à une journaliste de « Paris
Match », Isabelle de Wangen. Il
prendra une nouvelle fois contact
avec la presse en accordant une in-
terview au journal « Libération ».

Entre-temps, il commet une prise
d'otages mouvementée au domicile
du juge Petit avec un complice. Il
saccage l'appartement du magistrat
qui avait présidé son procès en tant
que président de la Cour d'assises de
Paris , en juin 1977.

Mais c'est surtout avec l'enlève-
ment de M. Henri Lelièvre, le 21 juin
1979, qu'il tient en émoi pendant
plus d'un mois la famille du mil-
liardaire ainsi qu'une partie de la
France.

Si Mesrine aimait bien la presse, il
voulait une bonne presse. Aussi en
septembre, il se vengea d'un jour-
naliste de « Minute » qu'il blessa de
trois balles en forêt de Verneuil-en-
Hallatte pour lui « donner une
leçon ».

« Nous n'avions pas le choix »
Le directeur de la police judiciaire

« Nous ne pouvions absolument pas permettre que Mesrine recommence »,
a déclaré hier soir le directeur central de la police judiciaire, M. Maurice
Bouvier, en expliquant pourquoi Jacques Mesrine a été abattu pratique-
ment à bout portant dans sa voiture, deux jours après avoir été repéré

sur le boulevard Ornano, dans le 18e arrondissement de Paris.

Ce sont quatre policiers de la Bri-
ga'de de recherche et d'intervention
(BRI) qui ont tiré sur le gangster
depuis le fourgon d'un camion ba-
nalisé qui venait de bloquer sa BMW
à 15 h. 20, place de la Porte de Cli-
gnancourt.

M. Bouvier a précisé, au cours
d'une conférence de presse organisée
en présence de l'ensemble des poli-
ciers qui ont participé à l'opération,
soit une quarantaine, que les poli-
ciers n'avaient pas d'autre choix que
de tirer ; car Mesrine, s'apercevalnt
qu'il était encerclé, venait d'ouvrir
sa portière et s'apprêtait à lancer
une grenade. Et « nous savions que
Mesrine avait des grenades défen-
sives », c'est-à-dire des armes extrê-
mement dangereuses, à grand champ
d'action.

Cette version a été pourtant quel-
que peu contredite à l'issue de la con-
férence de presse par l'un des poli-
ciers qui a participé à la fusillade.
Selon ce policier, la portière n'a ja-
mais été ouverte par Mesrine, qui
s'est simplement penché en avant
pour prendre quelque chose qui se
trouvait sur le plancher.

C'est alors que « nous avons tiré
jusqu 'à ce qu'il ne bouge plus ». De
fait, une vingtaine de trous constel-

laient le pare-brise de la voiture du
gangster et le corps de Mesrine,
lorsqu'il a été sorti de l'habitacle,
était totalement désarticulé.

UNE IMPOSSIBILITÉ
« Nous ne pouvions pas permettre

à Mesrine de jeter une grenade sur
nos fonctionnaires et dans la foule,
ce n'était . pas possible. Je dois rap-
peler que dans tout ce qu 'il a' dé-
claré, dans les lettres qu 'il vous a
adressées, il a annoncé qu 'il tirerait
sur nous », a déclaré M. Bouvier à
la presse, en expliquant que « s'il
était sorti en levant les mains, la si-
tuation aurait été tout à fait diffé-
rente ».

La situation était d'autant plus
dangereuse pour les policiers que,
selon l'un d'entre eux, les grenades
que Mesrine portait toujours avec
lui dans un sac, étaient déjà dégou-
pillées et que le percuteur n'était
retenu que par un élastique, afin
de perdre le moins de temps possi-
ble a'vant de la lancer.

« Tout a été extrêmement rapide,
et sa réaction et la nôtre ».

EN RELATION AVEC LE MILIEU
« Contrairement a ce qui a été dit

et répété, Mesrine était en relation
avec le milieu, et c'est ce qui a per-
mis de le repérer », a expliqué M.
Bouvier.

Un certain Charles Bauer, qui au-
rait été complice de Mesrine dans
l'agression dont avait été victime le
journaliste Jacques Tillier, et qui a
été condamné à 20 ans de réclusion
pour hold-up, était repéré voici un
mois environ par les enquêteurs.
C'est la surveillance de Bauer qui a
conduit à repérer Mesrine dans le
18e arrondissement, mercredi der-
nier.

Mesrine, qui « avait légèrement
modifié son aspect », habitait en ef-
fet un grand immeuble, aux 35-37 rue
Belliard, une rue qui longe la tran-
chée du chemin de fer de ceinture
de Paris. Il y aVait loué un appar-
tement en prétendant être journa-
liste.

Les policiers, a poursuivi M. Bou-
vier, n'ont pas voulu intervenir dans
l'appartement, car ils craignaient un
piège et éventuellement une prise

d'otage. La surveillance était discrè-
te, ca'r on redoutait « son audace, sa
détermination ».

C'est lorsqu'il est sorti en voiture,
porteur d'une fausse barbe, que « tout
le dispositif a joué et que de nom-
breux véhicules de police ont litté-
ralement encerclé la voiture ».

UN GROS PROBLÈME
Abandonnant la narration des cir-

constances immédiates de la mort de
Mesrine, M. Bouvier a évoqué la
« bonne organisation des affaires de
Mesrine et aussi une certaine part de
chance » qui n'avaient pas permis
depuis 18 mois de se saisir de lui.

« Mesrine posait un problème à la
police, car, du fait de sa présence
et de ses actions, des dizaines de
policiers sontf mobilisés depuis 18
mois. A certains moments, je puis
vous dire que des centaines de po-
liciers et de gendarmes ont eu à
opérer uniquement sur cette affaire,
ce qui a freiné l'action de la police
dans d'autres affaires ».
DÉMENTI

M. Bouvier a démenti les infor-
mations qui ont fait état de rivalités
au sein de lai police, et a souligné le
succès de la coordination qui a été
réalisée entre la BRI et l'Office cen-
tral de la répression du banditisme
(OCRB). Il a cependant déclaré : « Je
crois qu'on a infiniment grossi les
quelques petites difficultés qui ont
pu surgir entre les polices ».

UN TUEUR
Le directeur général de la police

a' souligné que Mesrine n'était « en
réalité qu'un gangster, un tueur »,
qui a fait des prises d'otages même
si « habilement », il a su se présen-
ter comme un « héros ». Par con-
séquent, a-t-il poursuivi, « je crois
qu'il faut ramener Mesrine à sa vé-
ritable personnalité. C'est un
gangster, hahile, méticuleux, qui
avait le sens des relations publiques,
mais ce n'est qu'un gangster, un
tueur ».

« Je crois que ce soir, l'hypothè-
que Mesrine est levée », a lancé M.
Bouvier, visiblement satisfait de sa
journée , (ap)

Arafat à Lisbonne
Le Portugal apparaît sur le point

de reconnaître officiellement l'Or-
ganisation pour la libération de la
Palestine dont le président, M.
Yasser Arafat, a été reçu hier par les
principaux responsables du gouver-
nement de Lisbonne.

Venu dans la capitale portugaise
pour prendre la parole devant la
Conférence mondiale de solidarité
avec le peuple arabe et la Palestine,
le leader palestinien a conféré en
effet avec le président Antonio
Ramalho Eanes, avec le premier
ministre Mme Maria de Lourdes
Pintassillgo et le ministre des
Affaires étrangères M. Joao Freitas
Cruz. (ap)

Grève générale en Bolivie
Pour protester contre le putsch

La grève générale déclenchée pour protester contre le coup d'Etat qui a
renversé le régime civil en place depuis trois mois à peine, a pratiquement
paralysé toutes les activités vendredi dans la capitale bolivienne. Le
colonel Alberto Natusch, instigateur du putsch, et qui s'est proclamé pré-

sident, a décrété l'état de siège et a dissous le Parlement.

La plupart des dirigeants politi-
ques du pays ont refusé jusqu'ici de
reconnaître son régime, et se sont
réunis dans la' matinée dans le Pa-
lais du Congrès, en dépit de la dis-
solution de l'Assemblée. De nom-
breuses personnalités politiques, di-
plomatiques et militaires ont claire-
ment laissé entendre qu 'un contre-
coup d'Etat était en préparation, et
qu'il serait sans doute déclenché dans
les jours à venir.

Sur la' grand-place de la capitale,
où les Palais du Congrès et de la
présidence sont situés à quelques mè-
tres seulement l'un de l'autre, sta-
tionnaient 13 chars et une trentaine
de véhicules blindés.

Une brève manifestation a eu lieu
dans la journée, devant le siège des
syndicats, pour protester contre le
putsch. Elle a' été rapidement dis-
persée par la troupe, qui a lancé des
grenades lacrymogènes, (ap)

• MAHABAD. — Trois représentants
du gouvernement iranien, arrivés hier
par hélicoptère à Mahabad, tenue par
les rebelles, ont déclaré publiquement
qu'ils étaient prêts à discuter de l'auto-
nomie du Kurdistan avec les dirigeants
du Parti démocratique kurde (PDK).

9 ALGER. — Le sommet des pays
du « Front arabe de la fermeté et de
la résistance » a demandé le « renfor-
cement des mesures d'isolement con-
tre le régime égyptien » décidées au
début de cette année à Bagdad par les
ministres arabes de l'économie et des
finances.
• LONDRES. — Toutes les émis-

sions de la BBC en français, italien,
grec, turc, maltais, birman et. espagnol
en direction de l'Europe doivent bientôt
cesser du fait de restrictions financières
annoncées par le gouvernement britan-
nique.

Entente parfaite

Entre Mme Thatcher
et M. Hua

Au terme de la visite effectuée par
le président chinois en Grande-Bre-
tagne, on a pu constater hier à Lon-
dres que le successeur de Mao avait
rencontré en Mme Thatcher une
alliée dans sa lutte contre l'influence
soviétique. D'autre part , les deux
pays ont signé un certain nombre
d'accords importants, (ats, afp)Incident

A bord d'un DC-8
hollandais

La compagnie hollandaise KLM a
révélé hier qu'un des DC-8-55F en
service sur ses lignes a été victime
d'une dépressurisation de la cabine
au cours de trois vols récents, en
raison de la mauvaise étanchéité
d'une porte de sa soute.

Les représentants de la compagnie
et ceux du constructeur américain de
l'appareil , la société McDonnell
Douglas, ont fait savoir que ce défaut
n'a pas mis en danger les passagers.

Le dernier incident est survenu le
26 octobre au cours d'un vol charter
entre la Tunisie et Amsterdam. L'ap-
pareil a été immobilisé en attendant
que des réparations soient effectuées.
Les autres avions du même type vont
subir des vérifications, (ap)

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Mesrine abattu. Sa mise hors
d'état de nuire est une œuvre de
salubrité publique.

Malgré une intelligence certaine ,
en dépit de sa légende et son au-
réole de gloire, ce n'était, en effet ,
qu'un méprisable tueur.

Et il convient de jeter à la pou-
belle rapidement, sa mensongère af-
firmation: « Ni caïd , ni Robin des
Bois, jamais on ne pourra mettre en
doute ma parole d'honneur ».

L'honneur, Mesrine n'en pouvait
pas parler: il ne savait pas ce que
c'était. Quant à croire ce qu'il disait,
il n'y a guère que les lecteurs des
j ournaux à sensations parisiens qui
pouvaient le faire. Et encore !...

Si vil qu'ait été Mesrine, qui eût
sans doute passé pour un bandit pur
et simple, au temps où les mass
média avaient plus de dignité, il
n'empêche que la façon dont il a été
exécuté prête à discussion.

Personnellement, nous donnons
raison aux policiers qui en ont dé-
barrassé la France. Ils n'avaient
réellement pas le choix: vie contre
Vie, c'était eux ou lui. Et à supposer
même que Mesrine soit arrêté sans
bavures, dans quelques mois, l'in-
fernale ronde recommençait: éva-
sion, hold-up, meurtres d'innocents.

Mais, justement, parce que les po-
liciers ont accompli leur tâche
comme ils devaient , nous regrettons
que les hommes de loi et les politi-
ciens n'aient pas fait convenable-
ment la leur.

Car, malgré les grandes déclara-
tions, il n'y a guère de doute, nous
semble-t-il, que Mesrine ait été tué
d'une manière qui ne correspond pas
tout à fait à la loi.

Quand ceux qui avaient de la
sympathie pour le bandit ou qui le
défendaient demandent: « N'a-t-on
pas tiré un peu trop vite ? », nous
sommes d'opinion qu'ils n'ont pas
complètement tort.

C'est pourquoi nous nous interro-
geons: « Les faiseurs de loi ne de-
vraient-ils pas prévoir, en bonne et
due forme, les exceptions à la règle
auxquelles amènent fatalement des
gens comme Mesrine ? »

En refusant de donner une forme
écrite à ces exceptions, ne se
rendent-ils pas coupables d'un geste
de lâcheté ? « Aux flics les mains
sales ! Nous, qui ne risquons rien ,
nous pouvons nous les laver en
toute quiétude ! »

Braves Fonce Filate...
Un avocat du gangster prétendait ,

hier soir: « J'ai le sentiment d'un
énorme gâchis ».

Pour notre part, nous avons le
sentiment d'une énorme hypocrisie !

Willy BRANDT

Pharisiens!...

OPINION ¦

> Suite de la l'e page
Nul ne disconviendra que M.

Martignoni a lui aussi des mérites.
Son habileté et sa fermeté en font
un excellent directeur des Finances
bernoises. Mais il n'est guère connu
au-delà de son canton. Certains dé-
putés ne manqueront pas de se sou-
venir que M. Gnaegi lui aussi était
issu du gouvernement bernois. Or
l'excellent directeur de l'Economie
publique bernoise d'alors n'a pas été
un conseiller fédéral hors pair...

Seule une revendication unanime
des Bernois pourrait amener le Par-
lement à prendre un risque et à
donner sa préférence à celui qui est
encore, pour l'instant, un inconnu.
Or les Bernois ne sont pas unani-
mes. Socialistes et radicaux , qui
forment la majorité politique du
canton, estiment que le demi-siècle

de présence agrarienne sur le siège
bernois au Conseil fédéral a assez
duré.

Quant aux ménagements, les Ber-
nois n'en réclament pas de cette
sorte-là. Ce n'est pas la présence
d'un des leurs au Conseil fédéral
qui fera de leur canton un grand
canton épargné par les dissensions
intérieures et pouvant rapprocher
Romands et Alémaniques. Ce n'est
pas elle qui les consolera des coups
du sort. Ces considérations, quoique
sonnant bien, sont artificielles. Les
Bernois en sont conscients.

Léon Schlumpf ? Son nom, sur
les lèvres de chacun depuis que, cet
été, le chef du DMF a annoncé son
départ, a subi peut-être une certai-
ne usure. Il reste pourtant le grand
favori.

Denis BARRELET

M. Schlumpf ou M. Martignoni?

A (part quelques bancs de stratus le
matin en plaine, le temps sera assez
ensoleillé.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier à 6 h. 30: 429,02.
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